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résente que le Dr. Sianley 
ace jour opéré sur ma surdité avec le plus 
graud succes, J'étais gourd depuis plusieurs 
années, et 15 minutes aprés l'opération à mon 
grand étonnement et plaisir j'ai régagné l'oure 
Éspérant de lui prouver ma Eralitude je re- | 


mercie publiquement pour le bonheur dout | FER D pe 
HOTEL DU CANADA. 


jouis maintenant. 
15 ET 17 RUE 


Ottawa, 11 Sept: 62 


J'ai 10 ans, el javais perdu toute Cépérance 
J'entendre de nonueau 
E. KIN(:. 


Cuurt-ouse Avenue 

Pres de la Frigom le | 
LPTT à ww 4 d 
le Août 1862, \ 


Copie d'une lettre 


UN AUTRE TEMOIGNAGE E KN 
FAVEUR DU Dr. STANLEY, 
Je cert.fie que le Dr. STANLEY a aujour- 
d'bui opéré pour surdité avec son habilité or- | 
disaire, J'étais tout-à-fait sourd dé min | 
oreille droite depuis 30 ans, ét souvent dans | 
l'impossibilité d'entendre de chuque coté, De 
plus j'entendais nn bruit dans ma tête, | 
Ayant réossi je tecommande le Da. Sran- 
LEY ei je puis njonter qu'il n'y a point de dou- 
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Bavaria, Capitaine E. Mieer, le lér nor. 
Hamrmoma, capiaine H. EF, Schnénaca 


Le Dr, Stanley a ve jour opéré sur lé 
. | | le 15 nov. 


es oreilles pour surdité avec UT AE SES capitaine H. Taube, le 29 nov 
SCC ordinaire, J'était sourd depuis Première ÉbÉSe : NI15-- Seconde cabine : 
Ù ans à part un bonrdonneiment con. 


s #70--- Entrepont 40. 
tinuel dans nes oreilles qui était par- | S'iresser àC. B. RICHARD & HOAS., 
lois des plus afigeant. On me rom 


mana au Dr. Stanley, et je suis | 151, opel À New-York, 
heureux de dire qu'après avoir été | 5 août 62.3, m. 


sous son traitement quelque en ps 1] | | 


à rénssi à me rétablir l’ouïe, et je 
puis maintenant entendre aussi bien 
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L' société qui a ci-devant i 
LAPIRRRE ot LEBEAU est dissoute de | Sitüre de Pertes d'éciuse 
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iréprendre la cons- 


isfaiaante et la four- 
pour les cananx «i- 
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le 20e d'Oetvbre pro. 


| tes d'éctase. 
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vrées à telles placer var les Canaux res perc Lila 
rien sé pmmpe à des Traraus Publics pourra 
Fr ENVI 


que 
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|.  Va.peus rair les plane tes spéçifontines 

| à te Bbréat, et d PA pri cui Lachité, Moé- 
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va | à 
outes Ted bésions dairent 

ddr personnes solvables cons - 
| tant à gérsntie convenable ei sa- 


| te de l'on . Elles doivent btre 
Re dut sis ot end ous bent - 
0m pour les portes d' Ps où 
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l'ignorance en matiere de 

religion. 

Mer. Pluutior, évè ue de Nimes, a 
pris pour sujet d'nne instruction pas 
torule. le Mode cp matière d'a d'e 
liqim. Lis en extruyons de remar- 
quables pages : 

“ya Quelques années, N. TC 
F., on pouvait dire que notre Époque 
était le siècle de Pindifférence re Diuri 
euse, À l'heure qu'il est, nne trans 
lortiation s'est aweoiplie : 
liés à mic ÉLrru 
GLI Et j? 
ALTER 


l'UE SOI 
j0e iunorance releri 
HÉGUCTCe nous x conduite 
cnébres, No sentant plus ni le 
ti Ju nécessité de [a lumière, 
NOUS Li Wrons détourné dédairnense- 
ment la tête, &t none nous s0Inmes 
égaurcs dés dés voics comme le VOY- 
MREUT SCT ns ln profondeur dec 
forètre Par Une nait sans étoiles. Voy- 
ex le peuple ! Tant que les cénéra- 
tions qui le forment sont jeunes, el- 
les connaissent plus où moins cxacte- 
ment les vérités cssentiolles Ellee 
fréquentent les écoles 
elles assistent aux catéchismes 
leurs puruisses, et dé ce donbie 
d'ensuig 


de 
loyer 
heuicnts, cle sortent avec lu 
précise 
de ce: qu'elles doivent fire. ['u peu 
plus turd, elles seront envalics par un 
oubli fatal, Ce qu'elles avaient ip 
pris sur nos Mystères, sur l'Eylise, 
sr le Deévalouue, Lil cola 8 vil iTri 
Hece a pièce, Plus QI HVanCels uns 
A Vie, plus les ombres deviendront 
épaisses, Abordez cea imarehnnils à 
leur comptuir, ces artisans duns leur 
atelier, ces hommes du 
leurs chantiers ou les sillons qu'ils dé- 
tremmpent de leurs suenrs ; interrowez- 
&s plus élémen- 


de: rares eXCeptions rus Vos les 
incapa! les de Vous répo- 
et justesse: on 
tairont, uu Lien ile TO CTITÉ 
lunluxic lus plus indisuvs bles 

Très compétents Peut-être 
rattuchont à 
leur art ou à leur métier, ils scront 
radicalement nuls enr loc wrancdes 
doctrines ‘lu salut. IT plupart EL Re 


af 


bien ils se 


4 a 
E y 
A | tite 


sans 
ussole jusqu'à l'extrémité de leur 
carricre, ét au moment de l’agonie, 

ueinment dans 
cette fonle des viellnrds qui, pour dp- 
prendre nne seconde 
Dion ut Jésus-Christ. Vonidront st 
tendre que la mort ait ouvert leor 
veux anx sinistres Ineurs de ln jue- 
tice éternelle, 

* L'ignorance des savants 
guère mMoius profonde que celle 
peuple illetré. 
plus dans ce moude soi - disant éclai 
ré, qui croit le plus à l'infaillibilité de 


l'est 
‘ dn 


14 


: à | 
me qui 8@ prétend honnête, conserva- | 
teur, libérale, même religieux, et qui | 


se distingue surtout par une haine 
lorcenée contre l'Evlise, Un vieux 
Romain se sienala jadis par son aver- 
sion Pour Carthage : à la fin de cha 
enn de see discours, il répétait Avéc 
Une obetination flévreuse qu'il fallait 
la détrnire. Co soure de folliculaires 
arit de méine 
sainte : chaque instant et sur tout 1l 
Un acharhenent opi- 
Il adjurerait volontiers Fe 
gouuvernenréents et lus beuples d'en fi- 
Et, come Ctrauge ! en 
la poursuivant de se sceptiques co- 
léres, il 8e déghaine contre l'inconnn. 
Ne l’avez-vons pas vu dans les ques- 
tiuns soulevées, depuis trois ange, par 
les revolntions de la l'éninsule itali- 
enne, prendre, avec un éclat révoltaut, 
parti contre le Saint-Siège ? Et dans 
ces discussions où l’aveuylement le 
à l'insolencé, n'a-t-il jjas in- 
voqué li théologie, dont il ne savait 
pas le premier mot : le droit cAnoni- 


HALAE 


que, dont il n'avait Das ln moôindre 


idée : l'histoire éeclésiastiqne, dont il 


| dépraruit les récits et les concinaions ; 


h 


linventé le droit des natiol 


AtMOND, Ecr., MM calowue ? Et 


| 
| 
| 
| 


| 
| 


Cast de Williimeborg, Une paire de por: | O1 des CxXIFAVAgAnCes si 


| 


construites dans le les conciles, LE 8 


| 
l 
| 
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Î 
A nf ig Fairy 


la nature du pouvoir pontifical, dont 
il mutilait l'objet ot déplacait arbi- 
trairemnent les limites ? N 'a-t-11 pas 
alités, pour 
préceptes du Dé. 
pour insulter, dépouil 

ler, ‘éconronner celui « ui est ici-bne 
le siprême interprète de l'Evangile, 
ne s'est-il pas armé de l'Evangile, 
dont il n'a pas In méme nne senle 
page; Tel est bien le hideux spec 

tacle dont il nous a rendue témoine. 
Fant-il voir de In mavaisc foi dane 
cette perversité de Polémique, ou 
fant-il y voir simplement de l'igno 

rance {  ['autres l'expliqneraient 
peut-etre par la première “ñnnse, et 1l 
west pas sùr qu'ils neussent pas :rai- 
so, MAIS NOUS Aimons mieux l'expli- 
quer par Îu seconde, Cros fenilles 
misérables tombent tons les jonrs, en 
parlant de l'Eglise, dans 


réduire à néant los 


soutenues, 
elles reviennent si sonvent anr lin- 
tolérance, énr l'ingmisition, swr lea 
Papes, sur les ordres religieux, sur 
chaque fois avec des 


sosuxz et li- | doeuments gi faux, des Appréciations 


si injustes, nne argiimentation ei min 
gulière, que nos né Potrvors none 
résondre à rat cette conduite à 
on'eretème calenlé dé mensonge, «le 
Mlommie et de délire + oacpait pi 
tér À cenxqm le eiiteht dif vtt { 
noircenr qui noyg semble impossible, 
Nous aimons mienx répéter avec l'a 
pôtre saint Jhde ; * Ils bliépbèlhont 
ce qu'ils ignorent (1), 
“ A côté du jonrnalisme irré 


en ess —., 


= sis #5 ul dns = hi 


(1 Hi schonh que quulers 


+! “ts SL | à 


Een ef CEE 


catholiques ; ! 


peines dans | 


ler et lenr cœur qol 


rue d 
L 
| gne du 


Cu qui s'estime le | 


contre notre rebrion 


des erreurs ! 


Se all |. age nie, Mile 3 le OÙ à 97 


séurs du romane 
feuilletons obscènes, fniseurs de dru 
ES ol de PCCITE NY: Iles 
trois races (| 
ile distraire 
lu futilité 
‘loirs ou les Caluinets du 
leur droit cette justice : 
J'urt, ils s'aquittent de l 
er E rip 


lise i fn, 


L] LC 
homes ‘JE chargent 


les enduits ‘lu W Diet « 
‘lutis less salue, les D'ETE 
lecture, On 
pour ln plu- 
‘Ur 
Avec antanut de auerûa Ur 
Minumoralité L'un ae trouve a ä 
l'aise sons le joug d'u: 
solnble : il le pr 
et justifie In | LHPTL dj 
Héélons adnltèm 


Inission 


uATiAce india. 
at Une tyrannie 
\lu j lesaticnt 


vs x | 
EU") 


L'antr pire 
ù ELLE Mingistrature et le sacor. 
douce BUIRT Vitre adieu 1! 
le voilà qu anaatgt le 
Lilite le forçat, Lien dé plus ions 
troenx. Et POrEant close mlimira 
ble on se dit hannète nvec tante 
Cr l'reetitutions 1 NT 
tulént. 


nr 
clirétier. 


4 ention, 


[| 
et lon soutiendra qu'on 
clans l'esprit cle l'Evangile e?) 
insultant à tous les dévoirs qu'il in 
puise, à toutes ls vertus qu'il consa 
ere, 4 toutes les inatitutitione count il 
cet fondement. Il ot hnpossilile de 
Prouver avec plus évidence 
qu'on ne le connait jus, et ny'à son 
tour [x littérature, Guttime le Jonrna. 
hsme, blasphème cu qu'elle ignore. 
Quand la littérature ne va j'as 
Jusqu'à cet excés, celle go permet au 
moins de elorifier certains sentiments 
coupables, en les fbritunt sons nn 
voile do de poétique délicatesse, Om 
repandra je ne sais quel charme trom. 
peur sur des intrigues qui ne sont an 
ton que des mançenvres de convoi- 
tise. Le loup prendra pour arriver 
a ss fins n voix ut la peau de bre 
bis ; à de vils séductenre un donnera 
caractère ot la dignite d'une héros. 
Victimes auxquels ils tendront 
pointes 
plus intéressantes À mesnro 
que leur vertu se luiera plus ébran- 
us envahir pur li 
Vrusst les sens, An lond, «le quel-- 
que pudenr littériuire que ces 8CÈnEs 
ane entourées, elles roulent eur né 
Passion vrossière qui rase de vils 
iotphes ét finit on innirement par 
les obtenir: ce n'est que de la tange 
sur uëlle on # sernc quelques 
fleurs. \fuis les personnages du poè 
me ont ponnoncé le num de Dien 


Fast 


de 


les 
Lez: 
les 


SLRITES 


dés piéces seront 
conlours 


| 
(HE 


lois à connaitre | dans leur délire et l'ont rendu Cour 


plier ‘le leurs sorincnts : ils EU BOT 
assis nn pied d'une croix: ils ont 
| parlé on révé de ln lampe ou de l'or: 
sanctuaire, leurs liens de 
CENT, AU Contact de con eliuvges sicTÜES, 
tout en restant roman j'te, devien- 
nclit, dit-on, purs, lé Unes, céleste, 
ut l'Evangile ne dt vien tronver à 
y reprendre !- Comic si (n sainte in 
tolérance de PEvanrile n'avait pas 
condamné mème um siniple désir dicté 
par Ja ConCupscence  inême un seul 
| r'ogarl provoque pur lu hevre des 
sens ! Connne, gi nu ÉTOTR TE 
| de son «il ct de son br pour tendre 
des Pièsos, on ne devait jus les arrn. 
cher et les Jeter loin de soi, lorsqu'ils 
pourraicnt être méme involontaire 
jinent un objet de scandale et une 
cause de ruine (2)! Encore de l'in. 
| raiGe : on ne connait pis la délicates: 
si Goinimandée pair ET hors] 
lique, 

Que dirong-Duus AE l'histoire À 
Un profond penseur de ce siècle a 
prétendu qu'elle était une 

| Comspiration contre lit vérité 
vait Avoir raison quand il 
coîte grande purole, Alors on déna- 
turait l'histoire, mais on la eavuit. 
Aujourd'hui, Ce N'est plus, Gr ee qui 
| regarde l'Evlisé, une cons oiration 
contre la vérité ; c'est une inutilation 
| perpétuelle et Presque perpétuelle- 
Linent inaperçue de la vérité. Jatnaie 
| peut-être on n'a mienx compris qu'À 
notre époque la place ininretise que 
| l'Eglise CO COTTTTE dans le jrssé, 
| Mondé a été forcé do reconhaître que 
la civilisation moderne est sortie on 
entier de soh action sur le monde, 
Frappée de cette iliportance aussi 
incontestabie que féconde, Ja 
pensée s’est mise a étndier le fait 
| dont elle est comme Je raYonnement, 
Jusqu'ici, rien que de légitime : inais 
‘dans ce grand travail, 
insufisantes ont conduit 
Prises grossières, On n mal jugé l'é- 
tablissenrent du christianisme, qu'on 
la présenté comme un phénomène 
naturc|, facile, préparé par les circon 
tances et l'état cm SRE an lien ‘Je 
le donner pour tri prodige de Ja 
droite de Dien. On a mal jugé les 
, Marty rs, dont on n changé lé Coura - 
é miraculeux on ave ngle fanatisme. 
)n a mal jagé 
serait devenue co qu'elle @at, c'est-à- 
cure le centre de l'unité, l'Eglise 
mère et maitresse, par d’habilés teur. 
pations, au lien de puisef sa snpré- 
|matie dans l'institutition de 1a- 
Christ même. On a mal ingé se. 
| plus nobles pontiles, ses plus grande 
| Faractères, ét personne n'ignore les 
formidables cicatrices que certaines 
| Peas Ont tenté de faire Aanx grandes 
|. guree d'Athanase: et de Grégoire 
VIT? On n'à laisse dans nos an uya- 
les presqué aucuh point imtaot. Dé. 
creta des mi neiles Conétitutitions de 


Papes, IMG ETTTNT Mohastiques, 12 


se servir 


e Cvaneé- 


#13 EPST TS 
» il pou- 
PaUUr Flsdt 
Corivant 


a des mé- 


munités des Cglitek, ci moordats, héré | 


| du, Gn na pen, 4 
Ets aan étranges, ‘1e 


a _— 


(2) Omnia qar riderit molierem ad Gone r1- 


| MoN tm, fat mochatue ét cam 
 torde 


“à ra 
sé place la Mttératnré Mirolé, ‘ai | 


Bous - Qrn| si soins ton enter 


rahete, 

"nes lon scandalisat le, als 

e' Projine absie (Manh., *, 28, 29, 
41 3 yen de 


en 2 


fuiseurs de 
Hutnundes, voi la | théumer stupides CES 


vil de 


| Denis de 
inrnoualles dé 


CT cette triste voie. 
Lrétré et rehn- | 


| s'est-elle pas lüissée emporter au su- 


d | Li du | simple équité naturelle 
On afthrne intime qu'on est | 


Tour le | 


l'tur duut elle furime 


| iYiliaor À 
les recherclicé {on les LLCUBCT { 


: Pas indignés de l'homme 
; du chrétien SE 


{qu 


[1 


Eglise romaine, qui 


hisons, plus de parinres pablics, plus | n'ont pas égaré lea classes 
d'aitentate ass us au (droit int 


plus de buucheries barbares, 
d'impiété réelle cachée PTIT 
hypuerite langage, plus de cunquêtes 
uieuses, plus x à révoltuntes insultes 
envers COUx qu'on avait dépouillés 
Où vaincus { On se demande s'il exis. 
te duns l'histoire une époque à laquile 
le sang et In boue entromoléé aient 
uuprimé des tachos plus hontouses f 
kt copendunt les upolugistés ont-ils 
luit défuut à goes infamies Presque 
sans tkonple ? Et à coûté de ces glu. 
rifications hiduu ses, l'impussibilité 
guniérale des Csprits estelle pas ef. 
lruyante { Lu eonsience de l'Europe 
est trappe l'utonie, où sent que tous 
ss l'ussors ont été Lrisos, détendue 
Où puralysés par l'oubli des wrundes 
notions du druit et des 
éternels do Îu mormles, 
& lilette, parce qu'aucun ruyon 1e 
soleil no vient In trupper, 
“Mulhonr analogue et plus 
eNCUrC pour lu doctrine déginatique, 
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ot dus revues coinposés à notre épo- 
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l'éclat ët pur d'authentiqnes citations, 
duns ti ouvrage auquel où na rien | 
Fes répondre, ot QUI, SAS avoir fait 
bruit, return néanmoins 
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de Dieu. Rien dans le passé n'est 
plus important que la religion catho- 
lique. C'est un fuit qui le domine ; | 
elle n rempli l'histoire de ses prédi- 
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loires et surtout de ses Cpreuves. 
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autorité, portant sur une question si 
grave, ce langage mérite bien qu'on 
le preune au sérieux, qu'on l’exumi- 
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ciencieusemeut et nettement si l'on 
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raison qui le dit; mais nous pensons 
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cité ; on s’occupera de géologie, de 
botanique et de médecine. Les jour- 
nées seront oours trop courtes 
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parle {il chaque instant d'une voix de | mme sur leu toité son 
ñ A 1 L F ; L F } | 
Lounnerrée à Eire orcilles, SHRIIE que AE | sg je CTTRRT : re 
; 3 P | Eglise, il june] | Farine jl tuliminé 
lui donnions dans Hotre esprit méme | Pr D EU almete He > 
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une double lumitre de la foi et celle 
&arë, on voit le sens de l'indignation | de la raison, que la foi ne manque 
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s'adoucisseut, tous les érines s'atté. | l'Evangile, son seul bon sens, 
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visite du. gouverneur général” pour | | 
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lent alors aux endroits même où | il 8e rendit à l'hôtel Langlois de la rne 
se trouvent aujourd'hui les ’ynartiers St, Patrice où il s'occupa à réunir 
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ce parti de canailles” dont parle le | l’un d'eux,du nom de Chrétien ne se | 
rendit que le dernier à l'ordre qui 
portant avec lui| 
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t | d'infortunés victimes regre ook sine ie ha 
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grande bévue qui ait jamais été com- | trottoir et dont la mort avait été ins 
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conformer aux règles de vie qu'im- Echevins et conseillers de notre 
pose nne corporation sage et policée. | corporation, ex-collègues de M. Lea- 

Mais rotournons un peu plns haut, | my ; tous les principaux citoyens de 
et reprenons notre marche vers le |de la ville, les membres des sociétés 
haut dela rivière, depuis les rapides- | St. Patrice et St. Vincent de Paul | 
des-Joadhims où nous avons dans no- | dont il avait été le 
tre dérnier numéro laisser le lecteur | dent. 


r venir faire la sentinelle aux por- 
de la ville et écarter ceux qui: 


D: ve auraient dsé venir nous contester nos | 
74 Let voyons si l’homme civilisé | 4 


n'aurait jamais pénétré jusque là et 
foulé ve sol vierge qui se trouve situé 
en dehors de tout avcès posib'e si 
n'est que pour les tribus noinades d 


ï rh ne peut nièr que 
re Ottawa est maintenant | 
bi | conhu que qüélque rivière 

toit} il n'y à mn mille 
rrein, sur le pärtours de 


PRE 


Te 


it de cotte sei- 


Lr-donrhchmittnles 
DR 

| Fer vs 

” -5'ocsnpe 
4 me rage, CR 


Fr ns 
ur 60 





| ble offrait à ma vue de sombres 
À À. ues jnages quand j 
la route de | du suir sur cette espèce d'all 
nue est trop |enne qui s'étend comme un ure-en- 
R à croire | ciel entre les deux rives au 
uuiun resters | la redoutable cascade 
et alors Outaouais | daus son admiration appe 
jouirs d'une large part des avantages | et dont la traduction x fuit 
immense vule de | c'est à-dire * vase bouitiant” 
Les marchands de bois|me vis 
établissements jusques fort | d'émotions 
loin en allant vers la source de l'Ot- | mé 
tews et on les voit même se 
r u'au lac Témiscamn 
t déj ps de marie 
is quelgres an et [ ne | 
faveur d'Ou- 2 à. l'habitation du Le 
des Canadas, | que sur les bords de la 
\l'tance de 60 à 75 milles en haut du | 0 
ide-des - Joachims, preuve 
es des terres vecupées et 
établissements commencés sont déjà 
nes doi bien reculées dans cette direction. 
partialité, rendent le} Le commerce du bois a étécoinmencé 
vocal Nous ne fai- | sur cette rivière eh 1807 ; en 1899 ce | Lie 
\hettes 4 4 reproduire les US leommerce donnait de l'emploi à |àces médi 
BA sil ds Syc enham, Elgin, Sir Ed 2,000 ouvriers pour la préparation du | vais l'âme 
ù | et 4 dessus toute l'0- | bois, à 7,748 hommes pour le condui. 
| de sa Grâce le Due | ;e sur l'Outaonais, 
ovwcastle, qui, étant consulté où | tin 
être fixé en permanence le | 99 ans « 
Gouvernement canadien, | alle à fui 


ed cms 


que l'indigèue 





je aborder ces lieux plein 
sans me demander à mui- 
[même comment j'avais 
prolon- | pger d'une 
int habituel de 
narc Une juste terreur 
vier jus- | tant de tout mon 


k PF soir la 
manière si inatten 
Da proneunde 


semupara à l'ins- 
7 Sa prèt de 
rappelle tant de som - 
s et terrifiques souvenirs un 
dé mwpstérieux espu 

je me pris à contem 
Léntouré. Hélas ! 
tacle se produit à 
Quelle retraite ! pour se livrer 


, ré Bu Lan À sea pour ir traverss mon | 
in ue de la pler les | 
8 dont le désintéres- 


ma vue | quel 


remplie et qui me faisaient 
ique swrte envier le sort des 
ont l'univers se rappelait en 
ur qui tout le monde «a: | 
et |tholique offrait une fervente prière. 


donc l'augmenta- | défun 
| période dé ce jour 
rogrès ausai rapides 
ñs que doubler dans 
20 aus qui ont suivi 1829) acquerre. 
ra des proportions vraiment merveil. | 
loeuses, et ce commerce eu éloignant le | 
siège de ses opérations reculera | 
la colonisation sur la rivière | moi 
t donnera plus d'in 
matérielle à la Oupitale. 


sant, par chaque 


ent Dius re faits uvec d’au- 
ir et de satisfaction 
as me unes de ces idées furent | 
mises dans un temps où le vieux Æy- 
ensevéli pour ainsi dire daus l'oubli ; 
dans ce temps où lu connaissance de | 
ce bourg naissant aurait attesté pour 
tout homme sensé la véracité ct l’au- 
thenticité des avancés calomnieux et 
sans fondation du Z'imes de Londres 


sant simultanément et dispa- 
raissaut soudain sous un liquide noi- + 
râtre pour reparaître encore et recom- | Pa8s# autour du cou la corde fata- 
mencer les mêmes évolutions fautas- [le Aussitôt cette horrible tâche ac 
complie, le cortége funèbre se mit en 


Triste et Iamentable accident. 





Lundi vers les cinq heures du ma- 
tin la ville a été mise en émoi 
le Times aurait pu dire avee | non velle qu’uu accident bien déplo-- | 
certitude que Bytown “était unelrable avait eu lieu dans la rue &t. |A 


; AS : . incipaux cito- | *8 des rochers semblait apporter de 
qu'on avait dû en-| Patrice, qu'an de nos principaux cito [longs gémissements doslonrens Er 


répandait un air froid et humide qui 
pénétrait tous mes membres engour- 
J'étais comme cloué et retenu 
par une puissance irrésistible dans 


Æ vent qui jouait dans les bran- 
ches des arbustes arides et aphylles | . . be 
ui croisent çà et là dans les crevas- |! Calme, aussi résigné, aussi fort 

qu'auparavant. Sa tête, qui était dé- 
couverte, était baissée vers le sol. Il 
répondait avec ferveur anx prières 
récitées par M. Villeneuve et les | 
Sœurs. Seulement, en franchissant | 
le seuil de la Prisun, à la vue de l'é- 


à heures, M, 
Inissuit son domicile, 
sa famille qu'il ne de- 


En effet, vers les 4 


l'oreille aux milles bruits sinistres qui 
s'élevaient de tontes parts et que re— | * 
pétaient l'écho lointain, | 
Pendant que j'étais ainsi pénétré | “*1ne. 
d'une soudaine et religiense terreur 
e voyais de pâles luenrs sillonver 
‘horizon evmme pour guider les 
morts dans leur passage sur la terre à 
cette heure solennelle de la nuit, : 
Il me semblait que mille fantômes | 241 le bout de la corde: puis venait 
les religieuses qui l’accompagnèrent 


er jusqu’à son chantier de laRivière 


M. Leamy pressait 


sortaient de l'abfme sur lequel ie me : Us 
-tenuis et ébranlaient de joie utlé Jusqu'au pied de l'échafaud. 


1 ï n rs # 
lui était donné, froid l'énorme mécanique qui 


Enes mensongères et remplies de hat- un fusil. Malheur 
ne nationale que publiait ce journal] s'était enivré 
en 1860 et qui vivait dans des huttes | entrer dane la 
Ep cm plutôt à des cabanes | 


rtait. 

Là, penclié au-dessus de l'onde é 
mante qui 8e | 
serre avec nn bruyaut fracas, ressemn- 
gs frémissenents sur les 
urs des rochers qui en 
‘étroit chenal qui reçoit les 
ue roulent cet immense préci- 
puyée dans mes deux 
ilustrade sans orne- 


| pidité telle que 


| présents elle 


l'oubli et l'insouciance, se tordre, s’a- 
giter et lutter avec force de leurs | 
trie roidis contre le torrent in- | ** aride Age à Mawn _ crucifix 
| vincible qui les roulait en masse pour | 4" ’uI-ci Daisa pieusement . pour 

les perdre à jamais dans l’espace. 
me semblait entendre 
igubres, des soupirs lamentables, 

missements mystérieux et des EUR qi horribl 

ACCENTS inconnue sé éver vers moi ir eh € 148 craquent se 
comine pour soliciter nne prière d’un 
cœur froid comme la scène qui m'en- 
4 tourait, Ah! combien dé fois! me dis-je 
" l'amenité de son | À moi-même ces pauvres infortun 
caractère, par sa libéralité en toute | qni élèvent nne voix suppliante vers bi LS , 
occasion, que la nouvelle ai innaten- | moi n'ont-ils pas pent-être, eux aussi x , médecin de la prison, s'empara 
due de sa mort a jeté le deuil dans | lorsqu'ils jonissaient du bienfait de |" Pouls du supplicis, et caleula le 
cette vie dont je semblais faire ce soir 
M. Leamey laisse pour déplorer | un nsage si perfide ! combien de fois 
le et | me dis-je n'ont-ils pas peut-être fait 

[ea mêmes réflexions ; eux peut-être 
Mercredi eut lieu le service funè- | Conservaient comme une pieuse cou- 
bre du défunt à la cathédrale. Un |tume lus 
À pareille époq 


Le corps ayant été 


enquête eut lieu sur ce triste évene- |. |, 
ment et le jury a rendu un verdict 
de ‘* mort accidentelle,” 

Le défunt était si bien connu du | 
ublic qu'il avait servi pendant huit 
dix ans comme échevin dans notre 
conseil de ville, par 


tous les cœurs. 


sa perte une épouse inconsol 
quatre jeunes enfants. 


d'adresser chaque année / | 
ue une bien fervente et |‘°#- Quinte minutes seulement s'é- 


qui les raswen- | 


les de l'Eglise 
. [toute maternel 
premier prési- 
La société St. Jean-Bapsiste et 
l'Institut Canadien étaient aussi 
bien representé. 

James Leëamy est mort à lu fleur 
,\ lnissant par derrière lui | nnlières pour 2e 
l'amis. Sa popularité 


| ui avait fait | age de l 
08 | donner le surnom d'Aom r à 


me d'élections. | éternels nous ont i 
ù- | devoir She an 
“entes prières pour le 
| rm et 
le profundis 


mon âme comme nn baume 


8 | Haut de six pieds et quelques 
ces, il en imposait par sa taille her- | 
haranguait ses 
un langage si ori- 
captivait leur attention | la 


de leur 'impressionn | 
iter avec |'MOUvement devint génèr: La po- 
| lice parvint sans di ppt 7 4 
ser cette ue qui. du reste, e 
coarte Faro Outte fois heureuse- 
| ment, où n’a pas d'accidents à enré- 


com triotes 


le temps qu'il teur adréssait la | salütaire qui disipait ma terreur. 

| n pacs murmarai-je 
il aurait | enfin. Soudain un roulemen 

e, et tra- | Comme celui du tonnerre se 


à quelques pas de moi 


Le. dy Al vue et le Bon et honnête citoyen, 


régris ans le Départe | t | 
erres onnes 1] | PU encore servir sa 
être | "à ni 2 : vailler au bonheur 
 Gtbexaminé par Sir Willi-| ais, 

Lot sasuite dans 0e 


à dis riguours à nulle nets 
et nous sommes tous au 
Elle fut aussi exgote à s0 


[La mort 





à ses lois. | %i 














«| Enecatien 4e J0bn Mawn 


Vendredi matin, Johu Mawnen- 


bissait sur l'échafaud le châtiment de 


sun crime. Depuis l'heure de sx coin- 
 dainnation il était revenu à des sen 


espère duns la miséricorde du ciel. 


soupçonne qu'il s'est laissé em 


dans un mouvemeut de rage et de 
passion créé par l'excitation des spi- 


ritueux, 


sion, La 


re des morts. Pendant ce temps, le 
bourreau, ve fantôme vivant qui res- 
semble dans tuute son horreur re- | 
comme une mtititude d'oies sau- | POUssante au spectre de la mort, avait 


portanco Lin € 


L.] 


au plun rarié. s'él fait son upparition ; avec de fortes 
plumage varié, s'élevant, courroies de euir, il lin les bras et les 


poignets du condamné derrière le dos 


marche. 


Mawn était toujours le même, aus- 


chafaud qui se dressait devant lui, on 


vit comme un nuage passer sur ses 
eux. Cette émotion, cependant, ne 
dura pas, car il reprit anssitôt son | 


Le cortége était ouvet par le Dé- 


que Shérif assisté du Député Gref- 


| Der de la Paix; M. Villeneuve ve- 
[nant ensuite, suivi du condamné 
ayant à sun côté le bourreau qui te- 


arvenus là, on fit passer le con- 


me 
| damné le premier. Le malheureux 
y. | Mawn avait conservé toute sa force, 
res, se brise et se res- | t0Ut #0n sung-troid ; il se mit à fran- 
chir les premiers degrés avec une ra- 
M. Villeneuve fut 


vbligé de modérer son ardeur. 1 
seinblait avoir une hâte fièvreuse d'en 
finir avec l’horrible prostration mo- 
rale où il devait être. Il relentit le 


| pas, et arriva lentement sur la se- 


conde plate-forme. Là, il promena 
un rapide renrd sur la foule qui se 
trouvait au-dessous de lui, mn's il ne 
dit un seul mot: ilpriait. Sans 
pére une miuute, le bourreau ac- 
ans la charpente qui relie les deux 
côtés du gibet, et plaça le condamné 
sur la trappe, la tête tournée vers la 
pores, de manière à ne pas faire face 
la fonle. 
Le prêtre s'était jeté à genoux, et 


uue dernière fois, il prononça les 


| mots “ Que Dien ait-pitié de votre 
[âme !” Au même instant le signal 


tait donné, lebonrreau accomplissait 


EL —— a 


On sait que John Mawn avait tué 
nuit le sergent Edwurd Quinn, re- 
posaut dans son lit. Le malheureux 
meurtrier avait bû dans la soirée ; on 


À 10heures et 10mivutes,dit/ Ordre 
t\le Député-Shérifayant revêtu le cos- 
quel émouvant | te uiliciel, s'avançga vers la cellule 
u condamné, qui en sortit tout aus- 

sitôt, ayant à ses côtés sun aumôuier, 
tations sérieuses dont j'a |*Uivi < religieuss ; les officiers de 
lu loi venaient en tête. On descen- 

dit ainsi à l'étage inférieur, dans cet- 
te salle pme par une amère déri- 
mbre à toilette. 


Arrivés là, le drêtre, les religieu- 

La nuit était sombre, pas une étoile |*% le condamné et les assistants se 
ne scintillait au firmament et la lune | rent à genoux et on récita la priè- 
lançait momentanément des jets de 
lclurté mourante que reflétaient les 
es mugisantes qui roulaient sous 






Ottawa, (LC) Samedi matin 8 Novembe 1962 
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Littéraires-légendes —uouvelles, puur- aussi teudres que pruloades._ Ce qu leur! Cuitie balulle, si élle à lieu, sera sans 


vu qu'elles soient de fidèles peiutures | Manque, c'es la symp 
$ , | Prounpie, géuerale, celle ei iQ QUI, mais 

mers | motif mi Len spécial, sait compreudre les 

| dlées ei les seutiments d'autrui, Les "| 


des mœurs wt de le nature 


pays—lm pressions de voyage —esquis- | 


us historiques, biograp iiques, et | où même s'y associer, et reudre ainsi 


| même topographiques, et pes toute 


quelque origiaalité de vues, de pen- 
sées vu de style. 


de ce geure ne saurait être pour nous 
l'objet d'une spéculation indastrielle. 
Ausaile Foyer Canudien ne sera-t-il 
de fait la propriété d'ancun individu 
en particulier, mais sera considéré 
comme propriété nationale, et publié 
dans l'intérêt exclusif de la littéra- 
| ture. 
| Les soussignés sunt, pour Les seules 
Jins de La loi, nommés dirætenrs ou 
éditeurs-propriétaires ; mais eux-mé- 
nes, ainsi que leurs confrères colla- 
borateurs, né retiréront aucun avan- 
tage pécuniaire de la publication, et 
ne pourront même recevoir le recueil 
qu'en en payant le prix, comme les 
autres abonnés. 


ps au cinq de chaque mois, par 
ivraison de 32 pages in-uctuvo. 
Le prix de l’abonneunent sera d'une 
pee par an, invariablement paya- 
le d'avance, On ne pourra s'ubon- 
ner que pour l'année entière. 
Re Ha normes mr 
Toute communication relative à la 
rédaction du Foyer Cunadien, pourra 


être adressée ( /ranso) à l’un ou à 


l’autre de sixs éditeurs-propriétaires, 
dont suivent les noms et leé adresses : 
L'Ausé J. B. A.FerLann, Président, 
Archevèché, 
L. J. C. Fisær, 
Rue Petit Richmond, 
O. CRémazre, 
Rue de la Frabriqne, 
A. Genix-Lasors, 
Assemblé Ligislative, 
L'Auré H. KR, Casomaix, 
Presbytère, 
F., A. H. La Rue, Secrétaire, 
Rue Saint-François. 





EPNouvEeAu JOURNAL FRANCAIS. 
On dit que J. B. E. Dorion, Ecr ; 
| M. PF. P. a acheté le matériel d'im- 

rimerie da journal la Sentinelle ci- 
| devant publié à Trois-Rivières et 

qu'il se propose de publier un jour- 
nal à l'Avenir-Ville, sous le titre de 
ul Le Défricheur.” 

Nous serons heureux de voir M. 
| Dorion reprendre sa place dans le 
journalisme. Le nouveau journal 
devra être surtout consacré aux in- 
tcrêts de la colouisation. 

Ce Monsieur en travaillant dans l'in- 
térèt des cultivateurs peut leur être 
grandement utile vû qu'il réside au 
milieu de ceux dont il peut se criéer 
le défanseur le plus adroit et l’ami 
le plus sincère. 





—Le Sherif du District de Mon- 


| tréal, A. M. Delisle, Ecr., est de re- 


tour d'Europe. Le‘ North-Ameri- 


| can,” à bord duqael il se trouvait, a | 


fait une traversée des plus orageunses. 
Les passagers avant de débarquer 
ont présenté au Capitaine une chai- 
ne en or qu'ils ontaccompagné d'’u- 
ne adresse dans laquelle on vante 


| l'habileté, l'adresse et la courtoisie 
| du Capitaine et de ses officiers. 





—Les Hons. MM. Sicotte et How- 


| land ont laissé lundi, Montréal, en 
route pour New-York, où ils ont du 


s'embarquer mercredi pour l’Angle- 
terre. Leur retour est, dit-on, fixé à 
la mi-janvier. 


se fit sentir toute la hidense char- | 


ote de l'échafaud; John Mawn | 
‘était lancé dans l'éternité. . . 


Son corps fit quelques tours sur lni- 
même, puis s'arrêta. Le Dr, Beau- 


temps de la pulsation An bout de 
ri minutes, Me 
tice humaine avait accompli son œu- 
vre, la justice divine commençait la 
sienne 

Il était alors 10 henres et 25 minu- 


taient écoulées entre la sortiè du con- 
damné de son cachot jüsqu'à sa 
mort, 

Pendent que Mawn achevait, dans 
les indescriptibles souffrances d'une 
ayonie causée par la strangulation, 


l'expiation de sun crime, uüne pani- | 


que s'empurs de la multitude qui 


ottant duns la bone, vers tontes les 
irections où elle pouvait trouver une 


des | issue. La cause de cette terreur p 
pe était fort ag ç— Un indivi- | 


ua grosse voix, à figure avinée, 


ayant crié anx personnes qui se trou- 


* : vaient sur la plateforme de se “ ran- 
raie on dont les adieux ger pour perlhettte à la foule de voir 
| de pendu. 


uélques personnes déjà 
des se mirent à x, de e 


À 114 on vint chercher le cadavre 


lourde | % Mawn CR Erre den Le 
salle des morts, la prison. 
| Pendant tout ce temps là,—chose di- 


pas remarque et d'admiration,— 


bbé Villeneuve, ce vieux et fidèle | 
on des condamnés, était de- 





Rrensi) Litteraire 





wn était mort; la jus- 


des 
| nn à [ee copeaies 


Il est bruit que dix mille hommes 
vont être prochainement concentrés 
à Montréal. Cette rumeur ainsi que 
l'arrivée soudaine de l'Ariadne dont 
on ne connait pas la mission, don- 
nent lieu à une foule de conjectures. 


Le Hohemlian. 





Le vapeur Bohemian, de la ligne 
canadienne, attendu à Québec au 
commencement de la semaine der- 


| nière, n'est encore signalé à la | 


Pointe-aux-Pères.(C. du Canada) 





Arrivee de l'Arindme, 


La frégate Anadne, est arrivée sa- 
medi dans le port de Québec. Elle 
avait à son bord 7 officiers, 171 sol- 
dats et officiers non-commissionnés, 
19 femmes et 30 enfants, et une bat- 


Montréal. 
Le frégate A: sadne avait déjà visi- 
té notre port comme faisant partie 
de l' re accompagnant le prince 
dé Galles en Can C'est un des 
plus beaux et des plus rapides bâti- 


| ments de guerre anglais. Elle porte 


29 canons. 


La lime livraison Je l'année des Mbirées 
u et est toute remplie du 


adrenne à para 
me nt désiré de M. Ootare Crémaxe, in- | 


Litulé : Promemasde de trois morts C'est ane 
œuvre magistrale dont l'apparition ne pou- 
vait se [aire on meilleur temps ainsi qu'on 
va le voir paris deuxième straphe que 
ons citons : 

C'esi le premier novembre, chanter  -“ 


On entend chaque mort remuer dans sa bière; 
Le travail do ver semble un instant arrêté. 
Ramensat leur linceul sur leur poitrine n 
Se lévent dans leur morne st sombre majesté. 


oi — 


Ut = | 


quon Parbar de vapeur ‘Perth. 





M. Gaiznt, dane le cinquiéme rolame de 


2 open Se | 


de Mig 
dire 


On comprendra qu'ane publication | 


Le Foyer Canadien sera publié du | 


| rapports sociaux faciles et agréables. Ce 


: fe | £ . sat i r | t'est pas que les Angla luaueot beau - 
timents chrétiens, et jusqu'au jour | “""""e canadienne se distinguant par ok. D dos 


© | de sum exécution, sa “onduite à été 
celle d'un howme repeutant qui cou | 
° | prend l’énurmité de sa faute et qui 


COUP AUX FSppofs SOCISUL, el Le wo ires 
cureurx de ce Que sont ou petsai.l les autres 


Mes; Mais 1 at pue leur curiosité | 


s'arrange avre leur dignité et leur timudité. 
Par gaucherie et embarras, autant que par 
fente, ils ne montrent Œuése ce qu'ils sentent, 
li en résulie dans leurs relations ei leurs (a- 
__ exleñieures, un défaut d'asance et 


onclion sociate qui refroidi et quelquelus | 


repousse. Même anir'eux ils sout peu ou- 
verls et peu bieuveillants:; ils ont presque 
couslsmment un air d'obeervaiion déda:- 
Eneuse el Caïslique Qui respire el inspire un 
secrel él pelii déplaisir. Au lond, ils out be- 
soin ét grande envie de oo rene nl, d'es- 
prit el d'amusement ; ils simect beaucoup 

Conversalion, et quand elle s'oitre à eux 
animée el variés, ils y prennent grand plai- 
sir; mais d'eux mémes, et sn quelques 
brilliantes exceptions, ils y portent peu d'en- 


train et d'initiative. Îls ne savent pas faire | 


se qui leur plait, ni jrair à leur aise de l’as- 
pri qu'ils out. Le feu est là, mais rnouvert 
il laut que l'étincelle qui l’aliumera vienne 
| d'ailleurs.» 
Voici maintenant une e iulime: oo 
sait Qu'à celle époque (1830-1840), M. Gui- 










Züt élait ambassadeur ce à Londres : 
“ Chez moi cogwfie hors de e i, par 
les affaires et le monde, ma vie l irés- 


oCCUupés. Je 


saurais dire qu'elle fut plei- 
ne, je n'ai ja 


is Mieux reconnu quel vide 


| Peut exister Aans les sournées dont tous les 


momens sonf remplis. Ma situatton politi- 
que me confenait, j'avais de grands intérêts 
se « Que je puis resseptir de curinsi- 
ter et da 
Je ne suis pas insensible à ces petits plaisirs; 
même quand je len trouvé petits, quand jai 
l'air de m'en amuser plus que je ne m'en 
amuse 160 lement, je sais me defentre con- 
tre leur ennui ; js ne m'en impatiente pas ; 
l'impatience me déplait et m'humilie : j'ai 
besoin de croire que je veux ce que je fais, 
et l'arcepte de bonne grâce la necvssité pour 
échapper aux apparences de la contrainte. 
Mais ni les travaux de la vie politique 
oi les plaisirs de la vie mondaine ne m'ont 
[jamais suffi. Ce sont des joies superficiel- 


les, quelque fortes ou agreable qu'elles puis- | 


sent être. [l y a loin de la surtace au fond de 
l'âme ; ure vrais et lorigne intimité, des re- 
gards d'affection, des paroles de confiance, 
l'abandon, le calme et la chaleur du foyer 


| dumeatiques, c'est là ce qui épanouit et rem- 
| plit visiement le cœur. Solomon a trop dit 


quand il a dit : vanité des vanité, tout est 
vanité ; ‘ l’activité politique, l’importance 
sociale, le pouvuir, le moude, les succés 
d’ambition ct d'amour-propre, tout cela est 
quelque chose, et même aujourd'hui, je ne 
‘8 dédaigne point. Mais je ne m'y cuis ja- 
mais senti satisfait ct reposé comme on sesent 
satisfait et reposé dans le bouheur intime.” 

Dans le même volume, M. Guizot trace 


de curieux portraits de plusieurs hommes | 
d'Etat de l’Angleterre ; il juge ainsi lord Dur- 


ham, lord Grey, son beau-pére ei M. Ellice, 
beau-frère de lon Grey : 

‘Je rencontrai pour la première fois Lurd 
Grey chez Lord Landsdowne. Sa figure, son 
accent. ses manières, me plurent infiniment ; 
la tête haute, l'air digne et doux, le regard 
languissant mais prêt à s'animer si quelque 
chose l’eût intéressé, des 1estes de beauté 
jeune sous la tristesse et l'ennui de la viwil- 
lesse. Son beau-frère, M. Ellice, membre 
trés actiliie la Chambie des Communes, 
Causeur tres spirituel et maître de maison 

trés hospitalier, me coniluisit un jour à Put- 
ney, chez le gendre de Lord Crey, Lord Lor- 


ham, naguëre ambassadeur à Saint-Péters- | 


bourg, puis gouverneur général des passes- 
sions anglaises dans l’amériges septentriona- 


| le, maintenant hors des affaires et malade à 


la mot ; enfant gaié du monde, spirituel,po- 
pulaire, encre jeune et beau, blasé sur les 
succès et iriité des epreuves de Ja vie. 
Nous causâmes de la Russie, de l’Ogient , d'u 
du Canada ; la conversation le ranimait un 
moment ; mais il retombait brusquement 
dans le silence, ennuyé même de ce qui lui 


plaisait, et subissant avec une ferté triste et 
|nonchalänte la maladie qui le minait comme 


les échecs politiques et les chagrins domes- 
tiques qui l'avaient frappé. [| m'aurait vive- 
ment intéressé si, dans son orgueilleuse mé - 
lancolie, jé n'avais reconnu une forte em- 
prante d'égolsme et de vanité.” 





Les nouvelles d'Europe sont d'une im- 
portance majeure, "ee 
La retraite de M. Thouvene! da minis- 
tèrs des affaires étrangères el son rempla- 
cement par M. Drouyn de Lhuys fait éapé- 
rer aux catholiques du monde entier un êtat 
de chose meilleur pour la papauié. On 
rle d’autres changements dans le cabinet 
rançais peu favorables à l’évacnation de 
Rome. On dit à Paris et à Landres que 
Napoléon est revenu de Paris avec des idées 
ultramontaines. 
Îlse produit en Angleterre an fait singulier. 
M. Glalsione, membre du cabinet nous 
fait espérer que l’Anglrterre va reconnaitre 
la confédération du Sad, et M. Lewis, aus- 
ei membre du cabinet, assure lout le con- 


traire. 


oo 


—(Garibaldi continue à éerire des lettres. | 
Voioi celle qu'il vient d'adresser au peuple | 


de Stockholm : 
“ Varignano, 10 octobre. 
# Quand tu sors cles labriques, où le tra- 


| vail manuel np vigourense la trempe 
ou lan 


de ton âme, foyer domestique, 
dans lequel ton cœur s'élèvé jusqu'au subli- 
me pour les plus saintes affections, et que 
fort par le nombre, tu t'assembles eur les 
places pour manifester tes sentiments, ta ne 
penses jamais à comprimer Les pensées Las 
Lane e nant f s'adressent au bien qu'on 
peut faire à qui souffre, par suite d’infortunes 
momeutanées, à ceux qui gissent accablés 
dans la prostration de l'esclarage. 

# Toi aussi, blond pesple scandinave, tu 
m'envoyas un salut affectueux quand Dieu 
me donna la force d’arracher la couronne 


| d'épines de la tête de nos frères du Midi. 
terie de canons Armstrong pour | 


Maintenant tu t'es assemblé de nouveau 
poar offrir à une bonne action l'appui moral 
de tes vœux, à la vraie anité de ln mation 
italienne, à l’Iralie maîtresse chez elle. 

# Au nom de mes compainotes, je l'en 
rends grâce, à noble race, des plus belles de 
l’Europe. Uaissons-nous tous pour faire en- 
tendre et imposer la grande voix de l'affec - 
tion et de la 
dé L'érée Re Le comme la peine 

rart un abus, la conquéte une injure. 
velle nous | rt les échanger li- 
Dromier Es douties Feloete de la guerre 
un ansébironisme et du travail on hymne à 
l'Eternel. Quand les cloches et les canons 
seront devenus des machines productires, 
oh g désarmée retourners dans les téné- 
bres, doi elle est sortre t le ur 
des hommes, et |l’anbe dela (éfioné Blue. 
china l’horizou, pour inonder ensuite de rr- 



















our propre mondäin était satisfait. | 


abondance 
| Rochester, que les cultivateurs des eavirons 


Mmslnetire | dlaute là plus terrible de ls guerre am.sricai- 


ue. L'armée du Non dou compiler p:és de 


DLLD soldais, et l’armée du Sud dus dre. 
[iourte d'a mins DOM Du à LE OO hommes 
Ou cumpieud des lon que l'affaire sera chau 
de. 


l'uum- ouus l'uviuus péva le pari Dé. 
mocrale moine dés vicluires peudaut les 
élections couailes ans pre-que lous es 
Elats du Nord. Le parti de la paix est donc 
victorieux el les partisans comme Les ado ira- 
leurs de l’aboliiomiste Lincoln sout les vai - 
Cu. 

Horato Seymour, Jdémociaie à été obt-nus 
ue (aajurie de 31,347 voix dans la ville de 
New-York comme gouverneur de l'Etat 
L'Ernt dé New-Jerse y dunné aussi ue [oil 
majoré coulre l'admiuasiraion actuelle. 





Aux Correspondants 


B. L.—Aylmer—Ne vous connoissant point 
ét n'élaut point rous mème abonné au Courrier, 
il vous esi impossible de pouroir iosérer pour 
Le présnat votre correspondance dans pos co- 
lounes. 

D'ailleurs le journaliste dont vous paries eat 
“auel comme La 'ombe." Laissez Le douce 


| dormir on paix. S'il réssusite, alors trés bien, 


maisil faudra constater avant tout si cé u'eél pas 
ua fautüme à qui rousaurez affaire, Nous vivons 
daus uo âge ou il faut faire face qu'au réalisme. 
Éo aiteudaot permeties-nous de vous remercier 
pour les marques de sympathie que vous venez 
de nous manifester, 

J. NM. Trois Hirisres—Le Courrier vous est 
adressé réguliérement. 


Faits Dibers. 


:—Les travaux de l'exploitation des Mines 
d'Acton, dit le Courrier de Si-Hyncinthe, se 
poursuivent actirement. Qu enleve chaque 
jour des quani és énormes de roche des ca- 
vités pratiquees dans les mines ; l'autre jour 
où employa 6 barils de poudre pour un seul 
coup de mine. L'efet a été prodigieux ; la 
roche qu'on a ainsi pu extraire est vraiment 
considérable. 


—Un homme de 63 ans, du nom de Louis 
Gibeau, de l’Assomption, conduisait, mardi 
un cheval qui montait une berge de l'As- 
somption à Montréal, Arrivé à la Loigue- 
Pointe, un accident dont on ignore la cause 
fit rompre ane des cordes qui attachaïent le 
cheval: il en résuita que le franais vint 
frapper le malheureux Gibeuu à la tête et 
au cou. Cet accident eut lieu précisément 
en face do presbytère. L'abbé Drapeau, cu- 


| ré de l’endroi, mat liberalement sa vonure 


à la disposition de quelques personne: qui 
voulaient Lronsporier le blessé à l'Hôpital ce 
celle ville. Mais l'anfuruné Gibeau expire 
en roule (/ Qrilre.) 


Miss Biskop qui x été réc-mment brûle 
à mort à Saint-Paul, n’est pas Mailame An- 
na Bishop, la célébre chanteuse de ce nom. 


—Uu élegant fashionable eutra un jeur 
dans une ménagere en fumant son cigare. 
# Monsieur, lui dit le gardien, veuillez vous 
retirer, je Crains que mes singes n'appren- 
nent de vous celle mauvaise habitade." 


Qu dit | sn Lei pêches sont er 41 grande 


s les environs de la ville de 
les donnent à leurs cochons. 


Y ConsenvarTion DesPOMMES, — Voici 
un moyen de conserver les pommes en leur 
donnant un goût d'ananas. 

Prenez de belles pommes de rainette 
blanches parfaitement saines, essuyez' les 
avec un linge fn. Etendez dans une boite 
de sapin on lit de Aenrs de sûrenn séchées 


à Pumbre puis un lit de pommes,ensnite uit 


fleurs de sûreau, en remplissant exactement 
tous ler intervalles, puis an lit de pommes, 
sic., vous termiuerez par une couchede sû- 
reau Fermez la bite et collez du papier sur 
toutes les fentes, Siloute cette opération 


la été bien faite et qu'il ne reste aucon vide 


entre les pommes. elles se conserveront par- 


| faitement jusqu’à la fin de l'été. 


—Qn lit dans le Fœu de Metz: “ Derniè- 
remient, M. de G .... qui voulait employer 


un Allemand à la rédaction le son journal, 


demanda à ce dernier son opinion politique 
et en obtint la réponse suivante. 

“ Je n’ai pas d’Opinion proprement die. 
J’adhère à la France comme le Pays où je 
Veux vivre, quoique ce ne soit pas ma Pa- 
trie. Cependant, dans le Siède où notes vi. 
vons, il faut être Constitutionel, En vouant 
tout mon Temps à la Presse, je ne crains pas 
lea Débats. Pour le reste, je ferai tont nn 
Monde pour que notre Union dure”? 


— Si un bomme mâche (chique) deux pou- 
ces de tabac en forquettes pendant 50 ans, il 
en aura mâché au bout de ce temps 6,366 
pes de ‘ong, ou sucé une longueur de 1a- 

ac de la longueur de un mille et un quart, 
d’an demi pouce d'épaisseur et de deux 
pouces de large, ct ce cordon de tabac aura 
coûté ,$1500, aujourd'hui on peut y ajouter 
une centaine de dollars de plus. 


— De grands mots comme des vétements 
trop long, indiquent un manque de sens. 


Voici une curieuse statistique du gourerne 
ment de l'Irlande; nous la donnons d'aprés 
le Times : 

“ De tons les membres du gouvernement 
en [rlande, l’attorney général seul est ratho- 
hque. Le Lord lieutenant, le secrétaire, le 
sous-secrélaire, le commandant en chef et 
tout son élat-maor, sont protestants, Quand 
aux lorde-lieutenants des comtés, 1l y a 30 
protestants contre 2 catholiques. Sur les 60 
conseillers privés, 10 seulement sont catho- 
liques. Les officiers de paix des comtés 
sont d'importants fonctionnaires pour l’ad mi- 
nistration de la justice; #2 sont protestante, 


7 catholiques, Quand aux clercs de la cou- 


ronne, 26 sont protestants et 11 cathobques. 
Parmi les soilheitors de la couronne, il ya 
19 protestants et 13 catholiques ; en sorte 
re Protestanis ont une majorité respec - 
table. 


Frèvax savnwe.—Le Journal de Wilming- 
ton de londi 20 octibre, rapporte que le su - 
bit refroidissement de la lemoérature qui 
s'est produit le samedi precis oi, à eu un 


effet désastreux ré lus 500 Gus de fbvre 
jaune qu'il y ava 


en ce moment dans |n 
ville, La mortalité du samedi soir et du di- 


manche a dépassé tout ce que l'on avait va 
depuis le commencement de l'épidemie. 
Ou ne voyait partout que cercueils. 


Le nombre des nouveaux cas dans la jour- 


née de snmedi a éte de cinquante trois et 
| d'une ntaine dans celle do dimanche. 


Le Journal ajoute qu'il regrette sincère- 


ment A À ré de céder aux tértibles ‘ 
exigences de temps et de smspendre momen 
tanément sa poblicarion. Ses bareaux sont 
déserts ; il ne lui reste plus qu'on personnel 
ineoisautet de directenr à en dans la journée 

| de lamli quatre de ses domestiques enlevés 
par la ovala-lre. 


— On int dans le Findicator d'hier : 
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—Les feuilles de Géremium, même & | frais à Portsmou 


tous les Céraniums, cat l'avautage de gue- 
tir les coupures. les émuchures ei autres 
plaies de ce genre. On prend une où plu 





Chathau 
En ce qui touche Portsmout h, h uit 


meurs levilles de Gé; anim Que l'on ecrass ligues distinctes de fortifications Bin 
Un Feu sir ui hbge ; Eu l'applique elsuile CE pruures. Les frais de Lis huit 
sur la plaie, et il arrive eurent qu'uve seule | classes de travaux forment une gran- 


feuille suffit Pour là puËrison 
lurtement à la peau euvirounauie, elle aide 
au rappunochement des chars el Cicairise | 


blessure eu peu ile Ve jé Le remuede 5 été | uoubire de: trois = 


: elle s’alache | de 


| 


pus de ls somme intégrale, Ft 
ord, les furts de Spithead, au 
Horsess mr Fort. 


d'a 


éprouvé, | est excelleut Chaque proprètæs- | dunt la dépense est évalnée à 225 000 


re devrail avoir sur due des tubleites de 
chassis ui Éséractia {Ur d ani sas ). 


ses | livres sterling ; Newmyn's-Land, dé- 


pense 209,000 livres sterling: Nirr 


FETES Ne 7 ur ar Re 
— Un voleur de Manchester, du Din d À- bridge, dépense SUV, UOU livres er 


lsxauder, vient de renouveler des exploits 


Ling. Ainsi la dépense intégrale dus 


ui rappellent ceux du célebre bandit Jack |forts de Spithead est de 840,000 li 
Sheppart. Après avuir eué #rrélé, 1] a reussi | 
à reconquérir sa liberté Par une sèrie d'au- | 


daces plus diaboliques les unes que les au- 
tres. En juin dernie: 
Birmingham, puis il retourna à Manchester, 
où des policemen suivieut sa iracé, ainsi 
qu'a Huilde rsbeld et Led Elu rélodinée 
à Manchester, il y fui Caplure dans la mai- 
sou d'un cruksman bien conuu. Alexander 
fut conduit à Birmingham, puis à Warwick, 


Le V&t 
1 CMIORIE un vol à 


|! 





où il lut Ladui pour vo! avec effraction dans | 


la boutique d'un sieur Richard et sousirac- 
on de marchandises d'une valeur de £40 
st. Mais il parait qu'il avait seulement dir.- 
g® ces opéralions, que d'autres bandits 
avaient eff.ciués suus ses ordres. [Il réusail, 
au moyen du lacet de ses bottines, à (aire 
jouer les ressorts de la serrure de son ca- 





| 


chot, et s'échappe ; mais il fut ‘épris quel- | 


ques jours aprés, el luutes les serrures, (ous 
les verrous, eu Un fioul Lous les engins que lu 
Police pul sé-procurer elle s'en servit, afin 


de prévenir une nouvelle fuite d'Alszxander. 


Il cumparut done devant les magisiräls et 
fui coudamré à vingt ans de servitude péna- 
le ; ausai sex gardiens se (à icilaieit-il de 
leur habileté Mais avant qu'on l'eût trans- 
féré de la prison de Warwick dune celle qui 
lui était définitivement destinée, il avaitirou- 
vé sun Muyeu d'evasion. Les serrures étarent 
solides, les barreaux de fenêtre trés. rappro- 
chès, les murs épais, les sentinelles vigilan- 


vres sterling. 
Venuus aux fortifications qui doi- 
pre le passage occidental 
du Solent, dans la direction de Ports- 
mouth et Southampton. Aux Nee- 
dles, il ne doit pas y avoir moins de 
six lurtitivutions distinctes. Ces for- 
tilications, à l'exception du projet de 
restauration de Hunt-Castle, sont 
comparativement de peu de de-- 
pense, Hunt - Castle, situe à un 
peu plus d’un mille entre la côte 
de Hampshire et l’île de Wight sur 
une langue de terre qui resserre le 
canal, doit être fortihié moyennant 
110,000 livres sterling, et les cinq 
autres batteries à établir au Needles 
entraineront une dépense d'au imoins 
S0,000 livres sterling. La classe des 
batteries de l'Ile Wight en comprend 
trois du côté uriental de l'ile, prés 
Sandown, A Portsdown, il y «cinq 
batteries en construction au prix de 
450,000 livres sterling. Lee lignes 
avancées de cemêème portdoivent coû- 


ter 115,000 livres sterling : il y en a 


les : il eût été inutile d'avoir recours aux | 


artifices ordinaires. Alors notre homme ai- 
mula si bien la folie, que le médecin de la 
prison fat la premicie dupe de ce siratagéme 
el ÿ Êt transporter Alexander dans l'asile 
des fous de Warwi:k, Là, ou le com prend, 
les précautions prises à l'égard d'Aluxander 
étaient beaucoup motos rigoureuses : c'était 
ceque voulait le bandit. Une oui, 11 s'e- 
chappa du doitoir par une cheminée. De. 
puis, où n’a pas rtrouvé sa trace. —-({Srun- 
dard.) 


Lrs mÈènes CHINOISES Une dame françai. 
se, qui résile en ce Monet à Hong Koug, 
Viet de lransinélire Hit Péisontue de aù 
famille d'interemsants détaits sûr l'œuvie de 
la Saute-Entance en Chine. 

“, ,., Tout er qu on laconte des miilhunts 
chinois n'est, dit-elis, que Crop vai. Les, on 
ne les donne Pas AUX parus: ceia se fait loin 
daus l'interieur: à Hong -Kong, ié meres 
vienent à l'asile de ln Sainte-Enfance- 
j'en ai vu une l’autre jour —vendre leurs en- 
funts ei il faut Les leur Payer el leur rendre 
les guesiiies dans les quelles élles les appor- 
tent. Eiles resturaient un jour entier à in 
pue de l'asile en rinut et eu causant pour 
es ravoir. . 

“ L'autre jour j'étais avec çes dames iles 


religieuses); on soune, une réligieu-e va où- | 


vrir et revieut ün instant après avec une pe. 
Ute fille qui étuit nee depuis quelques jours, 
Où cherche de Pargent pour la Payer; ou 
donne M) sapéques (520 sons}. Si tu avais ru 
les niduises créniuies | c'était la mere : l’en- 
fant lui ressemblait. Elle voulait encore 1(K) 
sapeques. Elle géstitulait, elle oriait : on a 
Gr pur compremire qu'elle voulait le pelit 
Vélement, ét an Court le lu chercher. C'à- 
tait cela d'abord ; mais outre cela ellé vou- 
lait encore de l'argent, Je n'ai jamais éprou- 
vé un tel degoût.. «Mais ne la Payez nas, 
aije dit à la eœ@ur.—Nous les payons bien 
doucenis-ui can elles feraient pis encore. 
is avait uw femme qui faisait un com 
mercedes pelits enfants, Elle venait à l'asile 


mes qu'avant de savoir qu'on les lui achete- 
rail, elie en avait jeté à elle seule Flus de 600 
à la mer. J'oubliass de te dire que je suis Îa 
marine de [8 pauvre enfant q 
devant Mo. 

“4 Voici le secret d'uue benne Partie de 
foules ces horreurs. Les Chinois leuvont se 
marier tous les ans: alors les lemmes aban- 
données qui, de par les 


u‘uh à “endue 


déja 8,000 dépensées, En résurné, 
Ù y a un chiffre total de 2 millions 
360,000 livres sterling pour les forti- 
fvations de Portsmouth seul. 

À Plymouth, les défenses de la 
mer sont évaluées à 375.000 livres 
sterling. Les hauteurs de Staddon 
entraineront une dépense de 170,000 
livres sterling. Les “ maker defen- 
ces” coûteront 45.000 livres sterling ; 
les défense du Nord-Est entraîneront 
une dépense de 360,000 livres ster- 
ing. Ainsi, la dépense totale des 
tortifications de Plymouth s'élevera à 
L'inillion 210,000 livres sterling. 

Ce n'est pastout, Pembroke coû- 
tera 34),500 livres sterline ;: Portland 
360,000 livres sterling ; Gravesend, 
291,000 livres sterling, Sheéernesx, 
HUUNN) : Douvres, 250,000 : Cork, 
160,000 livres sterling. 

Nous négligeons d'autres {x 
dont la nomenclature serait trop lon- 


gue ; ce qui précède de l'exposé du 
Morning Post suffit et Pl AT pour 


édifier le lecteur. 

UNE PRéDiCTioN, — Un voyageur 
français, Mme Manoël de Grandfort, 
faisait, en 1855, cette curieuse pré- 


: diction sur les Etats-[nis : 


| votes, l’extrème irritation des Etats | 


“Il ne se passera pas dix ans aux 
États-Unis sans qu'il y éclate une 
révolution. 

# Tout l'annonce déjà : la véna- 
lité des emplois publics, l'empresse- 
ment des éecteurs à vendre leurs 


libres contre les Etats à esclaves, 


| = FE £ à = ï 
#0 apporter 40, 50, et vlle a avoué à ces cdlu- | la puissance de | émigration, la ligue 


des natifs, (parti änownothing) contre 
les trangers, sans parler d'une fou- 
le de lois et coutumes étranges qui 


agissent moins apparemment, mais 


droit de vie où de mort sur leura enfants, ne | 


trouvent ren de mieux à faire quede s'en 
debarrasser pai n'importe quel moyen. 


— Vue correspondance parisienne, publiée | 


par le Nori de Bruxelles donne la nouvelle 
suivante, qui malheureusement n'a guere 
chance de se réaliser : 


‘4 Une nouvelle made va éclore. On an- | 


nonce pour cette hiver une révolution cum- 
plète dans le costume masculin : plosieure 


de nos élégante sont décides, dit-on, à adop- | 
ter le costume hongrois, si charmant et de | tent parmi les SENS 8808 aveu etsans 


si bou goût; ils porteraient le Pantalon col- 
lant s’insérant dans la boite ornée d'un gland 
à sa partie superieure slecylhindire qui nous 
seri de chapeau serait remplacé par une de 


| 
| 


| aussi invinciblement....toat fait uré- 
| voir une dissolution prochaine | 


lois ct | ce grand corps, amalgame monstru- 
ins chinoises, ont | 


ans 


eux de principes opposés et d'inté- 
rêts divers.” 

Le même auteur s'exprime ainsi 
sur le peu de vocation des Améri- 
cains pour la profession militaire : 

‘: Personne ne veut être ni soldat 
ni matelot dans un pays où les assu- 
Jétissements de la discipline sont re- 


gardés comme une sorte d'esclava- | 


ge. L'armée et la marine se recru- 
lendemain, pour la plupart a pelés 
sous le drapeau par l'appât du sa- 
aire. Mais l'élan et l'intrépidité, 


ces conflures basses qu'on porte déjà en vay- | qui sont les vertus des mercenaires 


age ; on parle aussi de ressusciter le man- 
leau : ce serail là assurement une des meil- 
leures révolutions qu'on aurait faites depuis 
longtemps ; le coslüume masculin a ativint 
les dernières limites du disgracreux ; 1l se- 
rait temps qu'il revint à la saine logique.” 


—Qn lit dans le Nouvelliets de Hambourg : 

té À Tronisoé, CA à Norwége Oui à amv] dir 
niérement dans un banquet un plat extraor- 
dinaire, savoir : de la viande truiche de bœul 
Qui avait été trouvée l'été dernier daiie deu 
boites en fer blanc enfoncées au Spitzberg. 
D'après des indices non douteux, ces boîtes 
hermeliquement fermées, avaient été pPla- 


c'est-à-dire en 1825, La viande était par- 
faitement fraiche ét n'av ul Gouniracte AUConme 
mauvêause odeur.” 


La Gazette de Cologne raconte l'anecdote 
suirante : “Dans une sociéète Joyeuse on cau- 
sait dernièrement des nombreua-s demandes 
en Mariage Que publient journellement les 
leuiles publiques, Les options furent par- 
lagées. Suirant quelques jeunes gens naïfa, 


de tous les pays, ne sauraient rempla- 
cer toujours le renoncement de soi- 
même en faveur du grand tout, seu- 
le base sur laquelle une armée puis- 


se être organisée. Si les Américains | 


l'avaient la folie de s'engager dans 


une guerre sérieuse, ils s'aperce- 
vraient bien vite de cette vérité. 

‘* Mais il y a une autre raison 
qui éloigne les Fankees du métier 
de soldat. Hommes d'affaires avant 


tout, ils aiment mieux travailler 
cèes [à par des gens de l'expédition Parry, | 


pour eux derrière un comptoir que 
d'aller servir l'Etat sous le dra- 


peau. Le culte des intérèts maté- 
|riels est consacré en Amérique 


Par une religion dont le dieu n'est 


lassent sur des annonces pareilles : d'autres, | 


plus experimentés, soctinrent, au coutraire, 
qu'elles accouraient en foule. Bref, on fit un 
pari. On rédiges une annonce qui dot aroir 
exercé un attrait irrésistible nor les jeunes 


| 


dames desireuses de se marier, Car Où rrçni | 


plus de vingi lettres faisant les offres lex 


plos aimables, #t dont Quelques unes mèmes | 


conlenént des photographies. Uno plaisant 
Proposa de faire venir toutes ces dames à la 
même heure, én un même lieu que l’on in 
diqueruit ; [PS Proposition fut adoptée, el or 
leur de Signa on enlron du mg 4 neuf d'ou 
il était facile de les voir par in fénêtre d'en 
des jnunes gens. À heure dite, les jeunes 
Peronnes qui avaient écrit les lettres paru - 
rent en effet [om aprés l’autre, portant cha- 
cone à la main un bouquet de fleurs et une 
grande mouche notre sur la joue gauche, 
comme on le leur avai ecommanié. E les 
furert ben élonnées de se Voir en li gran 
nombre, Énirent par roir qu'elles avaient été 
l'otet d'ore plaisanterie, tas sn henees 
sans doute pour une vengeance terible !" 


Les rokrnricanons DE L'ANGLÉTER- 
ee.—On à plus dane fois fait resaor. 
tir les sommes fabuleises eomenc ré 


par le cabinet britanique à la satisfnc- 
tion de sa folie des armements. L'or- 
gane officieux de lord Palmerston re- 
cognait Ini-méime l'exagération exces 
sive du développement militaire du 
vieil empire mar 


archand, FPonr les 





a — 


EE. 


obtenir. 


ni le dieu des armées ni celui du 
sacrifice. Aucune nation civilisée 
n’a moins de défenseurs parmi ses 


tagées. propres enfants Ses officiers ne 
il était impossible 116 des dumes se présen- | 


sont pas fous même nañifs. (Ceux 
qui lui appartiennent sont souvent 
des héros d'insubordination, des 


célébrités de cours martiales." 





BOIS ET FORETS. 





Deranredenr nes Tannes pe La Counanexe 


Québer 2 Ocnhre, 1882 
A VTS est par les présentes donné que des per- 
mis pour la conpe de bois sur les terres pu- 
bliques, racantes et dispersben, site dans 
les Ancieus lownshipe, dans les territoires qui 
sont mentionnés plus bas, seront accordés, 
le et après le VINGT NOVEMBRE pro 
chain, par les Agents respectifs des Bois de 
la Couronne à ceux qui demandersnt à en 
Lorsque deux où plusieurs deman 
des ssront faites pour le méens lot ou les mé- 
mes luta, ceux qui les feront seront tenue 
d'offrir un bonas en sus de la simple rente 
fotcière. Le Bonnset le_ rente foncière de- 
aa ant qu 2 peririn nombre de 


pour donné qui sera rminé par l'Agent. 
Si non, le permis sers ancordé ao plus haut 
enchérisseur amivant, 

em cé er | Acesre. Anaemes. 
our ŸC. & BELLE, Montréal, C.E. 

Ontaws nu- 


A.J RUSSELL. Chisern, C0. 
398, F. WAY, Belleville CO. 
AW. POWELL, Wisdsor CO, 


pérenr, 
Ontarre, 


os ie | 





th, à Plymouth, et « 
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AVIS AUX ACHETEURS DE THE, 


— 


Avant d'acheter votre thé 

[1 faut avr consuièré 

Où vous pouvez le truurer, 
Savoir, où vous devez aller 

Pour ce qu'il v «de mieux 

Sous la calktite des civux 

Pour satisfaire votre buu grûl 
Allez où l'uu trouve de lou 
L'Enseigne rouge de la Tnéième 
Dira Ce que vins devez lire 

La Tuéitne ne ment jamais 

En annençaut son hé frars 

Que l'on trouve à bas prix 

Chez Rosinson &Tr C'omPaunin. 
Allez acheter votre thé 

Le meilleur, à bon marché 

A l'Enseigne de la THÉIÈRE 
Tous les triés, le Vent et le Noir 
Soul biei purs et des meilleurs 
Chez le plus graud des fonroixseurs 


ROBINSON ET CIE. 


LA THEIËÈRE (TEA-POT): OTTAWA 


a eaLaLaLuLp— 


ETABLISSEMENTS, UNION BLOCK, RUE SUSSEX FT DANS LA RUE RIDE À L' 
Otiawa,S Nov. 1862 


LE PLUS GRAND ASSORTIMENT 


MABCHANDISES SECHES 
AU 
PLUS MARCHE, 


om — 


GRAND 


CHEZ 


BROUGH, BUCHANAN & CIE. 


CONSISFANT EN 


MANTFEAUX ETF CHALES, 
A BO: MARCHE. 

AUSS. :—_Chapenux, Patrons et Etoiles pour Robes, Bas de Fu: 

tuisie et Gants. Tapis, Couvertes, Flannelies, Toiles convrees In: 

diennes, Shirtings. Cotons Jjuuneset barres Canadian Touwds, Draps 


Satinettes, Chemises, Collets, Cravates ete 
Ottawa, 41 oct. 1862. 


DNPORTATIUNS CONSIDERABLES D'AUTOMNE 
96 GAISSES ET BALLES 


NOUVELLEMENT OUVERTES 
---CONSISTANT EN — 


AL 2: 1! LENS 


————— 


Riches Noies de fantaisie et noirs olace es 


RUBANS, FLEURS, VELOURS 


ET 
Le plus grand assortiment de 


DRAPS 


QUE L'ON AIT JAMAIS MONTRÉ EN CETTE VILLE 
[FA TRES BON MARCHE, £1 


1000 Paires de COU VERTES, blanches et de eouleur. 

11000 Pièces de COTON JAUNE acheté avant la hausse des prix. 

250 <. SHIRTING BLANC #  « «6 “6 
500 k 6-4 COBOURGS, depuis 74, 

300 “ 6-4 WINCEYS UNIS ET CAROTTÉS, depuis 7} 

50 ë 7-4 MERINOS FRANÇAIS, depuis 33. 

100 z  MOUCHOIRS DE TOIL!/:, 3s. la douzaine. 

250 “ COLLETS DE DENTELLES et MOUSSELINE, 
depuis 2d. chaque. 
VOILES de DENTELLE NOIR et de FAN- 
TAISIE depuis 4d. 

HOYLE, M:NAUGHTON, et INDIENNES 
FRANÇAISES a bas prix, —De plus une grande va- 

riété d’autres marchandises, choisies avec beaucoup 

de soin, seront vendus à bon marché. 


AUSSI ATTENDUS TOUS LES JOURS. 


Caisses de MANTEAUX et CHALES du dernier goût. 
: de CHAPÆAUX pour Dames et Enfants  « 
6 MANTEAUX de DRAP-—à grand marcht. 


Outaws, 1062 } THOS. AN WE. HUNTON 


LOTERIE ROYAL 


IDE NOTES 






















500 Pièces 


Fe m9 O7 


2" Le Bureau du Courrter se 
trouve maintenant Rue Clarence 
près de la Ruc Dalhousie, à la DE LA 
résidence du Rédacteur. Les 
personnes qui désirent annoncer, 


ou transiger quelques affaires | l \ ? 


que eue sont priées de «'a-| Dirigee par le rouvernement 
‘ 


énenre payé leur abonnement de 
bien voutoir le faire sons le puluss 
court délai 


TAYLOR & Cie. 


Banquiers, 16, Wall sireei, New-York. 
Otiavwa, 25 oct. 1862 
Ceux qui nous doivent pour un , . SET: T- 
semestre . deux, doivent refus HUITRES L HUITRES 111 
dre qu'il serait enfin tempe qu'ils 
se rendissent d nos juntes demon 
des 

#7 Toute commanication que 
l'on nous fera parvenir par la 
poste, non affranchie, sera refu | 
ste. Ottawa 15 


[AUITRES FRAICHES ! !! 


Rnçwe trous or 


ent Laf: 
Oct, 1862, 


Ar wPinaite mu 





Ottawa. (É.C.) Samedi matin, 8 Novembre 1862. 


dresser directement au Proprié- Espaynol. 
taire-Rédacteur. Se 
Les prix son! payés comptant, On fournit 
GE Nous prions inslamment| ovs les ressignemerts demandés. 
+ F Éd Qui cchange Les doublo is an inux le plus 
ceux de nos abonnez qua n'ont pas 1,6 


LT 
+ ml 


LE ES —, 


IMPORTANT 


COMMERLE à La Cam. | 
PFAGNE. 





L 




































Le Soussigaé, ayau'lévidu de se retirer des 
A aires, offre en vauis sou FUNDS de M À G À- 
# N coutisisnt eu du \SSORTIMENT GENE- 
KL. duusle VILLAGE de CURRAN, au ceu- 

e du luw. ship de “urti Flautageuet, l'omté 
de F° LT CELL | 

De pus, ensemble ou séparémrot, sou ETA- 
GLISSEMENT, comprensot 15 scores de irre 
(moins à acres pris et bâlis eu lots de Village.) 

lsliué eu face de l'Eglise, duut muliié dans un 
Lou élut de cullure donnant de bons binébäces 
el oulourtde d'une Clôture eu Boulius de Cedre 

ltrés-blieu Bulk, avec diux Muaisous, plus une | 
Girangs et Ecurie :ouves ; l'autre moltié cou- 
verte parile Par Que Sucrerle el parile de 
Fresne, l'edre et autres Bois mélés. 

l'\e personne désirant ouvrir un Magasin à 
la l'ampagne, ne pourrait irouver à de placer 
“vec une meilleure chance de faire un Com- 
mer é sûr ul profitable; de plus, l'acquéreur 
aurait lé grand avaniage (au moyen dés Livres | 





LES PLUS RECENTES, EN FAIT DE 


Chapeaux, 
Manienaurx, 
Chales, 
Fleurs ei 


Flumes. 


Nos Chapeaux et Manteaux sont faits d'apres les dernieres 


MOBES PARISIENRNES, 


et nous invitons les dumes et le public en 


GENERAL 


ü ui Sos LE ds cCobuuiltré lés bons ja | 
prurs 

Lette l'ropriété Quivcal dans nu beau mile, 
serait midi ue bons mi jui HO ju di ii 


Mousièur qui aimerait à mvuir un Késidernce 
d'Eté, duus une L'ampague tres-salubre, possu. 
ut de bon Chemins e1 nombre d: Sourors 
Misérales diféraut daus léur. compositions et | 
tépuiées Les meilleures du l'anada. et ayant une 
Cobiuuuien ion (noie et agréable avec Montré- 
al et Diluwa, outre que lé Village possede un 
Euieau de lusie tenu par le Soussigud, com- 
uuniquant tons les jours de la semu.ne arec 
Mo Urdal 4 Ottawa en du et trois fois la semai- 
nées bivr.r 
Le +oussigué vffre encore : n vente 30 acres 
dé terre on louis, à euviron 15 acres du Village. 
— Le plus, 50 acres à 1} mille, dout muilit en 
culture une lirange : outre plusieurs Autres 
Lots qu'il eat chargé de vendre à Commission. 
Le tout sera vendu d de: 1 rmes fariles ei des 
Hit ex loco 1. stables scrout fournis 
adresse, au Soussigné je r-onuellemseni : 
l'a lettre sfrnnchi-, 
PHILIFFE 
[| etpl. lt 


HPCRPET FE à SOS, 


FABRICANTS LA 
PianoskForte 
GHANDS, C'ARR ES, ET DROITS 

UMauisaon fonde" e en nl à 


0,691, BROADWAY, NEW - YORK, 


| > NM IN EE KR. 


UNlawa, 16 Oct. 1862 


GAREAU. 





RS  S RS 


“ Fran, 
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Exportation pour le Canada, | ALLIER Fi do "Le 8 À À f [ 
— — TT em A + ton | Fra LUS 18 
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tee coumtrita et euninis sous ca die | OS AN D ROM te AS IAA VANL LR RE LEE 18 LE 
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TRENT: - HUIT MÉDAILLES 


| qui Lour out té d'cernie: aux expositions dus 





Etats - l'nis, comme premiers pris sur tous les 
| Murs Coumiatileure 
| Ils ont egalement rrçu ln 
| GRANDE MEDAILLE 
[n l'exposition univers Ile de Londre , 60 HS 
coins de Thalhecg, Benedict ot D, Huck 
laisaient à cette ocrnglun partie lu jurr. 
|  l.aliention du publie cat rprciulen ent ap- 
pelie sur lén 

Pianos Forte grands et Carre's, 

qui, pour In qualité, la free, la purelé du son, | 
In délicatesse Helen el cencralement loutre 
leu Constraoction, surpa-se.L  inconiesinhles 
ment les jinnos offerts jusqu'ici mn publie, 
Ces inst ment. ont obtinu In complete np- 
Proton des premiers artistes audricains et 
ÉUrOpPCEUR, 

EX Tous les pianos dont GOTTSCHALKE 
#esl servi dans ss concerts nu Canada, sor- 
laiest des ateliers de In maison CHICKEK- 
RIXG., 

4 Septembre "62 


Wiliam Paquette, 





és 



















\nnoncent à leurs amis et au public en général qu'ils 


viennent d'ouvrir. 


5 BOlLLES HT BA LLES 


DE 


NARCIRANDESES 


Dans le courant de lu semaine ils recevront le restant de leur, 
MARCHANDISES, et ils invitent le pulidic à vemir les visiters 
Nous invitons tout particulitrement ceux qui ont besoin d'acheter 

bon marché, 


CHEMISTE PHARMACIEN. 
(Medical Hall.) 
ue Hideau — Ottawa. 


lent toutes Les medecines, et le 
Drogues les plun rares 


EN GROS et en DETAIL 


Ou on verni toutes capèces de 


des draps, 


Pelniuren, 
Hufien, Tweeds, 
Mastic, ne 
sé Suis. Casimirs, 


Bois de telniures, 
Medecines Fatentes. 
Couleurs a telndre 
Lnpslti de Terecbentine 
Brosses, 
Camphine, 
Find, 
Instruments pour 
Chirugiens, 
ef pour Dentiste 
Le touts description et de n plus moule ras 
Parfumerliens, 
lrelgnen, 


Indiennes, 
Shirtings, 
Cotons jaunes, 
Crinolines 
d'un 1s 2. à 106. &o, c& 


An WT Foi fe 
Et de toutes espèces de 
Graines de Fardin, ote., ete, 


afin Tout ve quel TTL 
dans une piurmacie 


Ottawa 2 1862 


| Un immense lot de coter Americain, a des prix TRES-REDUIT 


LEBIEFE HBVoIr 


Peu toFcfres 


N'OUBLIEZ PAS LA PLACE 
KEARNES & RYAN. 


SALON DE PARFUMERIE 
DU BA TISSE DE L'UIWNICIN. 
PRINCE DE GALLES. 


Rue Sussex 3eme porte de la Rue York. 


LR 


| Ottawa 25 Septembre 1562. 


= —— 


FORT WASHINGTON, 


| SE 





[FLEURS IMPERIALES 
| de Tiilmuan, 


1T0sme os ét Kingslridge Dont, NCW-FORE, 





Fournisseur brevebe dé LE MM, l'imperairiee de 
France et In Kris dl AGglrtrere 


INSTIALTEON HRANCAISE 


dirigée par 


T4 rondes Nenrs Vork ei TIM, 
vus Mlshellens Faris. 


L'ENQUETF EST TERMINE. 





Daifures — Garniterss dé Cha. | 
—0— psa Chapeaux et Rubans T'AT ! 
. MM, LESPINASSE & ESTEVEZ Jr. 
Les rats x vont se continuer . : , 
{f' vif Ï CI pe = j ta di. L AL 
If IE Vi EAUTE IFar; \/ Tous les élèves de l'éabli-s- ment parlent et 
CHEX 0 


écrivent tros anses : le français, ‘anglais 
et l'espagrol ; plusieurs d'entre eur parlent 
en outre l'allemand 
Les mêmessoins aæront tonlones anpo-tés à 
l'étnde des lagues viranten ct mories. témdis 
que l'étude des sciencia va prendre un nouvel 
esvot 
Préparation à l'école centrale, 8 l'école Im 
périale den Mines et à l'éculs de eomaeres de 
| Paris, aivsi qu'aux dibérentes éavles d'ingé- 
nieurs des Rtath-Cats, 
28 soût 62.8 n, 


Â EUX de nos compatriotes qui se rendent à 
" New-Tork pour leurs plaisire on lenrs 
affaires, ne doivent ps manquer de visiter J]n 
maison TILMAN, aurnommée dans le monda 
élegant de la métr:so e amérecnine, le T-m. 
ple des Fleurs et de Goût, le Paradis des Da 
mes. M. TILMAN taporie auasl pour le Ca. 
nada aux cnaditions les plos arartageuses 
septembre ‘62 


HE. MILES. 


FE qu'il est le BARBIER des PRINCES et 
le PRINCE des BARBITERS. 

M ILES profite de la circonstance 
| : Î pour annoncer qu'il rient de re- 
ceroir à son établissement mille éépéées d'ar: 
ticles de toilette, et de la taintore pour les 
cheveux. De pins fl offre à vendre à bes prix 


YIOLONS, ACCORDEUNS, CONCEATINA, | Wagnain de Chaussu re, 


FLUTINA, GUITARES, CORDES de VIO. 
SIMEON LEBEAU 


LONS, HANJOS, CLARINETTE, FLUTES | 
ke, 
MARCHAND DE CHAUSSURES 
HUE SUSSEX COMTE, marchant en relie ville, LL 2 | 


. : maintenant masignées. À TE 
-| V4 LAntEronn. RPC RO TR Yuekeh ROUTE 
VIENT de receroir din sesortient comyle, Cession. ae 


EE ——————— =—- 


Æ RE 2. 


AVIS PUBLIC 


E°' par le présent donr. 6, qie 18x “affnirés 
À ri-derant anne le nom de PASCHAL 


M. M1LKS espère pronre: de ronvean au 
poblle qu'il ent en état de ponrolr satisfaire ses 
pratiques ecmme par le passé. 

Orrawa 11 Aobt LI. 


UN JEUNE MONSTER d'use éducation dis- | de Chaussures qu'il rendra dre et 
Ling désre tronrer wr.e on dans an : | | ’ 
collage on dns ns famille. Le latin, le fran ET au Pur covrarr_ SES es 


çn8, l'Ttsliem, l'a: glais, «te,, lui sont familiers 
ete 


Le ARE En eu 
stores [SERRE 


. 11 ME Lo: 4" 


©] 


«\ 













Ottawa, (H-C.) Samedi matin 8 Novembre 1862. 
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jar usr VOOMPAGNIE L'ASSURANCE DJ D ———_—————— 
| VUS ROYALE PHOTOGRAPHIE! “un 1m cos #2 MUSIQUE ! 
a : A CEUX QUI PENSENT ET À CEUX | 


TC 1 
\ 
UN NO TA VUE TE 


»E sraddädlie À M sk dut ñ MER - L s Tr L Li | | A 
LERPOOL £T LONDRES tube MD MUSIQUE 













































































és A Cac NE VEcuesreassevox.| RIVIERE OTTAWA ES. 
| nu : b : er in Bride de enéer el LE De pelle in | sur LES TAFEURS , EN ” EN l'E Al! 
| ; UE € ni est uen cpu comme | *ebires Cclle Lesugbe, buts leur disous' sans si | + . f " i 
{ it jdiil LS AN) O0 & un Gran o Flores de l'AMBROTYPE. «1 de Deres lice Liu" que le Fra DWAV'+ HEAD QUEEN VICTORIA: OUrrau ùu Qurrier il Ottatua 
L | APFHIE | mr Or jé ss à a ET ER Did ln Lie La Ceux qui | ET — = 
‘ |TAVAUX CONS Er be passé, souFrent suit &: 0 faisant application inter CT | Les morceaux «di Musique suivra is 
Foruls de léeserve. | ü 60 éalerbe, |) guérirs | PRAINCE OF WALES.!': | 
Des 0UVraLéS sSRON eK: culés à la satielac - re | | 4 | M re { r 
ne , R OT sun us ah TRE a . Û 
Lt L'ÉLLEI il &l ia ire Es des 0 ty bus ras EUuUls: Pa pra  N rie LATE à | LIGNE REGULIERE ET QUOTIDIENNE naclie nr ? 
Aimbrétq pes sûr VERRE. : = Forge daus Üisy Miaulés 
DÉPANTEME | sus TOILE lou i “ ré PAPIER et | Mal de Lieu ta dabé lrois minuies ENTRE Chant Pairiotique, Paroles d E gl 
À. JU FE - Li D. e grandeur, depuis là gran Névenluri. So HQE, les dé Em. Blain 
NT OU FEU. Jour nainnsile méns’à = sas <s re : dent per ciogy æ pass | OTTAWA ET MONTHEAL. Musique de À. Dessane, 
1 , ; | + FA TTETLT : = ci Hibu 1 . 
élells où bague. Photographie de toute | Maux de tête. dans dis ondes (Le Dimanche Fee. } | Le { ha ni = |! OVAUEUrS 
ET * fs AU DE es | Erandeur, our Albums et ju Lo : sp = 5 
AE COMPAGNIE contuve à ASSU- | __ 4 be dans dix wiuuies Paroles de 1). Crewmasie Mr LE de À 
LE | , . ji las rhee dan. | F : À < - Etnsi usique dé 
Propritiés onu ls paris dmmagenpa: | PRIX TRES MOERES |" ques iv] Font le trajet en Dix Heures. | De | 
" s , F ere ges par »' bas we Laos =?" . « F . 
- le pp aps conditions des plus libérales. ‘ rie ER Ven . minulés | DEP EE : dt { haut : V oltigeurs 
rie justes ri 3 s | | ; 3 i que LES Dé Lu FES EL | ds su L | ü ] Lie à ALELrE. = + . + 
sans dédunien — RES Pom fiber Lip cl réglées, RITELT sl; ‘4 ETETT LL L'roup ñ . sus dix minutes | LE QL FEM VIT lORIA Capi. A ho Abe de L HF Fr chette Musique de 
; en Angleterre mi HE pr Spaswe. dans cinq miautes | “PRINCEOF WALES? «H.W.Snvriven see 
i& ts! CHEZ Le Grand Capital et la conduite juni | Douleurs cbroniques. par quelques applications | À DES PRIX TRÈS MODÉRÉS 
, te pudicrèuse ile RES. 
| | , celle Compagnie faranliissent la plus parfaite | j ‘ Laus tous les cas où l'on sent des douleurs, | > — = 
| süreté aux assurés. F'uS parti en RARE à DER le KEALD'Y RELIE h devrait étre applique | 4 TIREUR SFr Z E =. 
# [n'est ruvn chargé fpuur Police vu Trains CH FMI N Pris intérieurement une cçcuitliere à thé dans Ï r k apeur # QL FEN VICTORIA’ és 
&. E RE RES ferts. si | ° MIN DEF } V'OPTAUW A gp pu | "8 demi-rerre d'eau--il fera disparsitié l'acci- 4 (hilawa lous les malins, (éexcepié le L- ZÆ rit 7 
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Luyi-Mouse Avenue | 
Fies de la Prison de la ville 


; L MONTREAL. 


. Qui E je 


5 perdu toute espérance 


Qui s’en est suivit : 
ADRESSE 
Présentée au Major T. E. Campbell, 


€. ÀT., a l'occasion de son retour 
TANTET voyage en À nyleterre. 


(VTT A ww À ÿ 
I Août IS, À 


Copie d'une lettre 


UN APE PTEMOGIGNAGE E % 

B'RN ICE EC DE br. STANLEY 

Jé cert fieque le Dr, STANLEY a aujour- 
d'u DIMITA Dour surdité RTUL Miuli habilité DEF» 
dinaire. J'étais lout-a-fait sourd de mu 
oreille druite depuis 30 ans, et aouvent dans 
l'impossibillié d'entendre de chuque coté. Dre 
ulus j'entendais un broit dans mu téte 

Ayant réussi je recommande le Din. STa- 
LE GI Ju pus #jontét QUI L% 
cur dans l'upérätion 


E Soussiguc informe ses amis et le publie 
4 eu général qu'il a fuit de grandes | 
umeliorations à l'Hôt:l SUs-méntionmé 
Les visiiéurs trouveront toujours $es Cimni- | 
us nu débaurcadère des L téaux-à-rvapeur ct à 
rrivée des Chars, La table est toujours bien 
nie Ses prix sont des plus modérés. 


SERAFINO GIRALDI. 


Qreske, 21 a d11862 


Mason, 
Les citoyens Labitans de In paroisse 


votre heureux retour parmi eux. Ils 
lcompreunent de eomlien ils vous 
|eont redevables et saigissent avec emn- 
| pressement l'occasion qui leur est of- 
|ferte aujourd'hui pour vons renou- 
Les bateaux à vapeur en fer de la compagnie | Véler ce tribut d'hommage et de FE= 
e pagoc hot hambourg--américnine rariiront | cOorfloissane:s ue VOUS Vols tes 41 
de New-York pour Hatnbourg vin Southarption | justement Hquis 

rs Es Ë avec lu malle des Etats-Unis et des puasugers | [| épèrent ù 2 te 
LOpPIE d'une lettre. Four 18 Havre, Lundrex, Southampton COR ln nr: n esp ren que votre VOY re & 
un bourg comme suit ; | ete heureux que partout FOURS Aves 
Tenmisisuage CT dir Cu du Eve Horuesia. capitaine \ Liautimarnm | CH, rencontré lea personnes QE leg faite 

5 “Rat 5 " ï : SARL, capliane . Eliiers, lé CH: | cs , L É - 

Stanter, Aurigte À Oculiistée, NASLOINE, CANAL [l. Ehilers, lu ETS R | destinés A l'accomplissement de vos 
si | VACNX. bre: 


Re Bavaria, captaine E-Mieer, le ler nov. 
Has Hay Cajilaune DEF, Schnenag: | 
le 15 vus si | Le bonheur qu'éprouve, en vous 
liutouun, capitaine H. Taube, le 29 huv. | va IVAnt, la vertuense compagne de 
el ais die Cabine : pis “e eee es partagé par 
‘dresser à €. E. RICHARD $& RoA, | > 212197 de ceile parois qui sunt 
| * | a mème d'apprécier tous les jonrs son 
151, Broadway, New-Fork, | caractère noble etgénéreux. 
2 not °62.---8. m. | Dieu, dans sa bonté infinie, en con: 
|tinnant de vous protéger, ainsi que 
les vôtres exnucera la prière des ha- 
| bitants de St. Hilaire, qui en ce jour 
vous souhaitent |a bienvenue. | 
P. A. SExÉOAL, J. P., 


Hambourg, Southonmptou, Londres at le Hawro, 


EL Jhant de d'uu- 


JOHSLANG Se. 
UTTAaWA, 23 août, 1562 


Le Dr, Stanles a ce jour opéré sur 
surfl 


sUeces ofPdinani. J'était sourd che Luis 


nées erelllea nour gurdité avoc 
L] 
dréemiére 


all as À part un bonr 
tiuucl 


lonunement «ot: 
Cuns mes oretiles qui était pur 
lois des plus affliceant. On me recom- 
ianda sn Dr, Stanley, et Je suis | 
heureux de dire qu'après ‘avoir été | 
sous Bo traitement quelque temps il ee PR PRÉ NE Eee 
à réussi due rétablir l'ont, et : 
puis iatntenaut entendre 


jo 
itiasl bien 
qu'a. nt ma surdité. Je n'ai souttert 
AMC Tic 





douleur dans l'opération, 


Bellevue ae UD Bert. | Chemin de Fer d'Ottawa et de! - Do 
ge Lorie PRESCOTT. DRE 
Nepeau RS STE | REPFONSE : 
Orrawa 19 aout 62 \ ‘ | Hcducilon de Frix. 


à Mes chers amis 
Lapuis lu ler de Mai lu Prix ce Dis S ae j {. CETTE LATE ER 


pur Les chenitus de fes d'Ottawa, Prescoit, 


+1 Le Grand Tronc est réduit aus l'aL'x : LE - ; 
: ilé (lt Ii ti | r "ESC 
VS Es une vous me donnez aujourd'hui m'est 


| Te LE a] 5 : [: | 
DElhaus à dlébeo his Claus 2 bien sensible et je vous en remercie 
dé Fe di Î " 


LAVUE LAVUE 4 |sinceremeut. Après le bonheur de 


LUNETTES PIROSCOPIQUES x à Houtréal, ra “_, 4  |revoir ma famille, celui de vous ren- 


» QUR TOUTE VUE. = 7 |contrer ici, me fait grand plaisir. 
RESN Rore: Nous venons d'éprouver un grand 
MARCHES, bent do AGE an nant | —— danger en mer et je rends grâce à 
assortiment d'opliques Dieu de ce qu'il a bien voulu dai- 
Uttawa, 31 juillet 1462 LEDUC & GIBBS, Ener nous protéger. 
ss he | | J'ai visité mon pays et j'ai eu de 
NELOCTANTS COMMISSIONNAIRES. | grandes jonissances en y revoyant 
mes parents, mes amis et mes com- 
|pagnons d'armes, mais je reviens au 
| Canada avec plaisir et je ne regrette 
| uullement de l'avoir adopté pour 


La nouvelle preuve d'estime que 


LL dr 


JNO.  WINTE, 


Œartes D Affaires 


(CHICAGO, ILL. 


1% = I educ: « € lies.. 


patrie. 

| Ces sentiments, je le sais, sont 
| A TTEN TION one partcubece dans l'a. | dus à Ja confiance ét À l'estime que 
[Se chat di | vous m'avez toujours témoigné en 
toutes circonstances et que je m'é- 


Aie, S. iarriqun, | LARD,JAMBON, FLEUR &c. | forcerai de toujours mériter. 


| IST EL | T. E. CamMPBELL. 
M. D S'T EF: MILWAUKEE (WIS.) St. Hilaire, 18 oct. 1862. 


RECOMMENDATION : 


Megociants Commissionnaires on general 











PREMIERE CLASSE Hon, Jas, Sxkan, J. Auwonn, Ecr, MM, | L 
Tient des | WorkMax & GRirrin, Nous empruntons le chapitre sui- 
LHAPEAUX D'ÉTÉ, | vant à un excellent vetit ouvrage ui 
Hamisements n'Exranxrs, OrTawa, 28 Août, 1862 | vient de paraître di A ane pli | 


RL, | ; Ne: 0 
(ARNITURES, | |bién éonntie et aimée des onvriers 
|(1) 


| Conseils aux Apprentis Ci aux 


MTanNTrAUx., ETC. 


ETC : , —— a a — 








Frsi-vis la Rue York, Ouvriers de tont age. 
OTTAWA Lt Pad PR | | 
: s : À & | L'époque de l’apprenties "© est a | 
Avis auxcontra cteurs. plus importante dans la vie d'un où- 
pa mu = £ : =: nr _ = | : IT F fi ru VG re | 1 És 
DISSOT. TION DE el )C [F1 Ë, | L ES soumianine vennni de Persübass com: # se < Se tt Se ] ge où AR pr 
see Pétentes désirant entreprendre ls cons: | DOtUIIE ot le P us susceptible dés 


I À société qui a ci-devant existé entre MM, | (Tnttion d'une manière satisfaisante et la four. | 
À LAPIERRE et LEBEAU est dissoute de | "'t0re de portes d'éclase pour les eananx ci- 
Onsenatement moivel. | dessous mentinnés seront récies à ce bureau 

Les affaires de 1n ci-derant Société seront |J0#üs md, LUNDI, le üûe d'Oeuibre 
‘égiées par M. 8. LEREAU seul autorier à | Chain, savoir 


bonnes comme des mauvaises impres- | 
sions ; de a conduite qu'il tiendra 
| alors dépendra tout son avenir, c'est- 


pro- |, .. 
| 4-dire son bonheur on son malheur. 


cateffet, | Sens de Wliameburg, Une paire de por- | C'eat ordinairement auraitôt après 
n EL Q an O tes d'éclnse. nn e a À! 

GES LAPIERRE Canal de Cornwall ......Trois paires" "| la ati AE RE PAR que U PTE, 

4, LEBEAT Canal de Beauharnois.... Trois paires" Encore DICR Jeune, entre en appren- 

Oipt. “62 Canal de Lachine:sr.....Une paire “| tissage : il sort de l’école, il a reçu les 


s | Les portes dairent être construites dans le 


__—. mi. 


instrüctions du entéchismé, ét n'a 

RER 27 > 2 ; | vrées à lelles places sar les Cananx respectite | CU le temps de so pervertir avec les 

100,000 Dollars de Meubes. 1e ARTE des Pratt Poblies pourra | Jennes ne d'un Age plais avancé 

[rc doi Tu éte et les csévitennees | PA Le8 alors que lé danger com 

PRIX DE, FABRIQUE. ‘à ce VERS, ét à ait du Canal oe Mén- | Menve, et qu'en bien pet de tompa il 

WBEIL & Brun AUNSD OK k, | bréal, le où apres LUNDI, le @ d'OCTÔBEER, LS pre Sr ses bonnes dispo - 
1:25 El 17, Rivingeton tirest, Nc XKrk atiôns fñ ve ln. 


| voisinage de l'un oo l'autre des Canaux et li- | 






| missions impriméve. Hie à mort Êt lt 
| | | Tontés lessoumistions détrent prier lepsi- |, 2Hen NE PORE ELFG plis arantagenx 
Exportation pour le Canada | natures de deux peieosn ‘ en solra comsen- | à Oh Apprenti qne dé tronver on bon 


Attenda l'état des affaires, none offrons au | 401 à garantir l'erécoiion cogvenable et sa- | maître, gui non-seulement loi ar an.- 


abtie toutes + marchane PPS er ak | iafsisan ts te l'ouvrage. Elles d ent Être à à 0 [4 e a “ 
as : lrsen à trés bé ss. Les aux sonssignés et dcéoute, Non t - dra sn enr mAIR Le lai sérvi ra Ii 

Mes master ds on. à de bibliothéquel un pur les portes d'écimer #3 rer ‘re par L ntérét qn il lui 
de snlles À manger et de ehambees à cod: Par ordre, portera, ET de modèle par In “dant \nts 
cher, sont faite nreo les meillente Matéthvnx | her 
et d'aprés lex Modéles les plus vouvemts )} 


TOUTES MOS MARCHANDIPES SONT Gananrrée | 


T. VAUDEAU, 





| ) Aux Outriers #1 à heovecap d'autre dé- 
| somememt 7 vérité, Paris, chez Maillét, li- 
! 1861 





e. | | pe 


| les 1 


ee SE = O — —— = 


voisines, lui! 























Voici cette ndremo et lu réponse 
| 


de St. Hilaire saluent avec allégresse 


JOURNAL PUBLIÉ DANS LES INTÉRÊTS FRANCU-CANADIENS DU CANADA CENTRAE 


Ottawa, (H-C.) Samedi matin 15 Novembre, 1862. > 


L'apprenti qui « trouvé un pareil 
ritable trésur, 


LrOn à [IrOUVE IL À 
Sous Uiig als bonne direction, il de 


viendra un ouvrier habile et un hon- 


uête homine. 
A uësi longtoen se que durera L'an 
preutissage, il devra témoigucr à son 


maître un graud atiuchement et une 


confiance entière, iui demiunider ses 
conseils et le satigtuire Pur mis docrlrte 
et l'application au travail, 

Si un bou maitre tumoigue quel- 
ps de lu sévérité, | ADLPAHTL Né 
doit pas lui &ii suvui muturais gré, ut 
tvomprendr: au contraire que &ust 
| Pour Sun bivu, 
| L'amour du travail est uue gurautie 
| de la bonne ecunduite de l'apprenti ; 
v'est surtout lu fidélité aux devoirs de 
lu de a Qui préserve sûrement ut 
jeune homme de ce qui peut l'eutrui. 
| ner au tal. 

Quand un apprenti nuru travaillé 
tout Ja semuime, il pourra se divertir 
honnêtement avec ses amis mais il 
u'ouublieru pus de gui quitter d'abord 
envers Lien de cu quil lui doit, Il 
se rendra exactement unx réunions 
CsppreneS dont il doit taire partie 
ei elles existent dun: le pays qu'il ha- 
bite.  Duns ces réunions, fondées 
our les jeunes ouvriers, on reçoit 
instruction religiouse, ou assiste à La 
lnesse, on tait de bonnes lectures ; 
après avoir ainsi suuutitié le dimian 
de en peut délasser l'esprit et le 
corps par la promeunde et les jeux 
qui n'out rieu de dungereux. 

Après l'accomplisement des devoirs 
| de religion, ce qui importe extréme- 
ment au jeuue onvrier, c'est Le choix 
de ses ainis on de sua LOEN DAgE Tune, 

Dis-moi qui tu fréquentes, et je to 
dirai qui tu es. 

Qui se ressemble 8e rassemble. 

Un jeune homme ne sauruit vivre 
isolée ; il lui luut des amis, des com 
pagnous de pluisirs qui suicut de son 

ge. 

Du choix des amie dépendront les 
CONnvVersuliuus, la uuture des diver- 
| tissements, et lu conduite bonne ou 
IAU VAI coue duns 14 bonne fur- 
Cuni: ;: 
les joies de celui qu'il aime, il ue 
donne que de bons exuuples et de 
Lbumns cotseile qui lortilent dans le 
bien et éloignent du mul. 

Avant de se lier d'umitié avec uu 
de ses compagnons, le Jeuue ouvrier 
s'assurera d'abord du quelle réputu- 
tiuu 1l Juuit. 5" rUturiqjUE QUE 888 
inunières sont grossières, SO 
ge unuoral ; 811 uppreud que sa cou- 
duite est peu réglée, il doit prendre 





| 


calice du 
1 1 


Elus serait-ce Que cialis la 
COUIIDrOINOCTrC 84 NARUTO UNIT 
avait l'inprudence 440 luire un sui 
cette liaison produirait bientôt sur lui 
es cffets les plus funcstes. 
Le vice n'est pas Diuitis Contagienx 
ue certaines tualadie-. 


côté d'un fruit pourri, 

Q'est devenu «is: jette CNTLUTEN TE qui 
dunpait autrefois de si bulles api 
rances | Le plus distingué à l'école et 
dans l'atelier ; il fréguenté des li- 
bertina qu l'out détourné de ses de- 
VOirs 4 il cet vwuvrier Hg unt, Hell 5 
ÉCODOMIC, MAUVAIS CHOUX, IDAUIVAIS 
| père de faille ; il brave aujourd'hui 
la honte et le mépris de tous les ou- 
vriers honuêtes. 

Une probité sévère ct une éCunu- 
miè bien licsuréc gout Ja richvese de 
l'ouvrier. 

L'urgeut 11 | CTOTLEEE lié prolite pus 
longtern ps. 

Bi grand que suit le gruin, Le3 mau- 


vera alors que ve que l'uu aura sago- 
nent économisé. 

Caleulez done ve que vous gaygnez, 
et faites en éorte que votre dépense 
soit moindie que votre gain ; déposez 
ce qui vous reste duns uue caisse d'é- 


purgue, 
|. Aimez r-dessus tout votre fa- | 
mille. Soignez la vieillesse de votre 


pére et de votre mère, si vous n'ufez | 
pas ou chagrin de les perdre, Vous 
serez traité per vos enlants comiuc 


Il partawc les douleurs coune | 


nya | 


la résolution de no pus Lu lrequunter, | 


Si beau, si sain que suit tn truit, | 
on ne le placera pas impunéiment à! 


[vais Jours viendront, et l'un ne trou- | 


|inaison tort riche, qui « fait de grande 













































































EE — 


et — Œ Er Se mr = — Fu HR mur - mas + ST -S se a 


F di #0 | | a. Ê = , 

Auuvs votre batris, s0yes fers de | rEMjUE CHINE du deshonneur, st | Cù6 rc] ue 
du loire contribuez à su prospérité, et | quoi désormais le cousidérera courme | dier ln 
pour cel ulservez les luis, redpectez | un glorieux devoir et uns honorable! Il a'yà 


| AUOT IL du LUUX qui guuvernent. arrière. che, à Hyde-Park. 
Lette patrie est la iuère corumiune ; | 


so 

| | Des mesbres Sévèresavaientété prises 

hots suilhMeés tous ses enfants, ele | __-—Le dernier membre de l'ancienne par la police. Il ést vraique lu lui 
doit 4 chnque citoyen aide et protee- | famille royale écossaise des Btuurts | ui a tombé adipex n mr 
Won, aucun ne [ui est étranger. [vient de s'éteindre. Mme Sophie | e la iourasat EL ver | ne ape 
Celui jui avcomplht ses devoirs en- | Ioss, dont le père s été purte-drupean ä null du l torité . ‘dis ve Eh 
vers lu patrie pont sauna lu juat les ré à la bataille de Culloden, est morte il (le ui étais À er. ae 4 
chumer tous 6es droits. |ñ peu de jours, a Londres. Mine | | pet Le | 
Fornmiez l'ureille wux doctrines de | IKous lescandait en ligne directe de | 
désordre de d'anarchie, leur triousphe | Walter, baron le Kineardine, petit | 
“st lu ruine de lu société, HR “rex üla de Robert L1 d'Evusse, pe 






‘eu de nouveaux di- 


Le Wwning Post publie une dé- 
che da Paie sur la crisé ministé- 


CUNTE. x eption, nusal Lun Île pauvre | | rielle. + 
que le riche. Les soLpars px Jaureon. D après cette dépèche, MM. Fould 
Entin, souvonez-votis avaut tout de P | "Phouvenel, Houcher 









que dust Diun qui à cruv le mogde, at Daus tonte l'armée de Stonewali et 


| on. dori | Méägneraieut leur démis- 
que lui seul beut le vunserver : c'elt: Ja ÉCrIS Qu vorrespe dant qu Mori "ALI MTL | 


Lui minis qui n tondé lu socièté hu- _— À es tag ve us dat [ministres réactionnaires et anti-ita- 
Maine, ot elle ue peut subsister sang | °F Prolérer un juron, OUT | liens. 


fr gne un religieux euthousiasme qui 
tait dé chaque homme un héros, C'est 
ce qui nous fait comprendre comment 
Jackson est invincible et comment 
ses soldats sont des héros et souffrent | E ere Join ns cl 
sans murmures les plus rudes priva- tre g attemt jusqu 1e la sétacription 

| tions auxquelles des troupes aient ja- | Publique, Ce Chiffre est de 53,09 
mais été soumises, Quand la paix se- |!iVPO8, C'est-à-dire près de quatorze 
ra rétablie, ce sera un honneur de di- | “ent mille francs. 
re : ‘‘ J'étais de l'armée de Stonowall —_—_— 

| Jackaon, | 


Les ciuinetuis de la religion sont les 
éutetu- lun plus dangereux de la 
souleté, cur sans religion, les lois hu- 
munis perdent leur plus grande puiu- 
Shi 4j Enb dune lo Cunevience = il 
H'yüfiuis Di mœurs, li brubité, ui 
Jostice, ni amour des lonimes entre 
CII X, 

L'auour véritable de la putrie est 
insépurable de l'amour de ln relimion. 

Tout peuple civilisé doit avoir pour 
devise ces deux mots, et leg inscrire à | 
la tête du code de ses lois. 


DIEU.—PATRIE. 


L'abbé Marnx ve Norrziwr. 


La comimnission pour l'érection d'un 
monuiuent à élever à la inémoire du 
PrINQgoQ)OiunEt à constaté licr le chit. 





| Les maux de la gurrre péseni plus 
où moins lourdement sur tous les in 
dividns et dans toutes les parties du 
poys. On doit en souffrir autant 
daus les solitudes de l'Oncst que sur 
les bords de l'Hudson. Anssi les jour 
naux racontulent ile dernioronent 
comme un fait presque incxplicable 
| l'histoire d'un homme qui, iln'y a 
pas plus defquinze jours tenornit en 
core, et la séparation des Etats-Con 
fédérés, et la guere civile. C'est un 
bücheron qui habite les bords Up rI- 
[ours de lu rivière Jazoo, 11 dosen 
Le coton se vend à New-York cin- | dait dernidrement le Mississippi, sur 
quante ou soixante cents la livre. Il | uu radean, lorsqu'il MOTO Le 
a été importé d'Augletterre pour ali. | CAnnonniére des Etats Unis Grand 
inenter les usines du Nord. “pes ue | moi du bonhomme, qui vivait cd 
eu stock sera épuisé, d'où viendra | Pais longtemps duns les marais bai 
l'approvisionnement, si le syetème | #08, Ban Communieutions avce por 
du travail du Sud est anéantif Que [Vie LL alnit vendre son sis à 
devindront les villes manufacturières | Vicksburg lorsqu'il apprit que be pr 
de Luwell, Lawrence, Nashua, et.1 étail ou guerre et que la ville oi il se 


Dans la criosade que font les aboli- 
| tionistes contre l'esclavage, dit le Pi- 
| cayune, kils paruisseut perdre de vue 
les conséquences de cette croisade, en 
supposaut qu'elle réussisse, Qui y 
perdra ? Le sud, prétendent-ils, Cer- 
tainement, s'ils renversent lesystèmo 
de travail qui règne an Sud, le Sud 
recevra Uu coupqui transformera en 
déserts ses champs de coton, Muis 
ce coup n'enveloppera-t-il pas le Nord 
et le Sud dans une imêine ruine À 





Rome, 11 octobre, 

Le Saint-Père, ainsi que je vone 
l’'uvais annoncé, a quitte Rome le 
lundi 6, pour aller passer À su campa- 
gue de Cnatol-Gandolfo, sur le lac 
Alban, une dizaine ‘on une quin- 
zihe de jours, Ll y est nallé en voi- 
[ture et a été reçu par Îa population 
ave une enthousiasme réel ot très-vit 
le iiuiouns étuicut pavoistes : la tou- 
le poussait des dévuts chncun avait 
quitté, pour le FÉCCOVET, Bill champ, 
Hu Vie ut 08 travaux : [les zouuves 
Frenplisshihent Laur de leurs fantares 
nulitiures, Le visage du Pape rn- 
vonunut de santé et du douce satistac- 
tion. 

Dès le leudemain, il a voulu visiter 
Velletrisville travaillée depuis long- 
temps par les unitaristes et assez mal 
lanee come esprit, Il y vat arrivé 
à l'iproviete; l'aceneil n été ansai 
chaleureux qu'a Castel. Le général 







Le coton dun Sud a été l’épine dorsale | 'éndait Gtait usstégée,  Jlenrenme 
de tout le rôgiino manufacturier du | 8nornace. 

Nord, Que le coton sèche et périsse 
et le marché le meilleur que le Nord 
ait jamais eu s'évanonira comme sons 
la baguette d’un enchanteur, 


Les injustices cominiaus via vie du 
comuerce cunadion dunes Le LIGA 
ment des droits de dons 
aur Îles urticles Eniportés de Pi 


QUE EE LE LE 


Le Sud n'aura plus riëni pour nclio- | Tnin oi attiré | uitentin ET LT 
tor les articles du Nord. C'en sera |! "OPMEMEUNE Qui Vas use © pprenul 


Corduva, adininistratenr du chemiu | fait de Pimmense commerce qui en dl nr du la fées té vote; 
lle ler, apres lui avoirs fait admirer le lrichiasait lea marchande «dm Nord, |'6, prendre des miésures aiilit"t 


Chaudières st inuchuines à vapeur dloa | des ordres pour que Lttipuol Palit Et 
sucreries, charrnes, voitures, outils, | Ænlarisé par lu dépréciut: suture Lu 
chaussures, vétements, meubles et |" Papier Monnaie amer, (rt 
autres articles de plantation, tout ve- là une bonne nouvelle ex 11 
n'est pus encore ouverte, et on atten-|la ne sern plus on demande, Les ci le VICNTONE du mi prucsis ts 
dut si peu le Souverain Pontife, que | marchands du Nord ne le sentent |! ". neue etut de choses des 
le chel de gure lui-même s'était mis | pas, occupés qu'ils sont de satisfaire | PréJudicinbles à notre consmerce, 
au lit pour reposer, suivant l'usage | aux immenses réquisitions de l'état | 
Cinque Jour, 0 Soit, matin | de guerre, 
et Soir, de nouvelles CXCUBIONx Hi X 
lenvirons, Le service cat fait tour À 
Leur pur ln troupe française et par la 
car le l ntificale, suivant Les rè- 
ses observés 4 Rome, Ce matin, 
Pi IX « dû aller dire la sainte 
Messe a Crulloro, célèbre sanctuuire de 
lu sainte Vierge, prés d'Albano :; c'est 
ét din Euips la inuison de ra 14 
ne des PE, Jésuites, Demain, di- 
manche, 1 la dira à l'église de la pa- 
'uisse, pont répondre aux pieux dé- 
airs des fidèles, Ce petit village do 
Castel Grandolfo, où Je sais allé hier 
eét untiné et brillant comme une ca- 
 pitale, On u remarqué une entrevne 
du Pape, qi a Haha re d'une hen- | 
ré, avec lG ininistre de Prusse, 


'inasnitique bout en fer construit sur 
un abime par la compagnie, a obtenu 
de Le conduire jusqu'a V'almontoni 
duns le wagon pontitical. La voie 


FANTARE D'IVROGNE, 
Jones à vingt aus: il est ue duns le’ 
Massachusetts, et il porte l'uniforme 
d'ofliciers de l'armée des Etatal'uis. 
trois choses qui devraient suffire ss 
bonheur d'un mortel.  MnisSunuel 
n'a pas les goûts de tour Le monde : 
il veut des pluisire QUI mulet pris 
| ceux du commun des aurtvre. et 1 

Notre conviction bivn établie est Len invente dont jura pes: 
que si les abolitionistes parviennent | eu l'idée avant lui. Un dus junirs de 
a renverser l'esclavage dune le Snd, le | la semaine dernière, il etait dans un 
Sud ne soutfrira pus plus que le Nord | omuibus de Brodway, l'es fai vin 
EAU point de vue pécnuiaire. que le trou par leu] lex VoVageurrs 
Les hommes sclsés du Nord luront passent leur AFOUL an cocher, QEITT 
bieu de rétléchir uvaut de sucondor une cible, et le voila qui 
les aholitionistes, [nent tire un pistolet de sa 
Let s'amuse à faire feu à travers le 

rond. Heureusement Samuel cuit 

Toutes lea personnes intelligentes Les imestince waribaldiens continus livre et ne tirait pas junte ; il uttei- 
quêé je puis voir demeurent con vain - ent dana plusieurs villes d'Angleter- goit seulement le cocher lopautr 
cnes qne nous tonchons à la crisc au- | re. et le blessa légérement : quelques 
| préme, et qu'elle tournera 4 un ina | D'ea troubles graves ont nn lieu À pouces plus près du nat Mat 
| guifique triomphe de In vérité et du Birkenheud, par suite d'une réunion mouche au milieu de l'épine dorsale 
aint-Biége. no lâcme les meinbres voulsient manifes- | st le tunit. Le juge Bréunan, infor- 
Come nouvolles resigiouses, je | ter leurs sympathies pour Garibaldi, | né de l'affaire, a dernandé nn tienne 

vous dirai qné nous avons eu au Ge-| Les antorités avaient prie toutes les | Sfficior du Hanachoneticune cat 
précantions ruulnes er entourant la | tion de $500 qu'il Eu pu pu fourni 
maison où 80 tenait In réunion d'une il attendra en conséyrence soux les 


a d'agents de police et! verroux le jugement qu'il devra su 
de soldats, Les imestres nont pas bir.—{(Conr ir des Etats-Unis.) 


Sn dés] 
ÉPRELLITR 


L'abolitioniste qui a réponse à tout 
atfrniw que le travail bre sauceodern 
an travail servile et que tont marche- 
ra #omine par le passé, Mais il faut 
pour le croire, ignorer complétement 
Ek expéricnees faites À In Jamaique 
ut a Haïti. 
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|, le 29 septembre, le baptème d'une 
jeune juivre de Gênes, héritière d’une 





sacrifices pour répondre à l'illumioa- 
tion intérieure dont Lien l’a favori- 





du bte Duté du At | | é - l'empêché les Irlandais, armées de bé 
ul paies : ge ee paren é 86e, Déjà son frère lui avait moutré | tons et de conteaux, d'attaquer les V Re tte 
d'hui de PAR E et. l'exemple, Le peuple était numbreux ’ garibaldiens. l apres gr sh = se 
Lei s parents abandonnées ! : ; RAR RE Jet re e.. OROT AUISS6, hornni: Charles Sutter. 
: 4 . Là la cérémonie di a tait éclater uue TA po r détou 'a = E ! 
dans Ja viuillesee Par des enfants qui : On dit = vurter l’atten 


n'OnE Pour eux ni amour ni respect. 
D'où cela vieat-il? De la mauvaise 
éducation qne les parents doureut 


| aux enfants. 


Elevez donc vus enfauta avec le 
lus grand soin, Enseignez-lenr de | 
Le heure l'ainour et la crainte de | 
Diey. Donvnez-lenr toajours le bon 
exemple, ne faites aucune action, ne | 
prononcez en leur présence aucune 

arole qui blesse la religion et les 

nés MANrS. 

Il est horrible de penser qu'ilyan 
des pères et inères qui engagent leurs 
onfants, après la première cominn: | 
nion, à ne plus fréquentér les vilices | 
du dimanche, et à s'affraneliir dé lone 
les devoirs de rehgion. Dieu per 
mettra qu'ils explent crnellement, 
dans leur vieillesse, le crime qn'ils an- 
ront commis en pervertissant eux: 
mêmes lenrs enfants. 

Si vous êtes bon éponx et bon père, 
après les fntignes de la jonrnée, votre 
délassement le plus donx sera de sons 
retrouver én famille. 

Le dimanche, vous préférerez à 
tonte autre dictractiôn les joies de la 
famille ; c'est avecelle que vons ferez 
votre proinennde et prendrez votre 
répas, Vous étiterez muasi les hon 
toux excès de l'ivrogherie et de ln dé- 
batiche qui consomtnient le gain de ln 


| 


se maife. 


| nent, malgré les besoine tonjonrs 
croissants, nine souécription a déjà 


était depuis six semaines employe 
chez M. Win. Kirkham, jonilher, : 
Springfield (Illinois) Un teneur de 
livres, nommé James I, Lowell 
était également attaché 


joie singulière, qui se traduisait par tion de la 
des acclamations, et des viva{ réité- ; syaient allum 
rés.— Hier, aujourd'hui et demain, lés cheminées de leurs maisons afin 
triduum d'expiration, 8 la Minerve, | 4, remplir les rues de fumées et de 
wur la profanation sacrilège de la faire craindre sinsi un incendie l'étallis 
Sainte-Vierge, à Torin, Lo mira néra! Un grand nombre de person- sement, et couchait habituellement 
cles se nul plient à la chapelle de nes ont été grièvement blessées, | 1408 le magnain. 


Spolète dont je vons #i raconté, dans rl j a. Sutter, en provision de l'hiver. 
| Les Irlandais auraient saccagé plu- : , prov | 
le temps, la découverte récente : lea pa ser ues ot jaté les er NA oui ‘avait obtenu depuis quelques jours 
dont affluent pour la remplacer par | 1q 


: À l'autorisation de lui tenir compagnie. 
je grande cle: à Roc le- dises dans la rue. Les troubles con- | à Mae RE 
Pt io MN Rome seule tinuent, Les magistrats délibèrent Vendredi de la semaine dernière, 


s'il faut autoriser l'intervention de lorsque les deux employés furent 
la force militaire | 'réumis et les portes closes, Sutter of- 


frit À son collègue de le régaler de 
cidre nowveau ; le proposition fut 
acceptée, et les deux conpères vi- 
dèrent ensemble quelques verres ; 
mais Lovrell fut bientôt pris de vo- 
missements. Sutter, qui avait mis 
de la morphine datis lé verre de som 
camarade, lui donna les soîne les plus 
touchants, et, sous prétexte de Île 


lice, les Irlandais 
de grands feux dans 


protluit 6,000 fr. ponr cet objet. Non, 
à fi n'est pas éteinte en Italié, et le 
protestatitione n'y règne pas anan- | 
Fo. 

Parmi nos Jeunes Français dévonée 
à la défense de Pontife-Hoi, il en est 
un qi n dit ndion à une superbe car- 
rière 1rilitaire en France, où il était 
dépi capitaine. _[l donne trente mil- 
le frands anx patvres tons. les ans, 
pins dix mille francs au, denier de 
Gnint-Pierre, et ne se réserve yü'ané 





Le Times nous s nd que 8, 
Em. le cardinal Wisemen à adressé, 
à ses prêtres, une cironlaire pour les 
engager à se rendre ‘dans les quar- 
tiers dé Londrés habités par les Ir- 
landais pour les dissuader de tout 
projet de démonstration, de nature à 
Woubler Ja tranquillité pnblique, | ranimer, lui plaça sous le nez un fla- 
Cette simple fñvitation, gr de con que le ee No à pléîne 

« blot-mvoisdre adar a mons sans hésiter, sers d'un effet] poumons Or, ld flicon éontenait 
booins, LD est bons que de paraie | Plus sûr ét plus'entier que les mieeu- | du chloroforme, ef Lowell où taie 
exemples smient pnbliés:; ils conso rés lés'plus serbes ls ‘police. | pas à s'endormir du 1% profond 
lent du déluge de turpitades qui for! Dernièrement n'etil pss soffi de sommeil. Ainsi assuré contre les 
ment le plus net du ne À iistori- | elques paroles de deux prêtres ca- surprises, Sutter mit la main r le 
que coutemporain, Oés nobles et gé- ques pour arracher me troupe rrécieux butin qui. J'ento 
nérenx enfants ont rénda à Rome nn pro 


nombreuse d'Lriandais aux excitati- 
antre servioc; celui de réhabiliter le] one d'une lutte déjà ssnglante? 1] 
séfiide militaire atx peus dé la no-|yn dans le 


, une sutori- 
Muse 2 o4 payt, quiet écarthit| 6 moral dont les journaux anglais 
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La 0 epilhlodes Canaëns ot ses cnvisons 
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Comme conclusion de ce que nous 
avons dit sur ce rujet, nous allone 
dire un mot des imincuses ressources 
minérales et végétales qui gisent pro- 
fusément tont autour de nous, et sur 
tont le long parrours de la rivière des 
Outaouais et autres miscellanées qui 
se rap tau même objet, 

Il est évident que, sous ce rapport, 
la rivière Outaonais éclipse toutes les 
autres ns de notre vaste conti- 
nent et ne demaude qu'une exploita- 
tion plus active pour doter notre flo- 
rissaute cité, qni sera ip J'acto le 
centre de ses opérations, de richesses 
et de revenus plus abondants et plus 
réels, que le prétendu précienx mé- 
tal que recèlent ces Eldorndos amé- 
ricaine et étrangers, et dont la pensée 
seule fait battre tous les cœurs d’un 
vain espoir do convoitise et de oupi- 
dité. : 

Mais cette espérance chimérique et 
frivole, cette soif effrénée de l’or, s’é- 
vanouissent et s'éteignent bientôt 
quand l’aventurier avide de richesses 
s'est laissé entrainé par son penchant 
vers ces régions dont l'aspect lointain 
l’a séduit; dès: qu'il a pu lancer un 
regard dé désespoir autour de lui, et 
qu'il s'est appergu qne tous ses rêves 
n'étaient plus qu'ffreuses et lamenta- 
bles déceptions. 

I] regrette alors le. sacrifice qu'il a 
fait d’un cupital quélqnes fois assez 
considérable, qu'il u investi ponr cou- 
rir après une ombre illusoire, pendant 


que ces mêmes épargnes, lui étaient | 


ici, sur les bords de l'Outaonoïs, la 
base solide et certaine de cetté fortu- 
ne qui lui est apparue dans un rève 
dans d’autres parages, et dont l’idée 
de l'accumuler, l’a malheusement con- 
duit loin de son village ; en abandon- 
nant sa faunille, quelques fois dans 
une situation rar et envisagennt 
la misèro et l'indigence qui In me- 
nace d’une manière imminente ! 
Toutefois l'amertnme de cette pen- 
sée toute décourageante qu'elle soit, 
trouve de l'atténuation, dans cet es- 
poir, qui adoucit les maux ot les cha- 
grine de l'absence ; dans cette résolu- 
tion qui rayonne an cœur de tont ui- 


toyen honnète qui est loin de sa fa | 


mille, de revenir vers elle ponr la 
consoler et lui faire oublier les peines 
et parfois les privations qu'elle souf- 
fre durant son absence prolongée et 
qui est souvent l'apanage de l'éter- 
nelle destinée de cette famille. 
Quelques fois la mort qui frap 

l'absent.comme le préseut, à rendu 
une bien triste visite À cet iufortu- 


. m6 père et anéantit en un senl conp 


toutes Îles épérances et les illneions 
ti réchautfaient le cœur d'une jennñe 

Dous et. d'innocentes éréures 

vonées à une misère précoce ! 
Pendant que ces quelques eunts 


piastres,qui ont ainsi été jétés au vent 
et Meg pout assurer le malheur | 
d'ane famille qui est lors un norrvean 


fardeau pour la: somêté, de nembreux 
trésors Inngnissent uns l'inertie, et 
donnent au seuil mêine de notre foyer 
sons je poids d'une espèce de séques- 
tration, que quelques écus resaneites 
paient, avec un avehir rayonnant d'es- 


pérance, et pour celui qui s'en empa- 


ferait, et pour notre cité qui serait aa, 


bienfaisante voisine: qi, autrement 
ne voit ses richesses que telles que.la 


‘mature l'a, sirabondamment pourvu, 


sans fin qui nous environ- 
ment et les borde fertiles de la rivière 
taire la Nature n ai riche- 









arente..vrainent enchanterçsge et 
qui ap Len contemploc 


ne \ se AT al à A n 
+ pri pratiqué bc 


primitif, 







Samodimatin, 15 Novembre 1862, 


ar gt d'innombrables produits | 


| et sans Éganx eur le 
er 4 ro pe amis une 
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1 Leur un sol ati les lois et, les prinçipes 
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d'autres endroits on se 
tesmpler dans son état 
avec és houuibreux et richus 


rh 





















. Les ressourees  ininérales de La ri 


mibre Outaouais, bien que peu ex pli 
D {tées, n'en sont pas imoins 
breuses et précièuses qu’abondau:- 
| Muent pourvices. 

Le tableau suivant emprunté aux 
ais 0h | savantes rucherch | 
Hunt et qui sont le résuitat de ses la- 
| borieux travaux'eu dunners une idée 


ETTELE TES 


æ de M, Bterry- 


ussez parfaite, et déimontrers que les 
bords de cette rivière recélunt. —le fur 


bxidulé, le fer limoneux, plomb aul- 


pburé ; | de fer, graphite, mar 
ne coquillière, phosphate de chaux, 
plerres à er, grès, grès caluaire, 


“alcaire, caire hydrau ique, pavés, 


'argiles marbre ‘brun; ils'y trouve 
des 


aussi des tourbes en plusieurs endroits 
dont l'emploie comme ‘eombnstible 
est déjà bien connu partout le monde 
et dont l'exploitation nous ferait un 

ticle d'exportation, article, que ls 


fertilité de nos furêts reud presque | 
(superflux pour notre propre consoum- 


mation—Les établissements agricoles 
” se groupent dans ln proximité 


cs chantiers de bois de construction | 


trouvent là une voie infiniment plus 
avantageuse pour toûs leurs produits 
qu'aucun des marchés locaux ou 

ngers et l’agricultéur n'a pas à la 
sortir de ses hangars, pour les trans- 
porter chez le débitant ; mais le bour- 
geois de chantier va M faire irruption 
et sé les approprier là en payunt lar- 
gement pour ce dont il devient l’ac- 

uéreur. — 

_Lecomté de Carleton dans lequel 
est située la tité d'Outaounis, di 
que peu établi, a prodnit depuis quel-- 
ques années, plus de blé qu'aucun 
autre comté même le plus fertile, en 
Canada, et ne réste pasen arrière 

ur les autres ponts qui sont 

:galement abondantes, — Un coup 
d'œil sur le haut Outsonais nous mon- 
trera ses nombreux chantiers avec ses 
20,000 à 25,000 hommes, recevant en 
moyenne, un salaire dé #26,00 par 
mois y incluant la pension, et ayant 
de l'occupation presqne constante du- 
rant toute l’anné, et ces chiffres parai- 


tront moins exagérés, qüand on sau- | 


ra que Les dEeU prélevés RAT 
ment par le gouvernement, pour la 
ns À 4 s’élévent à près de 
:8200,000, et que ceux sur les glissoi- 
res (slides) pour le passage du bois 
qu descend l'Outaouais, se montent 

86,000 on approximatiyement, Ces 
métnés glissoires n'ayant coutées an 


gouvernement Jusqu'au premier de |Q 


Janvier 1858, que £125,621, 19,9 cou- 
rant, ilest alors bien probable, que 
les revenue excéderont bientôt de 


| Re les dépenses que viennent 


biengil est vrai, grossir, les frais de 
réparation et d'administration qui ne 


| se montent chaqne année qu'à une 


somme insign fianto,— 


Notretelimat bien He rigoureux, 


comme on nous le dira pent-être, 


n'offre. pas moins autant d'avantage | 


pour la naytfafton depuis Outaouais 


jusqu'à la tête de lu rivière Creuse, 


qu'aucnue autre ligne rur le Bas St, 
Aurent, c'est-à-dire en prenant Pres- 
cott pour terminus ; et la moyenne 
de l'ouverture et de fermeture de la 
navigation sur l'Outaouais, n été 
comme suit depuis quinze ans : — 


Ouverture de lu navigation 27 Avril. 
Fermeture do 

Voilà des faits bien avérés et qui 
esse bien fort sur l'importance et 


es ressources du Canada central, qui | 


occupe en ce moment l'attention du 
monde entier, et vers lequel les 
étrangers aussi bien que les canadiens, 
jettent un regard inquisiteur et s'in- 
quiètent de l'authenticité des merveil- 
les pour ainsi dire qu'en disent les 
philantrupes ct les ais du progrès. 
Chacun se demande si les récits 
qu'on en fait ne sont pus fabuleux : ai 
ce he serait pas un ln e em pra 4 
aux romanciors et awx rhëétorieiens : 


| à cela nous répondôns . que ebacun 


est capable de Jügor pour lui.même, 
et mno courte visité le couvaincra de 
la véracité de:-nos arguments, Et 
pour nous servir d'in lañgage em- 
peunté à W. Shanley Econier, Ingé- 
nieur civil, chargé en 1866, par le 
guurernement, des études et des re- 
levée, do la lis de. navigation 
jetée entre “Montréal et le lac 
Huron, par l'Outaouais, et la ri- 
tière dés, Frangais, nous dirone : 
Jusqu'à présent nous ne ntons 
gYan. épnbierment de | frontière 
lairoi; bordant .upe côte exy et 
découverte. de 1000 milles. e long ; 
maïs notre position sur Îa carte du 
continent est une position distincte 
et spéciale... Notre dévelo peinent 
national, pout être Jent, ns il sorn 
durable et sain. Le surplus de In 
population des îles britanniquéé pet 
trouver ici, pendant des aiboles en- 
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1 Pelle oar tous les points | 
EE Etes de * | tant de sserifices afin de 


| side aux pauvres, 


9 1 bare dam na 


| ceuil glacial. 


mineraies et mineraux et ses belles | 
s de hautes futaies qui excitent | Mes de professivu 
ion du épectateur lo plus iu- . L'étoffé si chsude du 


un bon feu, une nourriture saine sont 


| dans la saison de l'ouvrage 


| re de l'année ! 


27 Nov. | 


prendrais tout aussi bien la p 
EM Desaulles que son billet 
main 
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ée @ quand flsen coupreu 





| | d'eu deve- 
uir membres et d'inir leurs effurts à 
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rendre à César ce. qui lui appartient, 
que Le dédan facile et ent, le 


E mise de l’innatteutiou, l'abus de 


ceux de leurs frères qui out déjà faic | l'autorité, le bonheur de faire du mal 


Voici l'hjver qui se présente avec 
sés frimats, svec son inimense mau- 
teau de ee qui couvre notre beau 
tapis vert 


Ce n'est pas le culti- 
vateur mi le marchand, ui les hom- 


ys, la laine, 


eurs compagnons de tous les jours. 

Le pauvre est si sovent imprévo- 
yank, ai peu soucieux de l'avenir que 
| quand 
les salaires sont hauts, au lieu de 
faire quelques économies, de penser 
au lendemaio, de se préparer à l'hi- 
vér, il vitau jour le jour, dépense 
tout ce qu'il gague, et compte sur 
la Apr ju pour l'avenir. 

h ! si l’on connaissait toutes les 
souffraces des pauvres à cette épo- 
Si l'on mésurait 
ses yenx toute la profondeur et 


l'éten de leurs meaux, eombien 


| encore la charité et la bienfaissance 


seraient plus actives. Nous ne vou- 
drions pas lecteurs vous présenter le 
tableau poignant d'êtres humains 
crées à l'image de Dieu; brisés, 
pee par le froid, torturés par la 
aim, les larmes aux yeux et le dé- 
sespoir au cœur. Nous ne voudri- 
ons point vous dire cé qu'éprouve la 
mère à qui ses enfants supliants de- 
mañndent une de goute de lait ou un 

u de pain, ui les émotions cruel- 
les qui saisisseut les enfants à la vue 
de leur mère malade dévorée par la 
douleur et par tous les hesoios à la 
fois, non uous ne voudrions pas vous 
attrister par d'aussi real né var- 
rations. Mais, n'oublions jamais 
nous tous à qui Dieu donne dans 
sa bonté un nid bien chaud pour 
l'hiver, une nourriture abondante 
et les joies dé ce moïdé, n'oublions 
jamais de secourir ceux qui sont des- 

érités de la fortune, et trappés 
par les décrets impénétrables de la 

rovidence. En agissant ainsi, en 
léliant de temps à autre les cor- 
dons de votre bourse lorsqu'il se 


présentera des pauvres à votre porte, | 
| Une Josette qui n'est pas une JOSEPATE | 


vous suivrez le sublime conseil d'un 
grand poëte ; Victor Hugo. 


Donnez, riches: l'aumons est sœur do ln priere 
Héläsi quand un viellard, sur voire seuil de 

[pierre 
Tout raldi par l'hiver, en vain tombe n genoux 
Quand les petits enfants les mains dé froid rou- 


[Etes 
Ramnsnent sous vos pieds les miettes des crgies 
La fnce du doignour se deiourne de rous, 


Donner, afla qe Dieu, qui dote les familles, 
Donne a vos fls la forco, et la grace a vos filles ; 
Afin que votre vigue ait toujours un doux fruit : 
Aëin qu'un ble plus mur fasse plier vos granges : 
ABn d'etre meilleur ; afin de voir les anges 

r dans vos reves de auit 


Donnes, il veut un jour ou la terre nous luisse : 
Vos aumones la haut vous font une richesse ; 
Donnez, afin qu'on dise; ‘‘il eut pitie de nous ;"’ 
Afin que l'indigent que glace les tempetes, 
ue le vre qui souffre à cote de nos fotes, 
hu seuil de palais fixe un œil moins jaloux. 


Donses pour etre aime de Dieu qui se fit homme ; 
Pour que le ovechant meme, on sinelinant vous 
» nom me 
Pour que votre foyer soit calme ot fraternel : 
Donnez, afin qu'un jour, a votre heure derniere, 
Contre tous +os peches vous ayez la priere 
D'un meudiant puissant au ciel." 


RE Er 
Mathilde Jugee par le Pays 
Alins Josette. 


Le rédacteur du Pays sous le pseu- 
| donyine de Josette a voulu juger Ma- 
thilde, L'article ax été composé avec 
le plus petit caractère de l'atelier, ce 
qui faisait dire hier à ce public né 
malin que le type égalait en grandeur 
l'œuvre du suvant rédartenr. 


Cv monsieur veut et ne vent pas 


que Mathilde soit l’anteur de la cor- 
respondance qui avait trait aux in- 
sultes qu'il lance à tout propos contre 
Ottawa, sa population masculine et 
féminine. Le rédacteur du Paysinca: 
pable de pouvoir parler ou écrire 
comme il faut, comme un journaliste 
| devrait le faire lorsqu'il s’agit des 
choses publiques, ne veut jamais 
écouter la voix de la raison et com- 
prendre que l'intérêt offensé mêle 
toujours aux objectionstes personna- 
lités qui ne sont pas des raisone, 

Si nous imitions le Pays, nous 
pourrions donner de suite À nos ty- 
pographes plusieurs correspondances 
qui nous ont été adresséessur le sujet 
qui nous ocoupe, venant d'Aylmer, 
Montréal, et Benuharnois, mais elles 
sont si persounelles que nous ne 
voulons poiit les publier et suivre 
arm ge notre confrère Montré- 
alais. pareils employés à votre 
service sont toujours des êtres dange- 
reux, Îls compromettent tout autant 
la meflleur dés causes que le rédac- 
teur du Pays étimpromet la sienne 

rent des prénons qu'il 
) correctement. 
sinter pour ce qui regarde la 
respectabilité personnelle du rédac- 
teur de cette feuille, mons dirons à 
ces co ondants que nous le cro- 
ÿoné un, gentilhomme dans la vie 
privée, et nons pourrions ter ce 
| qu'un de ses adversaires politiques 
isait de lui devant les juges & la 
cour, « re de Montréal “Je 
role 






hais comme > homme pere. 
EN nue aucun confiance en 


Nous. Bu:rrions en dire autant. | 


Fe Le du Pays, onitique 
toujours sans avoir encore appris 
son métier, car pour être bon oriti- 






|. De 





campagnes de ce lin- | 


ui vout souffrir — | 


veuir eu | constituent quelque fois uu journa- 
| liste rédouuté mais (TEEN pas un critique. 
déjà 


ils advursaires sont 
trop faibles pour pouvoir” lutter 
née coatré Une fcionme. | 

Mathilde qui n'est pas une jusetée 
“*vètue de la pesu du liuu* pourrs 
donc se défendre sans l’uide de velui- 
lei vu de celui-là. 

La Moneree fait connaitre à ses | 
lecteurs le LOU du véritable suteur | 
| qui # Ù 

Volei ee qu'elle dit : 

“Dans un srtiele intitulé « Mathil- 
de jugée se Josette,” notre cou- 
frère du Paps se pose la question | 
suivante : ‘“ Comment dire à une 
Dame : Madame votre mari vous vole 
votre nom ?” 
des scrupules de notre voisin. N'a-t-il 


Le lui même déjà décidé la ques- | 
ion 


daos sou avant dernier numéro. 


[N'a-t-il pas volé au hénéñce de M. 


de Grandfort, la belle œuvre deMde. 


de Grandfort} Avait-il alors la per- 
mission de cetté dame? Non il l'a 
lvolé sans s'inquiéter des formes de 


la aq et et aujourd'hui il hésite 
à dire ‘’ Madame votre mari vous 
vole votre nom !" jilse contente 
d'insinuer que] l'écrivain qui a signé 
Mathilde daus uns articleà propos des | 
bâtisses d'Otiaws a volé le nom de 
sou époux. Pauvre M. Dessaulles 
comme 1l est devenu poli et délicat. 
Muis nous marchous de surprise en | 
surprise- Daus la même feuille du 
Pays, se trouve une correspondance 
signée ‘“ Josette" en réponse à 
Mathilde’ : nous l'avons lue, com- 
me nons lisons d'habitude tous le 
écrits dont les Dames veulent bien 
favoriser les lecteurs. Quelle n'a 
pas été notre surprise à nous. Nous 
avons vu de suite le vol qui avait été 


commis. Le rédacteur du Pays avait 


vu sous le pseudonyme *“ Mathilde” dé- 


| passer le pantelon et le chapeau, voir mé | 


me les oreilles du mari, et nous, nous 
AVONS vu sans ètre /ort embharassé, 


|comme notre confrère l'a été, dé- 


passer sous la crinoline d'une “ Jo-| 
sette”" de et le chapeau voire 
même les oreilles de M. Dessaulles.” 





EE 


ét qui ne sait pas ecrire son prenom. 
Je viens de lire, M. le Rédacteur, 
une prétendue réponse d'une préten- | 
due Josette qui ne sait pas même si- 
gner son nom parait-il. 
Le Pays la présente à ses lecteurs 
let à 868 lectrices comme un ange pro= 
tecteur, demeurant constamment auprès 
de lui pour défendre le rédacteur de 
cette feuille contre les attaques de ses 
nombreux ennemis, ne portant pour 
tout arme pour tout énsérument que 
la vilaine plutne qu'elle manie si mal. 
Pauvre Josette ! où donc avez-vous | 
appris à écrire votre nom} Serait-ce 
par hasard-à l'école du savant rédac- | 
teur du Pays qui aurait du cepen- 
dant vous corriger sons plus d’un | 
rapport. 
10. Pour avoir 
d'Ottawa. 
20. Pour avoir sanctionné tous les 
faux avancés qui se trouvent dans le | 


ilaté votre lettre 


| faux rapport de votre protégé—con- 


tre notre capitale. 

30° Pour avoir avoué que la popu- 
lation de cette ville était la moins oï- 
vilisée d'un Pays (/) donnant à 
entendre ve là que quoique de- 
meurant dans la aus-dite vous dé- 
clarez franchement et bonnement von- 
loir appartenir à cette gentille race. 

40, l'our-vous être placée dans une 
position tout-4-fait ridicule en imitant 
le style du rédacteur et en employant 


| les termes naités aa bureau du Pays 


tels que: fasco soigné—bdriser le nez 
avec des encensoirs—une Te 
tion (F) et les adverbes in/aidible. 
ment, lacilement, énormement qui 
sortent certainement et inévitable 

ment du.../Pays (Si colossale- 
ment si souvent e 
ticles de ce journé 
rition ordinaire, 

“ M. le Rédacteur 
je vous vois déjà plu 
nez.” | 

Avoues done naïve ot bonne Ji 

que vous auriez du | ou être - 
quente dater vatre lettre de taut au: 
tre endroit que du lieu ou se 
méultée. Votre jugem 
vous à fait défaut en cette cirôOms- 
tance, tout autant qu'éa Mr. qui se 
sert de votre nor al défiqure à vo. 
lonté, car évrire d'ici comme vous 
l'avez fait sans l’avanr fait prouve 


ne vous pou 










_ 





rire à Richmf tre 1 ouver. 
| nement de J avis ! LU.) 
| Tenez Josette, Otez votte m 


soyez certaine qu'il nous sers facil 
de voir la figure du vrai anteur—bn- 
der : Rue St, Therèse-—No 7 Mou- 
| dy ] 


s \ 
Vous êtes une vraie Mavwwillatte 
pauvre Josette, mais vous portes mal 
Je te connais bean masque, 
‘De ln peau du Ton l'âme s'étant vètu, 
Etait craint partout à La ronde ; 
Et, bien qu'animal sans rerta 
+ nû ne | Ag tel sg 
| é la fourbe eil'errent: | 
M son lu k 
Ceux qui ne esta Su ruse et la malice 
Fétonnaient de voir que Marin 
: Chassät les line au moulin.” 
Vous allez saus donte être sennda- 
lisée de nouveau, Jostéen lisant 






œtte nonvelle œitation,. Une dame 
dites-vous ne doit liré les fables 
de Lafontaine, Quel scrupule ! quelle 
set “+ 7 \nais_chère, je re crains 
pas À \ vous fait peur 
mème fite en bon Lafontaine 
[comme ceux pt Dites-moi fran- 
chement et je vons fais À 3:27 
sans malioe, éat-08 qne la *L'âna 


: | tu de la peau du lion” vons donhe 


ls ôt légers vase 
ur ne fete or 






encore de 








[travén cette boscuns (pardonnes le | 1°urs nous élique affreusemenut baliuiiès par 


Nôus sommes étonné | 


| tué on a peur et comimne nous triom- 























EE 






F | L 






dai Man, Qui venl d'être exé-uié à 
Montréal, pour meurtre, à rommis ce rime 
le DU juillet dernier. Il à été trouve coupable 
el cœdamué à mort vendredi, Le D ccicbre 
dermer. #l {rois Ms SpreS AVU I COIN IS Ou 
crime, el à, ce jour-là. ele cond amLé à êtie 
peudu, ces: ddr, de BE oc tobi c juste from 26 
ES ADTES Bi Conricloui, C'ec pruure que 
Le chuflie trous à été loin de jui porier tLen-- 
bheur, Mais ce qu'il y à de plus singulier, 
c'est que le Président da gran Juy 1: 
coma Édouard Quinn, ce qui est préc isé- 
meut Le meme pom du servent Ædu id 
Quiins. stsassi, par Mawn- ” 


mdfé uufwi de Rome q à uit À net m'est. permis de le fire 
Mathieu uérie à Ven Encore } 


ff tn sniound’hui. 





ep le sine il 
: à + m'a fallu duscewire 18 es du leu vu je 
à . re « Hélas ! Hétus ?! Wavaille sur ls nvièie Thompeus à Lytlon et 
est-il pussible que je m'amnse à svuf- | perdre mou iemps ; mais je ne pouvais plus 
fler sur cette fuinée, et à dissiper ain- |"ivree, ni dormir laut je m'ennuyais ei taut 
ai « itn = J s mur. [l'étäis ‘iquiet à voire égard. Je le dirai 

du t TL Quand chamé PF _ duue, chère épouse que depuis lé 5 de Mai 
tant, l'un voit le fauteuil du Kedae quand nous sommes paulis de New. York jue- 
leur et sa pr Ps HU Lies mème dont la | qu'au 2 du méme mois, notre VUyage avai 
figure se ile Luut doucement à | été assez heureux, quoique déjà depuis 4 


une bornble tempête. Nous étions pourtant 
law les jolies ul .. “] sur Le plus gros vaisseau de la ligue, dis la 
Eue uaétte Lui Cr” qu il mt, "1 Vas Les ini jusque sur l'enireponti, ei 
ant aux éclats à près que chacune |leé maislois eux-mêmes commençaent à 
d'elle à vu le jour content et satis | Pâlir. Nous arions ee À mg 4 Se nc 
fait de sun œuure f'yunéesque (ex pres PEU’ ROUE 09 MAIS VS, 09 Drigaiier 
: + , anglais, «n détresse, et comme nous avions 
sion du rédacteur.) y la malle à bord et que leur lsrnpe est réglés 
Quand lus avous vu les chuses | par là loi, nous allious, Lres vite (20 ududs | 
aller ai mul, les édifices prendre des | l'heure) ce qui faisait, comme nous avions 
propurtiuns telles quil devenait clair pl get vec ré Ag Eh ege gps d ville, et avant son départ ses noi 
qu'on ne pourrait pas les finir avunt dus Von 10) heures du 25 Mai, breux anis l ont eutretenu à deux di 
que la confédération (comme elle est | comme nous étions, Kobillard et moi, sur | ers publics, l’un au Restaurant Kuva 
saute &n politique cette Josette) ne | l'avant du navire, nous Lenant a des barres | nagh ou lés membres de la, société 
fut formée ; nous avons encure essavé Éd qu » 4 aurs 2e qu'ils appellent | St. Patrive lui présentèrent une bien 
+ e re ; Ts hatch-wiy, 8 causant d angété QUE DOus k: l : 7 
du faire entendre False à Li LiArIs cuis dent tout-A-coup il th. uoe va- belle pipe —ecume de ET - et Lier 
ct uous leur disious que si un se }et- soir au diner qui lui fut donné à 


; due COnmMe Une moulsgie Qu monle jusque er : “ 
tait dans de pareilles extravagunces, | pardessus l,enirepont, brisant et emponant | l'Hotel Campbell, on lui fit den 
lé édifices deviendraient pent-ètre 


lout ce qui se irouvait sur sou passage ; en- | d’une montre et chaine d'or évaluées 
une exemplification (pardonnez-moi| "9 60 pieds de lentrepont, furent brisés | 1 $944 Nous parlerons de l'adresse 
Le mnt NT m'ont = » . + : [el emporiés à la mer. lous les bulfuorks ph À 
mot #11 n’est pus français, mais Al qui lus fut presentée dans notre pro 
on n'est pas plus particulier sur 


(sauves-gurdes)le gaillard; des quaris de bœul 2 
le | et de lard, un cheval, et 5 où 6 ers fu- | chain No. 

LaD gare que eur l'architecture el l'é- ren aussi “mportés à La mer, un seul fut 3 . 
conuiule des deniers publics,) du dic- ["*4*e: À part ceux qui ont été entièrement | | k 
tou : ‘faire des chateaux en Esp Le perdus, Robillard et moi, sommes à pou prés | NOU VELLE D'EUROPE 
Co Île users ceux qui ont elé les plus blessés, ayant re- 
({ uns € e eat spirituelle cette ogét- |ÇQus plusieurs coutusions, à la ÉÜgure et au 
le, se dit iei tout le monde après 4VOIr | corps ; surtout un coup à l'épaule droite dont ! 
lu cette phrase.) El bien, vais-je vous [ie me sens encore, quoique je sois bien | PRET RE 
le dire à le Hédastonie | Ne maris | Mieux, eï que grâce à Dieu, j'ai pu travai-| Lord Lyons était à bord du Scotta 
OU trait Le | k | œ ae d ler dés que j’ai lrouvé de l'ouvrage. Enfin, | arrivée à : ew-York, le 8. Le Glu- 
| hr » QUANC DOUS JlEUF Al | chère épouse, je suis arrivé à Victoria le 11 | diatur avait apporté à Liverpool la 
siubs des choses si sensées, comme Les 


de Juin dernier, et Quoique j'etais sans le | {(t TRS CE 
T rUuyÉLS traituient autretoig lu vielle vu, el que les nouvelles du Cariboo étaeut HOT ile le lu singulière cond uite du 
k cotnimdlore W ilkes. Qui mllait ] Lie 


Uassaudre qui leur donnait be bons 7 sé agrée ve a a gr 84 larve qu'à dire qu'il avait bloqué les ports 
n né lo ns 8 Né Fenure jusqu au JUL, JE ‘1 £ À * lets LAIT 
HV lé ; : à 
et dont ils se LMMjUBIENT tuujours, suis done ullé lTouver Monseigneur L'emers | el rélusEe ile EE retirer sur reliées du 
Cé qui Causa la perte de leur ville, qui eut la bonte de me préter $100 pour les. | vuverneur : qu'il avait envové un bu: 
(Quelles recherches ! toujours de l’his- | quels je lui Juouai mon bil'et payable à 2 5 7 #3 teen 
toire Jenne Siiec aieais cette | Mois de date. Je suis done parti avee Ro- | (EU au Gédiufor et ordonné au ca 
oire aocienne, Si je connaissais cette billard me pps amer At pitaine de se rendre à bord du vais 
8 . à = + F | 1 LR AIT 3 à | LR! 
Josctte, je prierais M. le Président de | Vilard, et ma gré les centaines d étrangers F er et | ee 
l'Institut de l'inviter à veair nous que nous rencontrons lous les Jours redes- | SenIl , di! capitaine étant sous la pro 
d | | nn « Æ cendant du Cariboo et maudissant le pays, | tectiou d'un vaisseau de wuerre prêt 
OnLEr unë lecture—Sujet--F rise de nous étions loujour« décidés à nous rendre u combat aurait refusé ; On “wrimit 
Troie-entrée-un demi BOL Américain!) | jusqu'au bout, iorsqu'enftin QUus BGVOnS FELI- Al ne é " TP p dle Fe nitirite ; a 
E 1 d ri p Î « À Hal : AL Lier 5 
Si nous perdons le siége du gvu- contre Collinson, KRradley, Alex. et Honoré | #07 alt Ur ps 
vernement, M. le Rédacteur. ce sont | Pied, qui descendaieut aussi eux dé- | route, Naturellement ces nouvelles 
Meme er le Fe 7, C6 PO | couiages et dégoutés du pays. En effet une préoccupent l'opinion publique en An 
tr d'affaires d ICI je auront pPeraonnme qui n'a pas &i moins de #500 Es | gleterre | [ENT dit que dés rentort:s 
aire le à culpa ( l | 8600 fuit beuucou Mers te ee Nate 
Loose culp (du latin pour |$ WA ARconp mieux de ne pas j'RUur ont été envoyés à l'escadre des Lines 
une femme.) ' 


Si on nous eût econ- | Plos que cela de vieux mineurs de Califor- | MT! 
à STE Oceidentales. 
tées, on aurait été plus sages, plus 


uie et d'Australie, s'accordent à dire qu'une . 
éré ; ter à poesie qui n'a pas de $1400 à $1500 Fat On assure, dit le journal la France, 
modérés, où aurait devoilé à tEINPS lbeaucoup mieux de ne pus s’y rendre, car que lord Lyons, sans avoir pour imis- 
ceux que vuus appelez BVeC TA&i80D, | toutss les marchandises, provisions etc sont aion de tré ras ro FAST su Dir 
malgré tuut, des pillards, et ou aurait | à des prix Poe incroyables: telsque $1.75 |. Er nr à 2] Fe Se pe 
EUR : 1: | pour le bacon 81.50 pour les fêves et la fleur, | Sideut Lincoln, seruit chargé de lui 

pas tout compromis par une négli-|P F* de Php P RE 
hainble à une e _[le sel #2.50 la livre, les cloux jusqu'a $3 la faire connaitre l'opimion du cabinet 
pence qui FESsSeUlE & UNS COBSPITA- | livre, les bottes caoutchouc de #25 à #75, les britannique, sur le caractère qu's 

tion contre le sens commun pour ne | capotes cirés de $40 à 50; enfin tout le reste 

rien dire de plus, Len propartion, si bien que nous uvons renon- 


Aussi, maitenant faut-il voir com- |2%80 Cariboo pour celte année au mains. 
, | Nons sommes descendus à Lytlon et nous 


; : nous sommes engagés à Mobherly Oppanhei- 
phons d'avoir eu raison dans nos pré- | mer et Lie, pour travailler sur ln rivière 


VisiON8. Ah la chère Mathilde VOUS Thompeon au chemin qui va au Cariboo. 
demande spirituellement ou sont lus | Je travaille à l’ouvrage que je faisais il y 
psp blèines ? Revenez ici M. le | 5 ee LR pet rs goss ne a vel 
té acteur et vous verrez le peu le l'envoyer aujourd’hui à Monswigneur | éte 
le plus blème de la terre quand il | l'argent que j'avais empruté de Sa Grandeur, 
pense au rapport de lacommission et 
à ces iualheureux édifices qui ne se 
fineront peut-être pas de dix ans. 
(Ernereoe prophétesse de malheur.) 
e ne sais vraiment d’où lacher Mu- 
thilde (apprenez donc à épeler—vous | Encore ie chemin de fer de 1a 
né connaissez pas les genres madame | Pensilvanie. | 
le grammairienne) a reçu l'inspira—| “ Un de vos confrères canadiens, le Cour- 
tion de parler des pen blémes, de Ésntaplshenns ares Ver | Une révolution a éclaté en Grèce ; 
car le nôtre offre cetie teinte à un de- Lait fédérale. Les recruteurs engage- | le roi Othon a abdiqué le trône en fa- 
gré tel que Ma crains vralinent qu'il [rmient les hommes pour travailler à un che- | venr de son frère. On a établi un guu- 
ne prenne Mathilde aussi à partie | min de fer pennsylvamen ; mais ce serait la | nement provisoire, sous la prési- 


du ue | L 3 “| y a de 

comme il vons a pris vons même M. ÿ, nne amorce. Je ne sais ce qu'il y a À Re 

la Dédiotans P oudé dans cette rumeur ; mais ce que je peux | dence de Macrocordotos. 
s : vous dire en toute connaissance de cause, 


Voilà je urois, M. le Rédacteur A8- | c'est que nous manquonse de bras dans les 
sez de habil, même pour une vie de |campagnes. Les fermiers de l'Ouest sont 
femme” (comme cela est gentil.) en ce moment dans le plus grand embarras. — 

Telles est Josette, M le Rédateur | Leshommes manquent absolnment ; dans les On lit dans le Moniteur : 


Tel » di l'Illinois | 
qui dit qu'il faut $tre une Delphine ne ent DU ls pi $3.50 par ln 0 Nes 
| à lettre suivante : 


Fay, une de Sevigné pour se mêler jour .Dans beaucoup de fermes, les proprié- USE , 
d'écrire dans les (Gazettes, Comine |taires partagent les réouites re moitié avec | Lo Iets ER ES ; 
- -anité int: . {ceux qui les rentrent. En Penusylvanie | HE Et terne 
un once de vauiLe gaie un quintal de FA ae on manque de bras eds Dé intérét même de la politique de concilia- 
merite quelque fois ! : mines et pour l'exploitation du charbon, Se que vous avez loyalement servie, j'ai 
Certes il faut ètre plus que VIN |'tous les hommes étant appelés à un service | he Le remplacer au ministère des aflai- 
pour ne pas dire. pour se brûler ainsi | plus ou moins actif pour la defense des fron- | nor roses: mais en me décidant à me 
le l'bnl sous Fe ner. iëres. Je crois donc que beaucoup de vos | “séparer d’un homme qui m'a donné tant 
S'il n'y avait ane des Joseftes do |‘°Mpatriotes trouveraient aux Etai-Unis un PE serge de son dévouement, je tiens à 
LA eco. l'emploi lucratif pendant l'hiver, sans recourir | "U dire que mon estime et ma confiance 

cette espèce dans le monde littéraire | à service militaire, qui doit naturellement |“ en lui n'eu sont nullement altérées. 

pour enrichir les colonnes des Gazet- | repugner à tout étranger. La population est |“ Je suis persuadé que dans toutes les 
tes on pourruit bien dire que la fin... |#5e2 considérable dans le Nord pour qu'il} P°8/li0ns Que vous occuperez, Je pourrai 
non dn inonde, -mais des iourraux | it inutile d’aller faire des enrôlements | ©°Mpler sur vos lumières comme sur votre 
' J A chez vons. On aura plutôt reconrs d’one | “ attachement, et je vous prie de votre côté 

approche. r maniére définitive, s’il le faut, à la consorip- ‘ de croire toujours à ma sincère amitié. 
“ [n'y a que les femmes qua soient 


Lion.** 7e NAPOLÉON RL 
vilisés ic" s'écrie la sublime et gal-| (Correspondance ble vds Pays » pen Re 
late correspondante du Pays. de Washington.) S 
| " ; : | : | U | | 
Avant d'avoirécrit cette platitude, | Nous avons publié il y a quelqne Nouvelles desEtats-Unis. 
Josette n'a pas consulté son mari, si 


! | temps quelques articles sur le sujet | 
elle en_.s un, car mi elle l’eut fait, elle | que traite le correspondant dn Pays. 
eurait , ‘rdre de raturer cette | Nons n'avons point douté pour un 
phrase qui né parle pas en faveur de | ;;stant que l’on construisait dans le 

« om eee dd il est tout | moment le chemin de fer en question 
| ' le FA Fun ni l'au- [dans la FPennsylaanie, mais nous 
Prp, € ee de attendre ï 7 par ER lavons prié nos compatriotes d’être 
ine e emeurer vielle fille le res- | sue le . dd'osir.n # | 
me ce ses x jours, qu'ellgpourra Abe Érpbs es éagir avec pre | que le capitaine Semmes à l'intention 
| FO Li dPat 1 rs # k dence avant que des engager, vi QUE | d'exécuter un audacieux coup de mai sur 
Dh «fur: Kravaillant à la rédaction | nos voisins les landes pourraient | quelque port du Nord, mais 11 nous semble 
du Z É p tre les intérêt de ù de bien joner deux rôles à la Lis en ve— | difficile qu’il nourrisse des projets contre 
re ville. E ï nant ici recruter sur un théatre angei | New-York. Comment y highest LE 
| C'est ici qu'il est bienfpernuis de |, Comment remonterait-il la bais ? Ce qui est 
,_ “ le défaut d’ atio t ete, . | possible, c'est qu'il se meite à croiser à 
ge que. le aelau , 0 1  Un‘de nos correspondants a aussi quelque distance de Sandy-Hook et détrnise 
M sensibilité, se reconnait À l'oubli |+t.sité In question au poin de vne de 


| J | un grand nombre dé bâtiments. L'éventna- 
CUnveRances, À à lité eat prévue, et deux ou trois navires de 


ut, il est Cunwdlien) écrivant d'Ot 


Le Lib D] Let d'espace Lois enipéche 
aujourd’hui d'entretenir nos lecteurs 
sur les magnifiques présents ét diners 
qui out été donnés a M. J. K. White 
secrétaire du Chemin de fer de cett: 
ville à Prescutt. ML White laisse notre 
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ARRIVER DU ‘ SCOTIA. 


| pris depuis quelque temps la guerre 
américaine, et sur les conséquences 
graves que peuvent avoir les dernià- 
res mesures adoptées pur lui. 

Le Herald espère que Lord Lyon 
emporte avec lui un message impor- 
tant en faveur de la reconnaissance 
on d'une intervension armée de ln 
part de l'Europe. 

1,840 pauvres ont été ajoutés à 
Manchester pendant la semaine aux 
statistiques dela loi des pauvres. 
Tous les jours des manufactures se ter 
ment et des centaines de personues 
sont réduites à la misére. 

Un duel a en lieu entre M. Dillon 
réducteur du Sportetle Duc de Gram- 
mont; le premier a été tué. 


Ton fidéle et dévoué époux, 
Jos. Gavruier. 





France, 


“| 








D'après la Tribune, le capitaine du trois- 
mâts Lamplighter, détroit par l' Alabama, a 
été informe par le second lisutenant et plu- 
sieurs des Htoisre du corsaire, que leur pro- 
chaine destination était New-York, et qu'ils 
méditaient de jeter quelques bombes dans la 
ville impériale. Aux dernières nouvelles, 
l’Alabama n'était pas à plus de 600 milles 
de nous, Le broit court également à la Ha- 
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l'intérêt américain et a partagé les 
. : Ê guerre vont veiller à la sécurité de l’ertrée 
à + MATmILDE. y émises par le correspondant | port navr-vorkals. 
+ | Be, 





Pour se venger, snns doute, du triomphe 
du parti démocrate, le Président vient de 
rappeler le général MeClellan de ton com-- 
mäandement de l'armée du Potomac. 

La raison avouée du rappelle du jeune ge- 
néral en chef est la lenteur de ses opérations 

| mais il y a vne autre raison : Meclellan ap- 
partient au parti démocrate : c'est là le grand 
crime + m4 lui a valu sa disgrace, 

L'ordre présidestie à pris l'armce par 
surprise. L'armée aime MeClellan, et aile 
n’a pas fort, car, Aprés lout, il eat de tout 
es généraux du Nord, celui qur arendu le 
plus de services à la cause de l'Union. 

Cest le genéral Burnside qui succède, 





Encore la Riviere Fraser. 

Mons insérons pour l'information 
de nos lecteurs qnelqnes extraits 
d'uné lettre venant d'un de nog com- 
patriotes de cette ville et adressée à 
GOT 


À e La Sentinella de Cormvall pense 
ir mi ne À your pride: messe AU |que la destitution de M. Clemow, 
De ee billard que nonssvons | ban frère de M. Powell, M. P. P.,a 
PAROLE DJ A quelque temps, OM | Loue objet d'intimider les membres 
no est néressaire de voir les deux | jsyttama st de ven les ministres 
oùtés de la médaille afin de pouvoir | 4, ]à pauvre réception qui leur a été 
2 PSS 8 Malte à non | faite, Les du assage de Son Excel- 
ys, nous croyons faire p nos | 1. PASS. Pi 
ecteurs de In ville en leur donsant lonce dans la future capitale. 
des nouveiles de leurs amis et parents | = ss | 
i ont Jeues lo PEUR Cie ES QT ombres 
L ns le bat de se mêttre Jde suite à sous le drapeau étoilé, il s'y trouve one fa- mouvoir les imérés pe 
abri de In misère —wnais le 18 800: | mille entière dont plusieurs membres ooen-| je 1 Célmnes Re de la popala- 
vent “ l'homme proposé ét, ieu dia- | pont d'excellentes positioes dans l'armée. | lsnnique. 
Le.” {: = | des divers membres de ceïte | — L'hon. T. D. MoGon compte un de se 
Nous tâcherons autagi que post} "es mes, WH9 | frères dans l'armée du Nord ; c'est le ca- 
ble de mettre nos lectoars aù conrant | x. 7. S Divler Rodin " TEbere" Modes de 69 betr-ger- 


| __— Nous atensons réception du Lower Cu- 

nada Juris de la Fetue Agricole us le 
mois de Novembre, et dur 3 pport 
du comité spécial permanent sur lss comptes 
publies. 











Faits Divers. 
—L'Hon, Malcolom Cameron a étédelegué 
en Angleterre pour exposer les griols et pro- 




























de ve qni ce | dans ce nouvel El-|% régt M bsisas 

durado. Le LR de la vérité est VBe rétg — L'asile des Sourde- Moets à T'oren to es 
toujours bien évouté su | il wat tellement emcombre que pins de cent de- 
vient d'an éponx À coût qu'il Rodier | mandes d'admission ont été refnsees, faute 
ne vondrait certés ne | tromper. | de | | de place. 




















Crrt pe Lerren C. B. 11 Août 186% 





La reine douninerr de Naples vient de 
: aire un cadean d'une valeur à «a 
tors son: Agé l'un de M} fille Marie Annonciada, à l'occasion de son 

| prochasn mariage avec l'archidoo Clarlrs- 
| d'Autriche. C'est un dimlème, avec 

collier, ane bmehe et denx brrcelets en 


* {L nt, dont pl sont gros el 
«| éqems.—0e male qu entrés e Cire ee 
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chia ls (régate à vapeur autnchiepne qui 
dur conduire la nouvelle épouse à Trieste. 
A bord de cette (régate un aschidue autri- 
chwu venu à Home pour iepréeules su ma- 
nage l'achiduc Charles 'adensé lordre. 
a lroesie avec 
‘ra verser 


l'archiduc- 
e détriut de 


œu relicyraanl 
chésse, de ne pas 
Messie 


Er Comboi rutre mu homes ef ne pun- 
thère.— Le Ts rapports un sccideut qui a 
eu lieu à la Mmécageits Eimoud, à Neiri- 
aham. [L'u negre d'Afrique élaul rentré das 
la cage d'une pauihére pour lui faire vu ex- 
“ice cousislant à la faire sauter d'une ex- 
tremié de ls cage à l'autre. L'animal, au 
heu d'obéir, se jeta sur sou gardien et lui dé 
chira la figure. [Le sang se mit à couler 
avec albomliince ; les assisispis poussa ei 
des enis de terreur. Nullyment cffrayé, le | 
gardien persisla à vouloiu fase obéir la 
pauihère; mais elle coutinus à résister, mal- 
gré les coups lerribles dont le gardien La 
ra ppait. Celui-ci quitta alors la cage et } 
reutru bent “pres, mou: d'une baguette 
de fer plus lourde, &lL Dalgré les sang qui Cou 
lait sur sa lyure, il ce Quilla la Cage, 
QUu'aprés avoir lait sentir sa furce à lu hôte 
léroce ei lui avoir fait éxécuter l'exercice an- 
nouvé sur le programiune, au milieu des .p 
plaudissements ile tous les speciaieurs. Le 
combal entre la panihère et l'borvee a duré 
Vingt mioutes 


UN MEURT DE FAIM À LONDREs.— Une mal 
heureuse lemime, Charlotte Crippuu, est 
morte de laim, 11 y a quelque temps, dans 
We lclose square, 4jués uvoir êlé renvoyée 
d'une masén de pauvres. Ü(omme 11 y avoit 
inceililude sur la véilable cause de ce dé- 
plorable évenement, le mar: d’une part, et 
M. Eaves, administrateur de la maison 
des pauvres" die Wir, Chapel Union, 
d'autre part, étaient incuipéà à raison de ce 
lait. Une enquêtes a eu lie M. Crippin 
et M, Eaies unt &té coutralletoirement en- 
lendus, ainsi que M. Chanutidw, professeur 
de gymnastique, qui a pour élève cu appren 
un fils de M, Crippin, Il d'eté avéré que | 
luirsque M. Eavyesavait forcé “Hippin Je re- 
prendre sa legiine, ce mallisdrenux élait sans 
travail, malade et hr d'étaf de soutenir su 
fumail e. M.\Eavedg ne Persl-la pas moins à 
faire sortir [a eo lune de la 
inaison des pau ' U sall quel fut le 
trislu result de Ge uduile inbhumatu. 
Ün la trouva presque morte de faim, et elle 
sucomba peu d'instants apres. 

Le jury a rendu le verdiet suivant: * La 
defunte cst morte par suite d'inflammations 
ie l'estomac, accélerée par le manque des 
aliments leg plus indispensables x | la Vie, Le 
jours censure à l'ununimite la conduite de M. | 
Euves, l’un des administrateurs de White 
Chapel Union. Cet administrateur a man- 
qué à sun devoir. Le jury recommandi 
qu'a lavent l'administration ait le droit je | 
s'enquerir des moyens d'existence dés ma e 
heureux en dehors de ‘a maison des pauvre - 
avant de les en faire sortir.** 













LE SOLDAT FRANÇAIS. —Un dit dans le 
Péasedix Lars : 

MNuus trouvons dans Ti Jourual américain, 
de New-York, une appréciation du soldat 
français qu mérite d’étre reproduite. Hien | 
que les vériiés eu soient familières à nos 
lecteurs en gcéuéral, ils n'en verront pus 
moins avec plaisir la constatation à !'étran- 
ger, où l'on ne nous rend pas toujours si plai- | 
nement Justice : 

‘“ L'état de lu discipline dans l’armée fran- 
caise est ben fait pour étonner ceux qui Ju- 
gent les so'dats français ‘comme àls juge- 
rent les soldais des autres natiors. ‘ 

4 Turis que; dans les autres armées, le | 
soldat est une simple machine, élévé à croi- 
re qu'il est de son devoir de laisser les autres | 
Penser pour lui, et qu'il n'est riécessaire, par 
conséquent, d'execer aucune de ses faculiés 
inlelletuelles—s"il est assez heureux pour | 
eu possèder--dans lasmée firatiçaise, au | 
contraire, 1l apprend à compter sur lui-mé- 
me el à exercer tonte l'imelligeuce qu'il 
peut hosstder, 

“Chaque bomme sait aussi que le chemin 
de l'avancement lui est ouvert, et qu'il n'est 
parcouru que pas Ceux qui out les qualif- 
CalION- NÉCEREMITE EE 

‘é Son but est donc de s6 rendre propre à | 
une meilleure position, ce qui implique la | 
nécessité de ne point étre uue machiue, [] 
suit de là qu'on trruve dans .'armée fran- 
çaise un dégié de discipline qu'on cherche- 
talent en vain ailleurs. 

‘6 Cette discipline est Portés & un te de- | 
gré de perfection, qu'elle fan l’admiration | 
lé cetx qui out vu le soldat français æn | 
campagne. [is parlent du respect profond 
qu'il montre, en toute cccasion pour Îla pro- 
priète des habitants du pays où il se trouve, | 
‘ie son ordre partait et de sa bonne conduite | 
dans tuütes les ciiconstancs. [ls disent qu'ils 
n'ont jumaris vu de soldats en état d'iviesse 
où qui Les trailassent avec rudesse où méme 
incivilnué, Le snldat français é«l loujours 
prêt à donuer avec bonté les renseignements 
qu'on lui demande ;ilne se vante jamais | 
apres une vicloire,et n'a pour ses prisonniers 
que des sentiments de bienveillance. 

‘* On ne découvre pas dans larmée les | 
signes extérieurs d'uue discipline sévére : | 
mais seuls où en présence d'ofliciers, les] 
hommes liennent toujours la meme conduite 

‘“ Au moment de commencer la bataille, | 
chaque homme sent qu’il a à se faire un 
nom, el chaque homme se bat comme «i 


dans cetie luite sa propre réputation était | : 


spécialement en jeu. Lorsque ces hommes | 
sont face à face, sur un champ de bataille, 
avec ceux que l'on a dressée à n'être que 
des machines, auxquels on n'a apprisles de- 
voirs du soldat que par un traitement sévère, 
dur et sans pitié, et dont un grand pbombre 
ont étéentrainés de Îorce dans un service | 
qu'ils détestent, 1| ne faut pas s'étonner que 
les premiers apportent avec eux une force 
morale irrésistible. Ce n’est qu'une nouvelle 
preuve que, dans tous les Cas, le iravail in- 
telligent l’emportera sur celui qui est sim- 
plement le résultat d'une force animale.” 


—On lit dans le Journal officiel de Sicile : 

4 Les journaux dont la distribution est in- 
terdite dans l'ile, par suite des mesures 
adapiées par le Crouvernement, sont les sui- 
vanls : 


é L'Unaa ttalranna, il Diritio, l'Armonra, | 
la Stampa, la Gassetta di Torino, 11 Piemon- 
le, il Subalpino, laGazssefta di Casale, 11 Ga- 
anduja, il purno il Movimente il Aigodette 
il Proletarro, lo Stendardo cattotieo, il  Fopo- 
| Ciservatore brescinno, il Lonbardo, 11 Pun-- 
&olo, la Crealn politica lo Zensero, la Nuova 
Europa, il Ceniemporanes l'Ingenua, 1] Lam- 
pone, l'Erode Bologna.” 


CONSERVATION DES FATATES.—H, J, Feu: 
soxa, écrit ce qui suit an rédacteur du Scren- 
tañe Amerteon : 


MONA La,--Je prends la liberté dé vona 
transmettre la recette surrante qui, dans un. | 
temps où les caltivateurs perdent de si gran- | 
des quantités de Paiates, peut leur être d'o- 
ne grande utuilré, Je l'ai employée pendant 
quan ans avec vh suoces complel, Car je 
n'aipas perdu un minot de paiates depuis 
Le je l’emploie, quoique je les aie quelque 
ets envavées déjà n'laijuées- 

Kepandez un peu de chaux en poudre sor 
le plancher de la care et meitex des paiates 
Aune épaisseur de 6 à 7 pouces, Répandez 
sOr Ces palaies de la pourire de chaux ei 
mellex on autre lit de Palales ; puis encore 
de la chaux et des patates alternai sement | 
jusqu'à ce que le carré soit rempli. Un mi- 
not de chaux suffit pour 40 minots de pata- 
les, Mais une plos forte proportion ne serait 
svconement nuisible, la chffx améliorant 
plutôt leur goût qu'elle mé le gâte. 







Jeudi dernier, le sergent Comiller à 
Moniren| a arrêté un homme do nom de Less 
carbeau reccuosé d'avoir volé 850 chez le Dr. 
Coderce dans le mois de juin dernier, et 60 
appartenant mi Rer. M. Luchon. Apres avoir 
garni sn bourse, Lescarbean est parti de 
suite pour OMiaws et n'est rerenn en cette 
ville, que pewdi dernier jonr de son arrédih- 


tion. Lescarbesa est comparu SC la 
cout de police hier matm et a plaidé conpa. 
bie. 11 La son: au prochain rerrfé 
de la cor crimi 


| Ocenleutales. 


|excepié pour les éventualiés secondaires. 


|sympaihses soul, dit-on, acquises à la causs 


| uuannau eu ler sur lequel ou voyait wra 


ne do 85.40 à 85.50: de l'Ohio $5.- 


PRIX DU MACCHE DE MONT 


| ture-Rédacteur. 


| semestre ou deux, doivent compren- 


Demers, Rue Murray 





Ottawn, (H-C) Samedi matin, 16 


Le Scote, ayant à se bord Lord Lycos, 
si arnvé samedi matin à New-York. Les 
la nouvelle d'un nouvel acte d'hostihie du 


















































du commodors Wilkes. On va jusqu'à dire 
qu'il avait bloqué les ports, refusé de retirer 
ses Vaisseaux à la demande du Ve TUE Wir 


el envoyé ordre au caplaine du Gisdraior de 
Venir à sou bord. Ce capitaine, sé trourant 
ous la protection d'une (régale anglaise qui 
se Piépara à la délense, tulusn. Wilkes 
laissa alors le Gi d ator w. Cet incident 
avait attiré l'atteuliu Les eu Anglaier- 
re, et où disail que ? anges no avaient été 
duunes pour reulorcer l'escadre des ludes 
Le cabinet avait été convo— 

ue, mais n'aiait pas siège. La Guseite de 

Armée et de lu Mu:ine en infèce que Lord 
Lyons revient à Washingion sans instrueti- 
ons par rapport à us changement de polliique 


LIGQOUEURS. 





Le soussigné ayant acheté à très grand marché p ur argent 
comptant loutes ses marchandises, il se croit capable de pouvoir les 
vendre à des prix si réduits qu’il peut défier 


TOUTE COMPETITIO». 


nues Porsoanes qai voudront bien lui accorder teurgeuaage eCCvrOM Le beuitice de le 
isse 

Le bulletin 1élégraphipes d'hier contient 
la dépéche suivante que nous regardons 
Gunme Lrés-importaute : # Le navire à va- 
peur de gurrre anglais Rinaldo s'est appro- 
ché du pied de Canal Street, à la Nouvelle- 
Orléans, el après une aititude hostile, de- 
mamlant aux autorités l'élargissement de | 
Jaunes Syme, droguiste, sujet anglais couf- 
né au fun Pickens, et uue indémaité de 
$ LUC), CU) ra sais le sa personne el 
de sa proprièté, Le géuéral Butler a deman- 
dé dix juuns r consulter sur le sucxt les 
auturites de Washington. La demaude a ête 
accordée. Le capitaine du Kimalilo est un 
officier d’une grande courtoisie et dout les 





Son assortiment le GR CERI le bi ir \ | PF 
Marirades, Bicone. Epices, tre à complel, consistant en Sucres, Tabacs, Raïsins 


PROVISIONS— Lard, Fleur, M sêche et verte, Harrengs, etc. 
AUSSI—Un fonds considerable © prit de Vin de Moilson et de W hisk y, 
d'Hennesy et de Martel, Gia de Hollande, Via de Porte, 





Eau-de-Vie 
Sherr, Hum de la Jamaique. 
#“ 


Venezy entre minez ses de à | | 
are 1e D Ma 76 el de 1. é marchandises el sa LE € el Vois POMTre x VOUS ConVEiT 
q £ssin du sossigaë est le lieu où vous vous Procurerez des etfeis pour la va 


leur de votre argent 
(©, SPARROW. Jr. 


Batissns Sparrow ouin dus russSussex ut 


du Sul. Le geuéral Butlera publié un auire 
ordre iuldme defendaut le paicment des det- 
les AUX personnes qui n'ont pas prété ser- 
ment. *” 
Chiawa, 13 Nov, 1862 M urray, 
ty Uu chasseur irançais, en  celiassant 
dernièrement dans le voisinage du bois de 
Clairmarais, tua un ooibaau d'une grosseur 
peu ordinaire, qui avait dune de ses paties | 


vés des mois : °° Né a Courtrai, en 1772 "Ce 
fait confirme la tradition que les corheaux 
vivent au delà de cent ans, 





MARCHE DE NEW-YORK, 
14 Nov. 


Fleur.—Superfine de l'Etat $4.85 
à 89.05 commune et extra moyen- 








AVIS AUX ACHETEURS DE THE, 


——s“s— 


45 a $5.55 ; du Canada $5.25 à $ñ.- 
86 ; fleur de seigle $3.75 à $4.25 | 
blé 1.17 à $1.40 ; seigle S2cts | 
Hcts.; avoine 47cts, à 650cts. 


PRIX DU MARCHE. 


Revu et corrigé 
OrtTawa, 14 Nor. 1867, 


Avant d'acheter votre 1hé 

Îl faut avoir considéré 

Où vous pouvez le trouver, 
Savoir, où vous devez aller 
Pour ce qu'il y aide mieux 
Sous la calcite des cieux 
Pour satisfaire votre bon goût 
Allez où l'on trouve de tout 


FLEUR— L'Enseigne rouge de la Tméiène 
Extra pr quart. .......... 5 25 .. 0 Dira ce que vous devez faire. 
Ne, 1 ,..::..,..,..,4 6 00. 0 La THéténe ne ment jamais 
PRE NS TRS 4 50 .. 4 En annonçant son thé frais 
FAN 5. soucs oususse D O0 5: 4 Que l'on trouve à bas prix 
Farine d'Av. par 196 ba. 5 50 .. 5 js Chez Ropinxson &T ComPionrr. 
Fleur de ble d'inde 200 Iba 3 00 .. 3 aé Allez acheter votre 1hè 
Seule par minot 56 Ibs. Ü 50 .. 0 Le meiileur, à bon marché 
Orge * “48 Ibs. O0 00 .., 0 55 À l’Enseigne ile la Taérène 
Sarasin ‘ ‘#44 Ibs. 0 O0 0 43 Tous les tirés, le Venr et le Non 

BLÉ— Sont bien purs et des meilleurs 
Automne par 60 1bs. 1 05 .. 1 10 Chez le plus grand des fournisseurs. 
pee 10 Gi) Ibs. À 00 .. I us 

| POIS— Par 6 PTE EU .. O0 65 

BLÉ-D'INDE —Par 56 lbs. 0 @0 .. 0 00 [N r | à 
Avoines— Par 4 lbs .... 0 30 ., 0 35 R OBIN SON ET CIE. 
Févens— Par 60 Ibn ...... 1 50 .. +? < 

LARD— | LA THEIËERE (TEA-POT) OTTA W À 
Mess 11 00 ..11 50 | 
Prime Mess. 8 15 .. 9 00 
Prime . . 00 00 ..00 00 | ETABLISSEMENTS, UNION BLOCK, RUE SUSSEX FT DANS LA HUE RIDEAU 


Otiawa,8 Nov. 1862 





an 


RE AI. 
14 Nor. 1862. 
b û 


LE PLUS GRAND ASSORTIMENT 

















#. D. . 

FLracu—de blé....4# quint.. 13 6 14 0 

d'atoine., —— .. 10 0 11 © 

blé-d'inde, —— T 6 8 0 
Gnaine— Blé. .... # minot.. 0 0 où © DE 

Pois..... — 3 © 3 + N F 

a MABCHANDISES SECHES 

Avoine... —— 1 8 L 9; 

Sarrañin., —— 1 3 1 6 

DR GE à d 45] 

Mille... , . 0 0 ù 0 ge | 
Laauuwes—Patates 4 poche... 2 6 1 9 PEL U es | R A N D M A R (: E | E 

Féves.... micot.. T 6 B 0 in. } 2, 
Laireænis—Œufs.. # douz.. O0 ‘T4 0 8 

Beurre frais [D 0 10 L 0 . 

Beurre salé … 0 8 9 0 CH E2Z 
VoLaisze -Dindes # coupl.. # © 10 © | 

ue Is. : 9 BROUGH BUCHANAN & [IE 

Cauards,... ——.,, 4 0 4 0 ll | | 

Poulets .... ——.,. % dû 3 © à 4 LE. 
< de ses —— g à ü 10 
IaNDEs— Bœuf,.... FR. 00 3 où © L 4 Fr. 

Roasbecf — 00 0 où 0 CONSIST'A N'| EN 

Lard....... —,, 00 6 00 F 

Jambon . —.,, 00 6 00 0 | | 

Mouton.... livre. 4} ü © 

Veau...,.... mr. ‘3: Ù 3 Ô £ L | | 

Bœul. ...... 100 EL 20 © 35 | 

Cochon .... ——,, 21 6 


A BON MARCHE, 


AUSSI :—Chapeaux, Patrons et Etoffes pour Robes, Bas de fan- 

|taisie et Gants, re Couvertés, Flannelles, Toiles ouvrees, In- 

diennes, Shirtings, Cotons jaunes et barres, Canadian Teewds,' Draps, 

Satinettes, Chemises, Collets, Cra | 
Ottawa, 31 oct. 1862. 


LT Le Bureau du Courrter se 
trouve maintenant Rue Clarence 
près de la Rue Dalhousie, à la 
résidence du Rédacteur. Les 
personnes qui désirent annoncer, 
ou transiger quelques affaires 
quelconques sont priées de s'a- 
dresser directement au Proprié- 


tes, etc, etc. 


ETS 


DPITATINS 
NOUVLLEMENT OUVERTES 
—-CONSISTANT EN- 





a É 






——.—_— 






a  ———— 
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Ex Nous prions inslamment 
ceux de nos abonnés qui n'ont pas 
encore payë leur abonnement, de 
bien vouloir le faire sous le plus 
court délai. 


# 





E 


Ceux qui nous doivent pour un 
Riches Soies de fantaisie et noirs glace’es 


dre qu'il serail enfin temps qu'ils 
se rendissent d nos justes deman 
des. 

1#7" Toute commanication que | 
l’on nous fera parvenir par la 
poste, non affranchie, sera refu 
sée. 


SITUATION DEMANDEE. 


RUBANS, FLEURS, VELOURS 


EL 
Le plus grand assortiment de 


DRAPS 


QUE L'ON AIT JAMAIS MONTRF EN CETTE VILLE 
[TA TRES BON MARCHE. £J 


1000 Paires de COUVERTES, blanches et de eouleur. 

Pièces de COTON JAUNE acheté avant la hausse des prix. 
# SHIRFING BLANC #«  «  « “ 
ee 6-4 COBOURGS, depuis 74, 
ns 6-4 WINCEYS UNIS ET CAROTTES, depuis 74 
7-4 MERINOS FRANÇAIS, depuis 33, 
MOUCHOIRS DE TOILE, 3s. ln dongaine. 
- COLLETS DE DENTELLES et MOUSSELINE, 
depuis 2d. chaque 
e VOILES de DENTELLE NOIR et 
| TAISIE depuis 4d 
HOYLE, MENAUGHTON, 
FRANÇAISES a bas prix,—De plus une grande va- 
riété d’autres marchandises, choisies avec beaucoup 
de soin, seront vendus à bon marché, 


DE SOIES 





Un garçon parlant et écrivant le français 
et langlais décirerait tronrerde l'oceupalron 
comme leneur-Je-livres on coriste. Quel- 
ques années d'expérience qu'il a eû dans 
ces branches au Bas-Canadau le mettent en 
état de s'acquitter des obligation® qui ÿ sont 
attachées, S'acdresser à ce Boreau on à 


J. 0. Lalerriére 
Coin des rues King et Water. 
Chtavra 14 Nov. 1862. 


St, Vincent de Paul. 

Læs membres de la Société St. | 
Vincent dé Paul sont priés de se 
réunir dimanche à trois heures 
P.M., dans la salle d'école de M. 
de 





de FAN- 


à © EssESR 





ip ux Electiont of- 
ciers, et 


autres affaires im. 
portantes. f 


7 Romsts Lanrvrkun 
Prénd-nt. 


La 


"| THOS. & -WIL HUNTON 


DA\S les PRIX des THES et CAFFES. 


et INDIENNES 


Novembre 1863. 


NOUVEAU MAGASIN DE GROCERIES! 


IMPORTANT 


COMMERLE À Le CAM- 
FAUNE. 


Le Suussigné, ayau' décidé de + retirer des 

A aires, vifre en vente s00 FONDS de M À G 4- 
5 N, ogusistant eu au ASSORTINENT GENE. 
RAL, dans le VILLAGE de CURRAN, au ceu- 
ire du Towsshlp de Nurih Plantageast, Comité 
de Prescoll. Fr | 
De pius, ensemble 04 séparément, ne 
LISSEMENT comprenant T5 sorts de terre 
moins à acres pris el bâtis en lots de Village.) 
lu on face de l'Eglise, dont moitié dans un 
bon état de culiure dugnant de bonus bénéfices 
cl eutourée d'une Oléiure es bioulins de Cédre 
trés-bieu finie, avec deux Maisons, plus une 


Grange ei Ecurie noures; l'autre moitié cou- | 


verte parie ar uce Sucrerie el partis de 
Frosne, Ledre et autres Bols mblés. 
Uue personue désiraut ouvrir un Magasis à 
le Üsmpague, ne pourrait trouver à se placer 
avec une meilleure chance de faire un Coum- 
merce sbr ei profitable; de plas, l'acquéreur 
aurait le grand avantage (a0 moyeu des Livres 
du Soossigné, } de connaitre Ts boss pa- 
yeurs. 

Cette Propriété, qui es dans un beau site, 
semmitercoe ue bonne acquisition pour un 
Monsieur qui aimerait à avoir une Hésidence 
d'Eté, dans uue Campagne trés-salübre, possé 
daut de bon: hemins ei nombre de Sources 
Misérales différent dans leurs composliions et 
répuiées Lrs melllenres du Canade. et aÿant une 
communics lun faci e et agréable avec Montré- 
al el Oliawa, outre que le Village possède un 
Uureau de rusie tenu par le Soussigné, com- 
muniquant tous Les jours de ls semaige avec 
Mo tréal et Ütiauws en été et trols fols la semai- 
een hiver. 

Le Soussigné offre encore «n vente 30 acres 
de terre on Bols, à e:viron 15 aeres du Village. 
— De plus, 50 aeres à 1} mulle, dont moitié en 
culiure une Cirauge ; outre plusieurs autres 
Lots qu'il est chargé de vendre à Comæi-sion. 

Le tout sern rendu à des termes faciles at des 
lit es inc :trsiables seront fourals. 

adresser au Soussigné personnellement nu 
pa lettre offranohi. 
PHILIPPE QGAREAU. 

l'urran, 18 Sept. 1861. 


LOTERIE ROYALE 


DE LA 


HAVANE, 


Dirigee par le gouvernement 





Espagnol. 





Les prix sout payés comptant. On fournit 
| ous les reuseigneme.ls demandés. 


On cohange les doublons au taux le plus | 


élevé 
TAYLOR & Cie. 


Banquiers, 16, Wall street, Nuw-York. 
Ottawa, 25oct. 1862. 


HUITRES!! HUITRES!I! 


HUITRES FRAICHES ! !! 


Huçues trois fois par semaine au 


Restaurent Lafontaine. 
Ottawa 15 Oct. 1802, 


Wiliam Paquette, 





CHEMISTE PHARMACIEX. 
(Medical Hall.) 
Rideau — Ottawa. 


Tient toutes les meédécines, et le 
Drogues les plus rares. 


JE ve Res sspane ET A IL 
Peintures, 
Huiles, 


Rue 


Bois de telniures, 
Medecines PFatentes. 


Couleurs à teilndre | 


Esprit de Terebentine 
Brosses, 
Camphine, 
Fluid, 
Instruments pour 
Chirugiens, 

ei pour Dentiste 

De toute description ei dis plus modernes 
PFarfumerles, 


l'eignes, 


Et de toutes espèces de 
Graines de Jardin, etc., etc. 


peut dés 
premier o 


afin toutce quel “voir 
dansune nharm scie 


Ottawa 1862 


a —— 


SALON DE PARFUMERIE 


DU 


PRINCE DE CALLES. 


— {|} — 





L'ENQUETE EST THRMINE. 
el — 


Les Trarsix vont se continuer 


cz 


E:. MILLES. | affaires, doivent pus manquer ide vis 
| maisen 


v: qu'il est le BARBIER des PRINCES et 


le PRINCE des BARBIERS. 


M. L pour annoncer qu'il vient de re- 
eeroir à on établissement, mille espéces d'ar- 
ticles de tolletie, et de la talntoré r Îles 
chereux. De piles fl offre d'endre à 

VIOLONS, ACCORDEUNS;, DONCEATINA, 


FLUTINA, GUITARES, de VIO- 
LOS, BANJOS, OLARINETTE, PLUTRS 
| 


M. N1LES espre prouve. da noaredn nn 
publie qu'il esten état de ponrair satisfaire ses 
prai comme par le posé 

aa 11 Aobt 1862 


Be 


UN JEUNE MONSTER dans éduention Îls- 
Mogruée déere trouver ans plars on dans dn | 
enl où dans on- famille. Le latis, le fran 
çais, l'Italien, l'anglais, ete, lof soeit famillert 
ete, 

Rerire ne d'adreurt à ex bursan 

Oiaes 17 aeril LG 


ALES proûte de la circonstance | 


VNINGHAM, BARCLAT € 


4 
























NOUVEAU 


| LES PLUS RECENTES, EN FAIT DE 
FE 
E Mantaux, 


Lo n RP 


Chapaux, En 


Chals, A. | 


FE rit M 
BE 3 Ftumes. 


Nos Chapeaux et Manteaux sont faits’ d'apres les dernieres 


| MODES PARISIENRES, 


el nous invitons les dames et le public en 


GENERAL 


Otiawa, 16 Ce. 1862 


JT T 
DU er 7 | 0 
+ Der ar NT 
pri a 





Fe 
| 





c'en en bel 
a Er ” | 1e 


re | | 
POLE SES LU 





REARIS & RYAN 


Annoncent à leurs amis et au public en général qu'ils 
viennent d'ouvrir. 


35 BOITES ET BALLES 


DE 


MARCHANDISES 

Dans le courant de Ia semaine ils recevront le restant de leur 
MARCHANDISES, et ils invitent le publie à venir les visiter. 
Nous invitons tout particulitrement ceux qui ont besoin d'acheter 
bon marché, 


des draps, 
Tweeds, 
Casimirs, 
Indiennes, 

Shirtings, 
Cotons jaunes, 
Crinolines 
d'un 1s 2d. àl0s. &e, 
AUSSI 
Un immense lot de coton Americain, a des prix TRES-REDUIT 
N'OUBLIEZ PAS LA PLACE 
KEARNS & R YA 
BA'TISSE DE L'UINIOIN. 
Rue Sussex 3eme porte de la Rue York. 


Ottawa 25 Septembre 1862, 





a — — — — 


FORT WASHINGTON, 


AT0eme rme #1 Kingebridge Road, NEW-YORE, 







FLEURS IMPERIALES 
de Tilman, 


Fournisseur brerété de) LT, MM. l'Imperatrise de | 
Frances et La Eeine d'Angleterre 


Tia prondwers Newrs York et 104, 
ne Hichetlenÿ Para: 


Doliffiures — Qernlinrss ds Cha. | 





INSTITFUTIONFRARNCAISE 
dirigee par 








L. Ohapesnsx et Hnba 4 
és MM, LESPINASSE & ESTEVEZ Jr. 
| HAUTENOURFEAUTE D'AUTOMNE nf mu 
o Tous les élèren de l'érnblissrment parlent ei 


érrirent tros Innmgmes : le français, l'anglais 
el lespagr ol i Plusieurs d'entre eux parlent 
en outre l'allemand. 

. Les mémestoina ééront tonfonrs afipoñtés à - 
l'étude des Tags vlrontes 67 mortes Tandis: 
qne l'étude des neleners va prendre un totrel 
Frot . 

Préparation À lébole centrule, à l'édelé lime 
périnte d à Mines ei à l'école de comasres 


(EUX de nos compatrintrs qui se ren 
New-Tork pour leurs plaisirs ce 


LNAN, sornommés dans le m 
+ Pr de la métriso à américaine. le 
ple des Fleurs et de Goit, le Paradis des 
mes. M; TILMAN exporte aussi pour le 
nada aur onnditions les pluë Araningeuses 





dréptembre ‘62 Paris, aingiqu'aux diférentes écoles d'1 de 
RÉ em“ | vieuire duiliate-Dols, 
ä 1 # sont '69..44 ë. " 
Magasin de Chaussure.l 


AVIS PUBLIC 
ST pa le présent donsb, qua | 
Er e Me 2 PME nie 


n BENJ,. 


à 1x Lqtidnt D6Hépapue 


SIMEON LEBEAU 


MARCHAND DE CHAUSSURE” 
RUE SUSSEX | 
VIS-A-VIS LA MUE TORK. 


VLENT de recrveir on assortiment rem 
dé Chamssares qu'il vendra sh , 
: —— 7 CA 
ven La dit 


ER an Puit cotrar A] lus Soais #ir4 ds 
| = | | succEssLON metres d'ees 
Ceux qui vodient scbeter d bon merahé ht ne ave, requimen 


“Se panenpin, 


ns AS 
. 


maintenant masi 
Ear., seul au 
cession. 
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UMTS | PHOTOUGRAFAIRT “am # (Are Lane) MUSIQUE | 
"AOVAE nv nue OU  A- CEE QUI PENSENT ET À CEUX! nuxa eur! 


k. # rt âié à di dd is PE CE O4 1) (]] 2x LIGNE DE LA MALLE MUSE T + 
LIVERPOOL ET LONDRES D QE PENSENT Pas. B,LA MAL QUE 
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RUE SPARKS CEUX QUI NE VEULENT PASSE ox-| RIVIERE OTTAW A) EN VENTE Al: 
ER Dons pe - ner La peine de penser el qui rejesteut sur | LES VAFEUÉS % FA. EM l'E Al 
L. LEE de un GS biii aulires cells Lesugue, EPTEITT | leur dés és | di Ces. | ; . : - 
Capltul—£2,000,000 st un Grand | "vise dans l'an de} AMBRPE plus d'explicasion"que le LADW4%'5 BEADY | QUEEN VICTORIA” Durtau du Courrier d'Ottaiua 
lu. P pr Pl RELIEF np 4e immédiatement ceux qui —— L 
lrévaux come par le t souSreut soil en en fsisaut l'appliestise isitér- ts Morceaux «le UAGUS SUITAU 
Fonds de lteserve. ; rs. | u Où ertèrne, 1] guérire le "PRINCE OF WALES." \ s pire 
d " Cl a L 
. Des VUVrAgeS seroût exéc ulés à la salistac- | + mr À a Mere Can: 
SE [don générale ot dans ins dornies gode, | mormstieme ea ciog beures | LINE REGULIERE ET QUOTIDIENNE | anadienne, 
LA mg sur VERRE, sur PAP el px à 0. fr anse PT 4 sans Bar rairtipec ENTRE ba 
ur = : FE dans trois s \'haot . PF : 
| à Ro Be 4 20 PES DÉPARTEMENT DU FEU. 02: TOËLE, loute grandeur, depuis la gran | Névpsigie.…........ ..dens ciog mivuus| OTTAWA ET MONTREAL | Musique À Dosaus ee de Em. Blais 
à " ur nalurelle jusqu'à wn portrait pour épin- | Crampes. . des cieg misutes | Tr . 
évite où bague. Photographie de t8ffie | Maux de tête... .........deng dix minutes | (Le Dimanche ercepté.) Le ( hant : V oyageurs 
L CETTE COMPAGNIE ecotove à ASSU- grandeur, pour Albums et autres, | Collques dans dix mioutes KE Paroles de 1) Cremasie FRS de À 
| ; LA RER les Fâtisses et toutes ssios de | | pds dans quaraute miuutes | Font le traiet en Dix Heures. [lessanes 1 La J 
OMOOURS rpéesscemmmmcmumm| PRIX TRES MODERES M ga mms - Le Chant 4 Volt 
le Jeu, à des coudilions plys libérale, her éd A à ss __— pres = CL nat — (} seu: “ 
] E : À GE a lé LU ‘58 COUVTECLUL EL El d Li à = " k 
chèx ouve en Plemeut églèss, Oituwa, F2 Juin 1862, Croup ds s sil ‘# QUEEN VIC TORI A Can ag rauts no de L. H. Frécheste. Musique de 
j Li déduction . : ar RAS à pl ts , . Gagn 
en Angleterre. AR Spastme: dans cinq minutes | “PRINCEOF WALES” “H.W.Sneruzan s 3 ee — 
pe Grand Capital et la conduite pudicieuse de DRE EG > | Éese prés € MP. ES quelques applications | A DES PRIX TRES MODÉRÉS 
nie tisseat le plus parfait _ | : , ans Lousles cas où l'on sent des douleurs, me 
pen ds | et Plus partaite dés 08 NE HE We : PR = É READY RELIEF devrait être appliqué. E Vapeur “ QUEEN VICTORIA” | Lee 
l'u’aai : : is Iniérièuremenui—uvs culilliers à thé dar s Vapeur” LE . : L'URL dise 
u est rièn chargé pour Police où Trans- CHEMIN DE FER D TTAWA "T DE au demi-rerre d'eau—{l fort dire Ave ns Chinwa tous les matins, (excepié le Li- | { } fi 1 F- " 
qu TA L Le dite sur l'estomac et fucilitére la digestion : mänche} pour Montreal, à 6.30 A.M. reurs , , 
| a. 4 FR | C'osl un stimulant agréable à preudre OU CHEMIN DE FEM, se joignant à Grenvil , ‘e 
| DÉPARTEMENT DE LA VIE. 2SCSTT. à patate rasssur ras—Nous maiute- | au chemin de Fer de Céril on et Grenvi e | 1) A L F1. FF à: 
se et aprés Luxps, 22 @e lé tarif pour le | 288 Q06 Le BADWATS READY RELIEF est | et au Vapeur  FRINCE OF WALES’ à Fi | d, 
Les avintages suivants, entre un grand | "°ten1re Montréal et Ottawa Cité, par le Che- | “1 médecine saus parliule. Ce n'est pas | Carillon, arrivant à Montréal à 4,30, P.M. UOIX DES RUES 
wnbre d’autr sont offerts par cette € Om pa - vs Er Fer QC) Las er : Prescott, et le Grand in rt si vous ares un- | Reournaut il airivers à Ottawn à 6 PM s 
LL 1 si Î æudié aux pérsonties qui se pronosent d'assurer «us, sêra CutDibe sut, savoir : er mé ü “Pllscsme el VOUS serez eun- Le cunlurt et l'économie de cette ligue un cé 
uraear ii ni lee Vlo :== 4 P | Troisième Classe. , 35 cts. per 100 ibs ro es L éuLré es ss composition | heuvent être surpasssé, Cette dis Là de RIDEAU ET ST. NiC.iOLAS 
Ru eRideau, Oowa. ae TE age RU nt nn ton de stimuli a riogents qui | Plus itréaque, et la plus” recharohée par OTTAWA 
PFarfaits süretéé pour l'accemplissemeut | cp | ET j CT pas de narcotic dans sa compusition, Es [es louristes. ES F 
le ES re TR mnt our particularites, classification, ou toute | douleurs sont soulagées d'une manière Léute Les rrcursiiistes, pouiront obtenir des! y OODE Gont : : 
' "js ; i liées. dela C ralou, Sadresser, soit au Bureau | particulière. Lorsqu'on l'applique extérieure | Ditlete-de retour d'Ottawa à Grenville, bons | 18, fu & mt fc 
LES SOUSSIONES Alu par l'appréciation jure et iérale | "Es dv ant M Dompaguie du Oran Tronen Ue nr de | ment On seppercotre que eut un puissant | POSE en jour, à moitié prix. * 
| be | . ; S Une ; ora'es. : tr - LL onc,  Monutreul, coutre-irritant, rougissant insianément la par- es passagers allant aux celébres suurces rss, 
de leur mérite OR ARTIST 8 PH OGRAPHES mérite qui rein LORTTUPLP Madonce ol . INO. R. WHITE, tte où l'application est faite ct faisant dispa- | de Caledonia pourront débarquer à l’Origual Bieres. 
a été reconnu bal l'affluence continuelle des PErsonnes qui se 8ont toute question ie aux Téts den gts #5 Citaws, 15 avril, 1861, Si PPéluire, ETS le SAUÇ Congestionné qui fait souffrir et | où des voitures suront preles à les conduire | E'orE. 
“ Cl # ; . È 1 F , : # r [! i \ HE t PTIT F 
siemdleur Galerie depuis son ouverture; prennent.la liberté | ‘Trente jour, de gréom agcordée pour Le | — 2 {7 ERP ER P'aéieraies l'afammstin | aut Sense. Cire. 
d les citoyens Le rag-ageshs perde aa Ana el | " ee admin 5h sus veux de ceux qui | | Gin, 
È ur erreur non 11- D D FEU FEU Com Dendre l'a:tion d'un remcd Te Er 
OR tige—— Hotel Aotionxi, À CEUX QUÉFANSENT me N OU nuls que D'Ottavu a Montréal Lere classe... ...#3.50 | Brandy, 
. F3 Ca as tous Les ramdes extérieurs font leur effet d'une d OV see #0] bu ho 5 
’ | Poliges échues eur néà paibinent de pri- | manière ou d'une autre, PREMIEREME NT : | Hultren, 
ET D ENVIRONS, me À veu ètre nou éte ds las trois RUESUSSE X, EP nt directement sor | syslome nér- (REPAS EXTRA.) Poissons, { 
| mo payant in Primefet udé amende de | DE COPIES VASSSaux Cu sang. Tous Volaille ! 
1 | | FT | D Etre : les li 4; "FÉES : | EM, : 
| dix cholins par cend, eu prodaisant des prou-| TENU PAR M. LAFONTAINE. | uchest aux neufs mue metres | Pilletsd’Excursion à Montréal et reiour$6 EX TL EN DÉT 
se: vps satislaisantes du lat de la santé de | pe » ||, oi emen! Pour autres inlormauio t ue | iN GROS ET EN DETAII 
yes s à : ; se où recoit de x a circulation du sang: il alwe HAS 85 POUr Ce que Lors 1: a Like 
Que) pouramériter d'avantage leur approbation, ils ont. introduit | lamurt | een GR US Gares Puel regarde lo lila d'annuaires à] Ottams, 18 fév. 1963. 
dernià nt dans leur art, des améliorations toutes nouvelles. Péhtpiileid 4 . mois et a ln semaine. jumair rétablir l'égalité dans à iroulition du es WE ue Melneus d'OS US 
: bre ON par les AssUrTÈE, ag 06, CU0Se CSS 0elS à la santé, Seconpi- ne | E r 


| Comme ils se servent dans leur Galerie des meilleurs, Cämeras 
et'eubstances chimiques, ils sont certains de satisfaire les plus difi- 





À Le ouverte à toute beure du jour 
L'ou trouve à ce reslaurent en loul temps, 
buitres fraiches, el gibiers de toutes de-scrip- 


K, W, SHEPHERD, 


Diectur. | HTKC ERING&ONS. 


| ment: Île agissent sur les FA:SSCAUX hanguins 
sans égard au systeme nerveux, Iles muin- | 
lecaut établi que les nerfs réagissent sur las | Otiuiwa, 15 mu 186% 


rmaantun} aux deux biere un montant nel. 
Grands Bonus déclarés n 1855, se montan 
























































































































: tant au’ - à £2 par cent par auube eur la somme sku- SL : - 
ciles, Ÿ k à leur ortrait, a e …| rbes fuisant, sur lés Âges déivingt à Quarante TT re ile dans un siyle à satisfaire le RTE PADENTES ct l'app'icaiion d'un remé-| MERE" " 
Aussi, ils ont toujours en main, un Assortiment Complet dé! ans, 80 par cent sur la prime. La prochaine Sn frbrpe pions Loue Go roshle dis FI M'éoocite 
| ue PF | ue sur le sang. anos orte 
Cadres et de Boîtes ‘Union, de Morocco, de Perles et d'Or de ge er re ré SE AEUER | su maintenons que le RADWAYS REA | GKHANDES,C A RRES, ET DROITS 
outes Grandeurs. 8) Tous es frais de Médecins payés par la | boit par te ce : : | | 0, 684, BROAD! A À " Ts YO 
Le public est respectueusement invité à venir visiter et exa- panne 6 . ee # L'acalage el anérih les home ere spi AY, NE MER 
Li] , # LI = # 1 r | ps R L A . a - NH. e = e “J 3 F FE ” [ VF « & CL = e m = 
miner leurs spécimens *_ gangs nulle obligation de faire prendre leur er J S'ÉTE FRET Tu 5 ro pprtoérele ob - le ie une pes UNE NOUVELLE D ECOIU VE HTT- Exportation pour le Canad n 
ï à é ï Ë À ” Ê “hi 1 à a ER, SES O LE rétun : LA] LCL 
Bortrait, Portrait pris dans des loquets pour 25 cts, : DEPARTEMENT intérieurement, ses qualités agtringeutrs et POUR —ÿ— 
L'entrée est 1 ê E rer ae ) EI A RT EM EN Il difunves arréient d'une manière matureiio les ÉPUIS l'epoque où JONAS CHICKE } 
a ImeIme que diarrhées, | ji » . , RING a é Ë 
FRE » «8 Coliques et autres dérangements FRLSERVER Lé VUE. NG a établi cette muison, 24,000 pie- \ 
. DES fr hr he Pour les maux de gorge. accom nos ont lé construits et terminés sous sa di- 
| . pagnés de fièvre putride et pour les férres ty- | rection et celle de son fils. La supériorité de 
VIENNA HOUSE DRE Écran et LNErES Feu RENTE HUIT MES 
: sie | | ee “ouFelle-Urléans dit que c'est une (| | | - 11 
CHS. D, REYMOND : ri COURONNE. nets te er md en F PENSPREAUS, APR trs date ER on Fes | 
à : : ‘ - DES : OALS de Raspail T1 l'administre inté- EP AE Tbod Es. “tata - Unis, comme premiers urix ous Le 
Porte voisine du MAFHRSIN de Cunningham, Barclay & Lindsay re, Quauxc, 22 août 1863 rm ü ses Patients et en arrose lea ap LR à M. Aït HERS, Oeuliste de sutres comndiianss uicrs bris Sur tous les L 
RUE RIDEAU | | Que les à | . lis ont également reçu la | 
| “ LE FF 2. ; Fe malades el lous ceux qui evuffrent 
“MoCOMB & FRERES, Homooë er Buornex | À WEN jù Porae présent donné que | on fussent leasai L'UNIVERSITE DE LONDRES.|;;,,, SRANDE MEDAILLE 
Carendish dans ln Comté de Peterbornu | | s : Leg ON de Th berge 3 L = ser es as < 
; gh H.- ë : MES leniilles ne ressembient men es alberg, Benédict -t D, Hinck 
Rec = à Le | ©, sera offert en vente le et aprés Le LANDWAY £& Ca J'eelles qui jusqu'à tient ont GiS mans As | Rss pr parle du jurr, 
avec auCOUp e gratilu [o vente: le crstalde ruche seul moulu d'aprés | * Colion du PUMIIC est spocialement Hfi- 
: £ ses amis et le pablic en général de VINOT.: OI ÿ Ou men en AT, Maiden Lane. | tn nouveau procédé, entre dans la com sition | pelée sur les : 
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Le Ciritts, semi-hebdomadaire, parait tous 
les Manvrs et Vaxbaents, et est envoyé par 
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LA VUE, L'OUIE, CATARRHE 


ET DANS le but d'aider à l'érection de 


Aura lieu au commencement de 


À. STANLEY, NOVEMBRE PROCHAIN. 
OCOULISTE st AURISTE, peut-être cos- 
sulté à l'HOTEL DE L'UNION. Les 
Personnes qui lou bent peuvent etre gnérie en 
CINQ MINUTES. 
Ottawa 31 juil8ét. 


Copie d'une lettre, 


LES personnes Lésireuses de contribuer does 
patriotique objet voudront bien envoyer leur 
dous aux Dames sous-mentionnées. 


mes, E Eurra, Mmes, R. W. Scorr, 


| . 


#  J.Goopwix, #  J. Luiner, 
Je certifie par la présente que le Dr. Stanley # JF. Casnwecz, % 8, Henry. 
ace jour opéré sur ma sr avec le plus M. McGILLIVRAY, 
grand succés. J'étais seurd depuis plusieurs : RE 
années, ét L5 minutes aprés l'opératisn à mon Santintes 


grand étonmement et plaisir j'ai regagné l'oute. Otiawa, 11 Sept : 62. 


Espérant de lui prourer ma gratitude je re- 


JOURNAL PUBLIÉ DANS LES INTÉRÊ 
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IS FRAN CU-CAN 


AD 


—  — ES 


Ottawa, (ii-C.) Samedi matin 22 Novembre, 1862. 
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Angleterre. 


—————— 


Voici d'après les journaux de Lon- 
dres, le texte de la lettre pastorale 
du cardinal Wiseman, lue dimanche 
dernier, 12 octobre, dans toutes les 
églises et chapelles catholiques du 
diocèse Westnrinster : 


La Cardinai-Archevéque d ses chers enfants 
irlandais. 


“Mesbien-aimés safants en Jésus-Christ. 


Je viens vous adresser quelques 
mots bien pressants et bien clairs, 
mais aussi sincôremert affectueux. 
Tant que vous séjournez dans cette 
| ville, Dieu vous A commis à ma gar- 
de, et je lui dois compte de vos âmes, 
Il a fait de mui le pasteur chargé de 
vous diriger. y a plus : il a fuit de 
moi votre père, et il vous a ordonné 
de m'obéir comme des enfants, avec 
la docilité de l’affection. ‘Il m'est 
douluureux d'apprendre que uelques 
uns d'entre vous se sont Taies empor- 
ter, et Que, par votre conduite, vous 
donnez aux ennemis de votre foi et 
de votre pays l’occasion de mal par- 
ler de vous. C'est malheureusement 


.| ce qui est arrivé ces deux derniers di- 


manches à l'égard d’un certain noin- 
bre d’entre vous.  Cutte conduite tu- 
multueuse dans HydePark ne peut 
pas vous être attribuée à tous, ni 
même à la majeure partie d’entre 
Vous: quelques centaines d'hommes 
seulement y ont pris part, l'on vous 
compte par milliers. Toutefois, ceux 
qui étaient en présence ont été la | 
cause d'an profond chagrin pour moi, 

pour tout ic clergé, qui vous aime, et | 
pour tons les gens de bien de votre 





charité, avec toute auturité. 
n'aie point à demander pardon à Dieu | 


EE —— 


[59.) Ainsi vous pou 


| saisit au tuilieu de ces 
galité et de sang, pensez-vous 


| 


Hpénieaiepe contre ceux qui répandent 
e sang de leur prochain, contre ceux 
qui, comme Barrabas, commettent le 
meurtre dans des séditions | 

“Ob ! chers fils, ue soyez pus com- 


|ine cet homme, comme ce misérable 


que les Juifs préfèrent à Jésus ! mais 
suyez plutôt cute ce cher Jésus 
lui-même, qui lorsqu'il était injurié, 
D'iujurait; qui lorsqu'il souffrait, ne 
theuagçait pas (S. P, 1193.) Imitez-le, 
et soutirez plutôt en silence et avec 
patience, afin que l'un puisse vous re- 
connaitre pour ses disciples. Je vous 
le répète encore, n'allez pas mème 
jusqu'à encourrir le risque de la pus- 
sibilité du danger, Aajourdho 
particulièrement, restez chez vous ou 
tourues vus pas vers une autre di- 
rection. Cherchez l'uir fruis, et non 
pas la foule étoutfaute si vous sortez 
de chez vous ; mais, pour l'amour de 
vos funiiles, de votre religion, de 
[vos Ames; pour l'unour de Dieu, 
n'allez pas sur le théâtre de la pro- 
vocation. 

“Evoutez ! je vous parle en toute 
Que je 








d'un nouveau péché de désobéissanve 
conne envers 801 Eglise par vous, 
qui êtes ses enfants, outre vos trans- 
gressions passées. C'est maintenant 
ë vous qui vous êtes abstenus de ces 
excès, et qui, j'en ai la confiance, 


rries vous-iné- |  % Lu carrière ministériel 
| nes périr victimes des violences que | Rattazi 
| Vous provoques, et si ln mort vous | se 
swènes d'illé. 
: qe 
votre Aine échuppera à la dumnation 





| L9 gouvernement anglais 
|acceptera cette situatian et conseille. | 








le de M. 
se trunve par là terminée; il 
cherchera un successeür qui veuille 
| Liey s'acvytuwoder avec note, est 
singulier que les Piéimontais ajent 
ra qu'ils iraient à Rome en criant 
quotidiennement en cœur} Rome / 

“ue | allons à Rome ! Mi Ratta- 
zi et Ilicasoli se consoleront entre 
eux. M. de Cavour, avéé plus de 
sagacité avait compris que le mouve- 
ment piétuontais: tel qu'il l’antendait, 
devait rester sous la direction de la 
France, Ses 


sont jetés dans les bras de l'Angle- 
terre. En résumé, l'armée française 
a conquise l'Italie, Ou nous secor. 
du bien que c'est grâce à dd, victai- 
res et à notre présence que les Pié. 


Sauf quelques cuins de territuire, 
nous leur avons tout laissé, Et notre 
générosité ne nous attire que des in- 
Jonel Il yn dans cette question 
intérèt français, qui ne perinet pus | 
juel'Ttalie passe dans le cam 
fan os 


ra a prudence à ses trop 
d'Italie.” 


Onécrit de Paris : 


n'est pas sans quelque étonne- tité de matière publiôe dependunt on. 
qu'on lisait, il y a quelques | Liéremnent du cluffre des abonuctrenta 
La liste complète des abonnés se- 


ment 
jours, au mulieu des dépèches télégra- | 
phiques, la nouvello assez extrnordi- | 


uaire que la reine de Naples al-!Les directeurs publieront aussi annu- 


LENS PU CANAD 


a EE RE — 


= — 


un où Ant le de come 
has bn | _ | 
Le Foyer Canadien ser publié 4 


pue au cinq de chaque mois, par 
ivrajeun de 34 


in-octa vo, 


Le prix de l'ibe unément sara d'une 
ra 


Une convention écrite à été faite 
rs et les, imprimeurs, 
chaque livraison du 
We seru linprimée mo- 
successeurs ont voulu yennant un prix déterminé. Les im. 
nous forcor la main, et finalement se primeurs out libéralenent offert de 
dépenses que 


iastre par au, invariabléement 
le d'avance. On ne pourra 8 
her que pour l'année entière. 


cutre les directeu 


d'aprè 1 qu Le 
Foyer Cañudion 


ne s'indemniser de leurs 





sur le produit de la circulation, sans 
teuir les directeurs personnellement 
res, 


viron 400 pages, iu-octavo. 


Mais si la souime perçue était plus 
ayer les frais de 
une, le surplus 
vanglais, retournerait aux abonnés, sous ferme 


que suffisante pour 
publication de ce vu 


de prime. 
Si, par exemple, le nombre des sous 


chauds amis | Cripteurs s'élevait à quinze ou seize 
cents, les directeurs seraient probable- 
_Munt en état de livrer chaque année | 


deux volumes au lieu d'un—lu quan 


ra publiée. 


À CENTRAL à 


"après cette convention, chacun 
montais out pu art à leurs pro- des souscripteurs, quel qu'en soit le 
jets et renverser les princes italiens, nouibre, recevra, durant l'unnée, par 
livraisons iesuelles, uu volume d'eu- 
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L 1 Ai fi 


it téthimort, sd 


Législative, 
RAIN, 
Présbytère, 
F. À. H. La Rue, Secrétaire, 
Rne St. François, 
s 


Un Agent Général et des Agents 
locæsx qui seront nommés prouh&ine- 
ment par la Direction du Foyer Ca- 
nadien, seront autorisés à percevoir 
le montant des souscriptions,” 


Si, au vingt décembre prochain, 
le vombre des abonnés s'élève à 
1500, chaque abonné recevra com- 
ne prime d'eucouragement, au com- 
mencement de janvier, un volume 
d'environ 400 pages maintenant 
sous presse, contenaut un choix des 
meilleurs morceaux de littérature 
canadienne publiés 1850 à 1860, 

Le tirage devant être limité au 
nombre des abonnés, les parsonnes 
qui désirent souscrire sont prices de 
lé faire sans délai. 

Les agents sont priés de trans- 
mettre le ou avant le 20 de déceém- 
bre au Trésorier ou au Gérant. le 






lait s’enferner duns un couvent, ct | cilement Gn corupte tidèle des recet- 


[montant perçu par eux ainsi que les 
comme les dépèches ne font jamais tes et des dépenses du lu publication. 


noms et résidences des ubonnée. 















— mercie publiquement pour le bonheur dontje | = Æ + 
DRASS HOTEL DU CANADA 
J'ai TO ans, et j'avais perdu toute espérance s 
d'entendre de nouueau. É 
E. KING, 15 ET 17 RUE SAINT-GABRIEL. 
Court-House Avenue 
Près de la Prison de le ville. LD 1 
Orrawa | s MONTRE A L. 
l2 Août 1862, | 
l SE ] L:' peter Sig amis et le public 
y “, 7 +1 eu général qu'il à fait de grand 
4 Copie d une ettre recto à l'Hôtel sus-mentionné 
F ! : " g: 7. —Les visiteurs trouveront toujours ses Omni- 
Ë u r* DTEUS a, pp pr ; us au débarcadère des bateaux-d-vapeur et à 
Je certifie que le Dr. STANLEY a aujour- = 
d'bai opéré pour surdité arec son habilité or- uie. Ses prix sont des plus modérés. 
dinaire. J'étais tout-d-fait sourd de mon SERAFINO GIRALDI. 
oreille droite depuis 30 ans, et souvent dans 
l'impossibilité d'entendre de chaque côté, De Quenuc, 21 avdt1862, 
plus j'entendais un bruit dans ma tête. ——— —— ——— — 
; Ayant réussi je recommande le Da. Sran- | Hambourg, Southampton, Londres et le Havre, 
LET ét je puis ajonter qu'il n'y a point de dou- | 
eur dans l'opération. dLes bateaux à vapeur eu fer de la compagnies | tre 
JOBNLANG Su. de paque bot hambourg—américaine partiront 
Orrawa, 23 août, 1862. at New-York pour Hambourg via Southampton 
ee vec la malle des Etats-Unis et des passagers 
Copie d'une lettre, pour le Hävre, Londres, Southampton et Ham- 
SE ourg comme suit; 
Temoignage en faveur du Dr. Borussia, capitaine N. Trautmanv, le 4 oct. 
Stanley, Auriste & Oculiste. Er Ve gt D orme pt < 18 oct. 
2 DaAVArIA, Cupilaine LE. 1éer, 6 ler nov. 
À 2 ; er Hammonia, capilune H.F, Schnensen, 
Le Dr. Stanley a ce jour opér éur la 15 do: 
mes oreilles pour surdité avec D |  Teutouia, capitaine H. Taube, le 29 nov: 
succès ordinaire. J'était sourd depuis | Première cabine : SLAG-- Seconde cabine : 
: : 80 ans à part un bourdonnement con- S70--: Batéepont #40. 
tinuel dans mes oreilles qui était par- | S'dresser à C. &, RICHARD & ROAS. 
-® fois des plus affligeant. On me recom- 151, Broadway, New-Fork, 


manda au Dr. Stanley, et je euis 
heureux de dire qu'après avoir été 
sons son traitement quelque temps il 
À réussi à me rétabhr l’onie, et je 
puis maintenant entendre aussi bien 














| nation et de votre religion. 

“ Mes chers enfants, si mes paroles 
es | arrivent aux oreilles de ceux qui ont 
varticipé à ces scénes tumultuenses 
es deux derniers dimanches on de 
rrivée des Chars. La table est toujours bien | C@UX Qui avaient l'intention de les 
renouveler, je vous prie, je vous sup- 


père en Jésus-Christ, je vous ordonne 
même solennellement, à titre de 
votre Evêque, de ne pas vons rendre 











Jour où il pourrait y avoir le mvin- 


| Vous ne me suspecterez pas un seul 
| iustant de sympathie pour les rassem- 
|blements qui ont amené ces mal- 
heurs, dont le renouvellement, j'es- 
pére, sera prévenu par le bon sens du 
peuple et la vigilance de nos autori- 
tés publiques. 

«Les meetings insensés deviennent 
scandaleux alors qne, sous un pré- 
texte politique, on insulte À la reli- 
gion des autres et l’on préfère des 
cris de nature à provoquer la colère 
et la violence, Mais, chers enfants, 
si d’autres venlent agir méchamment 
autant qu’inconsidérénent, ce n’est 
pas une raison pour que vous fassiez 
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plie, Je vons conjure, À titre de votre 


au parc ni aujourd'hui, ni aucun au | 


| dre danger de conflit ou de collision. | 
| | le plus à souffrir quand les 


qu'avant ma surdité, Je n'ai souffert 





de même, Laissez-les à leur propre 


n'avez pas l'intention de les commet- 
tre, c'est à vous que je dis: Plaise à 
| Dieu de vous bénir et de vous faire 
| prospérer |! Vous fuites honneur à 
l’irlande et à votre religion. Mais 
ne vons couteutez pas de cela, Ex- 
ercez toute votre influence auprès de 
Vos Cutupatriotes plus ardents et in- 
considérés. Nentralisez les mauvais 
conseils des hommes violents et sou- 
vent irréligieux qui en entraînent 
d'autres après eux à de semblables 
actes d'emportements ingensés. 
“Et vous, mères et filles qui avez 
Loan 
de vos familles tombent dans le eri- 
lie et en subissent le châtiment, at- 
tachez-vous aux bras de vos tres 
chéris, s'ils cherchent à déserter le 
foyer domestique pour aller s'associer 
| à de nouveaux désordres ! Les larmes 
aux yeux, suspendez-vons à leur cou, 
et avec supplications et caresses, ins- 
pirez-leur des sentiments catholiques 
de masuétude et de débonnaireté ! 
|Enlevez ou arrachez de leurs mains 
leurs armes de vivlence illégale, et 
imettez-y à la place le rosaire ou la 
sainte Médaille de Marie-Immaculée. | 
Il n’est pas un cœur Irlandais qui 
puisse résister aux sollicitations réu- 





nées à poine, 



















son dernier Se Ag, ot qu'un bâtiment 


les choses à demi, cella-là ajoutait que | 
la princesse allait prononcer des vœux 
éternels. Sans exuminer ln question 
de savoir si une femme—princesse on 


| bourgevise—qui est dans les liens du 


inarlage, peut coutracter des nœuds 
d'uuc autre naturé et prononcer des 
vœux irrévocables, il semblait étran- 
ge que la reine, qui a donné à Frau- 
çois 11 des preuves d'un dévouement 
sans bornes et d’un courageux atta- 
chement, brisuit sans motifs connus 
une union qui date de quelques un- 
Le caractère viril que 
la reine a montré à Guëte, les espé- 
rances qu'il lui est bien permis de 
conserver sur la restauration du rui 
sun époux, étaient de nature à mettre 
en suspicion la libelle de la dépêche 
en question, Tous renseignements 
pris, il résulte que la reine a fait et: 
fectivement un séjour —une retraite 
dans un couvent de Munich, pendant 
















a été envoyé de Civite-Nechia à Mar- 
seille pour l'y attendre à son retour 
de Munich et la ramener à Rome, 
Quel moment choisirait, d’ailleurs, 
la courageuse héroino de Gaëte pour 
abandonner la partie! Est-ce que la | 
Sicile n’est pas 1m patiente sous le joug 


folie, et ne soyez pas cause qu'il en 


D Et 
uisse résulter de plus grands maux, 


aucune douleur dans l'opération. 








Wiziiam BELr. 
Bellevue Farm 


Nepean  : | 
Orrawa 19 aout ’69 | 


LAYOE, LAVUE 


POUR TOUTE VUE. 


UNION HOTEL. 

M. ARCHERS, vieut d'arrirer avec ug grand 
sssortiment d'optiques. 

Ottawa, 31 juillet 1862. 
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Mile. S. Farrigan, 


MODISTE 
DE 


PREMIERE CLASSE 


Tiens des 
Crharravux p'éré, 
HamiLementrs n'Enranrs, 
Ganwirones, 


Manteaux, &re. erc 


MAISON AUMOND, AUE SUSSEX, 
Pis-d-vis la Rue York, | 
OTTAN À 





DISSOLUTION DE SOCIÉTÉ. 
À société 9 


—{b— 
E, la ci-derant existé entre MM. 
LAPIER 
Gnssntiemiént 


RE et LEREAU est dissoute de 
mutuel. 
Les afhires de ls ci-devant Société servait 
À M. 8, LRBEAU peul autorisé à 
ce 


OHS LAPTERRE 
S; LEREAU. 


CE 
L” 
0) 


O1pt. "62. 


+ 


100,000 Dollars de Monbes. 
PRIX DE FABRIQUE. 


WEIL & BRAUNSDORF, 
125 et 197, Rivingeton sireet, New Xock. 
Exportation pour Le Canada 
Attendu l’état des affaires, none éffrons au 
pablee toutes nos marchandises à très bas 
pre. 
Nos menbles de anis, de bibliothèques 
de salles à manger et da chambres à cou- 
| chér, sont faits avec les meilleurs matérisns | 
TOUTES MON MARCHANDISES SONT GARAËTIES. 





(Avis auxcontracteurs, 


D 


: : | D 

Chemin de Fer d'Ottawa et de Enfants de St. Patrice, vous avez en- 
PRESCOTT. | duré pendant des siècles des attaqnes | 
et des calomnies contre votre foi de 
nee nu la part de ses ennemis avonés, Vons 

| L : La u = _# : % $ ï dl 
par les chemins de fer d'Ottawa, | ist avez autrefois souftert l'oppression et 
et le Grand Tronc est réduit aux raux la persécution. Dieu vous en a dé- 
D'ÉTÉ, comme suit : livrés, et les sentiments meilleurs 





D'Ottawa à Québec, — Ière Classe. .#7. qui aujourd’hui règnent dans le ruy- 
ANS ME 2nd  % .. 4  |'aume, ne permettront Jamais que ce- 
: : Montréal, ss = la se renouvelle, il y a plus, vous 


avez supporté les plus terribles cala- 
mités qui puissent peser aur un peu- 
le, la famine, la misère, la fièvre, 

a mort même, et cela avec nne pa- 
tience qui vous a valu le respect et 
l'admiration du monde entier, Grâ- 
ce à votre patience, jusqu'ici vons 
avez conservé vos Ames. Voudrez 
| vous les perdre aujourd’hui par votre 
impatience f | 
* Parce qu'il a plu à une partie de 

| population de cette ville de profaner 
la sainteté du jour du er par 
Fe ee _ |des cris insensés contre Notre-Saint-| 
ANTON Sani au ed +: Père, vicaire de Jésus-Christ sur la 
terre, vous allez vous-mêmes com 

| T | mettre une profanation égale, ou plus 
LARD, JAMBON, FLEUR &c. | grande encore, par des actes de ses 
lence pouvant amener l’effusion du 
sang et la mort ! Dieu nous en pré. 
serve! J'attends de vons de moilleures 
choses. Non-seulement, en agissant 
ainsi vous ne faites aucun bien à la 
cause que vous défendez; mais au 
contraire, vous lui nuisez grande- 
| ment, et c'est la canse de votre cher 
Pontife, In cause de la justice, la 
cause de la vérité la canse de la vertu, 
la cause de la religion, la cause de 
Dieu lui-même. Les bâtons, les coupe, 
le tumulte, ce ne sont pas là les moy- 
ens de défendre cette cause, et de ni 
ES soumissions venant de peraonmes com donner de la for ts ; 
pétentes désirant entreprendre la eons- |  “ Rien n'attristerait plue le cœar | 
traetlon d'une manière satisfaisante et la four- | tendre de votre Souverain-Pontife, 
nitüre de portes d'écluse pour les canaux ci- que d'apprendre que vôns, ses chers 


JNO. R. WHITE, 





TT 


LEDUC & CIBBS, 
NEGOCIANTS COMMISSIONNAIRES. 
CHICAGO, ILI. 

A. Leduc & Cie. 


Nogociants Commissionnaires on general, 


MILWAUKEE (WI8.) 


RECOMMENDATION : 
Hon, Jas. Sxkap, J. Avmonp, 


Ecr., MM 
Wonxmas & Gairrix. 


Orrawa, 28 Août, 1862 








| dessous mentinnés seront à ce barsau 
cha nu, Savoir : 


de soutenir par la violence nne cause 


Res Williamebarg, Une paire de por- | sui sacrée. Lai-même n'a répondu 
Canal de Cornwall cs... Trois paires “ «| que par la donceur et la mansuétnde 
Canal de Besuharnois. .. . Trois paires “ “| Aux vanteries ét «ux inenaces de BCR 
Canal de Lachins........ Une paire ®“ 


ennemis, arrêtés par la main de Tien 
n'ils s'avançaient vers en capi- 
Imitez sa conduite, agissez | 
rès les mêmes nobles principes 
F et laissez sa canse à Dieu, Et-pour- 
À dut, 6e mg ro noi cette manière d'agir réussira-t- 
ef Tout simplement parce que 
oe celle de son maître et du vôtre, 
wrier les si- | U'est le précepte de votre 1] 
Bis comsen- | ot très doux Maître Jésus-Chri 


Les portes doivent être construites dans je | Lori 
voisinage de l'un ou l'autre des Cansux et 1i- | '078Q 
vrées d telles places sur les Cansax respectifs | tale. 
que le département des Traraux Poblles pourrs | d'a 
le roquerke. 


On pont roir les 

à de burena, et à celai du Canal Lachine, Mon- 

trés, le où apres LUNDI, le 6 d'OCTOBRE, 

Pourrs se procorer des formnles de av0- 
missions imprimées 

Toutes les soumissions duirent 

£natures de deux nes solra 


oreilles pour entendre cet des cœurs 


guerre contre l'Autriche, Sa rentrée 
ment de politique; elle indique sen- 
lement que le gouvernement français 
éstarrivé à la limite dé sea concensiona, 


bonder dans le sens de Victor-Emma 


nies de la religion et des affecti- | du Piémont? Est-ce que S'aps ne 
[ons de famille, Combinez-les, mes soupire pas apr la chute de Victor- 
chères filles en Jésus-Christ, et pre-| Emmannolt Les Journaux unitaires 


nez de l’empiresur ceux auxquelsvous 
obéissez habituellement et avec aftec- 
tion, 

“ Dieu vons bénisse tons, enfants 
bien-aimés, et Dieu vous donne des 


pour accomplir ce qu à titre de votre 
évêque et de représentant de votre 
Père, le Fape, je vons ordonne ins- 
tamiment de faire. 


 Carn, WisEmMaAx. 
“ Westminster, 9 octobre 1829.” 


LA FAMILLE DU CAPITAINE 8EMMES, - 
Ou lit dans l'Zaguirer de Philadel 
phie : 

“Ce nesera pas un mince sujet de 
surprise pour beaucoup de nos lec- 
teurs d'apprendre que le capitaine 
Semmes, du steamer rebelle 290, 
ou Alabama , a unetille qui reçoit 
son éducation dans ce comté, C'est 
la plus jeune fille du capitaine. Il y 
a trois semaines elle a reçu de son 
père une lettre et de l'argent, Deux 
sœurs ainées, Kate et Electrice, 
étaient dans la même institution, où 
l'une d'elle pris ses grades. La 
femme du capitaine et les jennes per- 
sonnes dont nous venons de parle ha- 
bitent maintenant a Washington. 
Avant la rebillion, toute la famille ré- 
sidait dane l'Etat d'Alabama.” 


Voici comment parle :e Monde 
sur la nomination de M. Drouyn de 
Lhu y : 

# La nouvelle du jour à une im- 

rtance qu'il est difficile denier. M. 
Drouyn de Lhuys est nommé minis- 
tre des affaires étrangeres en rempla- 
cement de-M. Thoeuvenel, Le bruit 
de ce changement courait déjà. Di- 
vers symptômes l'anuonçgaeint, M. 
Thouvenel était hostile au pouvoir 
temporel du Fape, et son successeur 
parait animé de sentiments contrai- 
res. L'attitude des journaux démo- 
cratiques donnera bientôt la mesure 
de leurs craintes, On se rappelle 
que M. Drouyn de Lhnys s'est reti- 
ré au moment où allait éclater la 


aux affaires ne marque pas un ©} 


Thouvenel avait eu le tort d'a- 








































sont forcés d'avouer les difficultée de 


d 


portions dans les provinces” napoli- 
taines; et 8 il y avuit à douter de ee- 


ces et des règlements militaires vien- 
drait bien vite montrer la réalité de 


des munitions, ce qui ne témoigne 
pas d'un grand amour pour l'annexi- 
on; c'ést À ce point que le genéral 
commandant les forces unaires a en- 
joint aux paysans la défense d'empor- 
ter la valeur de plus d'un repas à la 
fois. | 
nant pour ceux qui aliment À s'avoir 
du pain sur La planche | 


FOYER OCAN2DIMET 


conserver nos essais de littérature 
indigène, sera consacré à la publica- 
tion d'œuvres inédites : — poésie —cri- 
tiques littéraires—| 
les, pourvn qu'elles soient de fidèles 
peintures des mœurs et de la nature | Lacombe; F, M. Derome, les Abbés 
de notre pays—impressions de voya- 
ge—esquisses historiques, biographi- | 
ques et même topographiques etenfin 

tonte œuvre canadienne se distin- 


de pe 


de ce, 

l'objet d'une spécu 
Aussi lo Foyer 
de fait la propriété d'ancan individa 
en particnlier, mais sera considéré 


comme propriété nationale, et pab 
dans l'intérêt exclusif de la littératu- 


la situation : aux cris d'alarine pous- 
sés par la Z’erceveranzsa de Milun, | 
l'Upanione de Turin mêle ses iutur 

mations semi officielles et reconnaît 
ue le brigandage— puisque brigan - 
age il a—à pris de gigantesques pro- 


la nn tout petit détail des ordonnan- 


l'opposition que rencontre à Naples 
l'occupation plémontaise ; les paysans 
font passer uux guérillas des vivres et 


On conviendra que c'est gé- 


PATES 





LE 


RECUIL 
LITTERAIRE ET HISTORIQUE, 


—— — 


PROSPECTUS, 


Un voit quo, d’après cet arrange- 


| ment, chaque abonné se trouve per- 
sonneollement intéressé à étendre lu 


circulatiou du recueil, et que tous en- 
scinble forment une espèce d'associn- 
tion, dont le but cominun est la diffu- 
sion des connaissances et l'encourn- 
gement de la littérature nationale. 

À ceux qui mettraient en doute la 
possibilité de recueillir, chaque an- 
née, deux ou trois volumes de litté- 
rature indigène nouspourrions ré- 


pondre : N'avons-nous point, à purt | 
les œuvres nouvelles qui ne mauque- 


ront pas de surgir d’une plus forte im 
pulsiondonnée la littérature, n'avons- 


[nous point, dans nos archives ct nos 


bibliothèques publiques ou privées 


tes, des documents 


Vrigos dont la réimpression serait dé- 


sirable ? Qu, no pourrions-nous enuo— 
re, si nos abonnés en nanitestuient le 
désir, consacrer, chagne année, une 


part de nos revérnus à la reproduction 


Lou à l'analyse de quelques-uns des | 


chefs-d'œuvre de la ttérature frun- 
Gaise contemporaine, mettant nin - 
si le public canadien an courant du 
progrès quotidien des sciences, des 
lettres et des arts dans le vieux mon- 
de, ét offrant en inéine temps à nos 
jeunes littérateurs des modèles de 
style et de bon goût f 

Eufin mille moyens se présentent 
de faire uu utile emploi des profits 


que pourrait laisser la publication | 


d'un recueil comme celui que nous 
entreprenons. 


Nous ne doutons donc pas que les 
maisons d'éducation, les instituts, 
les bibliothèques de paroisse, les 
associations littéraires établies gur 
les divers points du pays, et toites 
les personnes qui ont à cœur la dif- 
fusion des lettres permi les diverses 
classes de notre population, ne s'em- 
presseut de seconder nos efforts. 

Ilexiste au milieu de nous des 
bhommea instruits, éclairés, cultivant 
avec amour, dans le silence de la 
retraite, littérature et les siences, 
Nous espérons qu'en leur ouvrant 


ses pages, notre recueil pourra four- | 


nir A ces hommes modestes l'occa- 
sion d'utiliser leurs loisirs en même 
temps que ceux des lecteurs, —qu'il 
rapprochera tous ces amis des let- 
tres, dont les voix isolées restent au- 


jourd'hui sans écho,—qu'ile sera en- 


fin comme le Foyer où se réuniront 


| toutes les intelligences du pays pour 
| échanger leurs vues, s'animer au: 
contact les unes des autres ets'entre-| de la translation de munitions et 
tenir un instant avec la grande fa- : d'armes de guerre de Québec aux 


u P - i lenne,. 
Sous cetitre, les sousignés se pro- | Mille canadient 


posent de publier, à compter du pre- 
mier Janvier 1863, un recueil de litté- 
rature canadienne, 


Ce recueil, destiné , à réunir et À 


udes—nouvel- 


t par quelque originalité de vues, 
nsée on de style, 

On comprendra qu'une publieation 
ré ne saurait être pour nons 
lation industrielle, 
Canadien ne sera-t-il 


tant À garantir l'axéonion convenable et sa |. : | \ |nnel et d'écarter trop complètement | re. les circonstances ne nous refuseront 
Pa Lg ler .. res lontaines vtscaritée iplorostiqnes ou | = Les sousignés sont, pour les seules | pes sans doute leur puissante coopé- 
sion pour les portes d'échane ” Pierre tira son épé et en rappa Mai- | se éichaient les restrictions qui s’im-| fins de da lot, nommés directeurs où | ration dans une œuvre que nous 
D TU chus pour défendre son Maître, Jé-| posent aujourd’hui. Rome .n'appar léditeurs-propriétaires ; mais eux | n'hésitons pas à appeller ‘ nationale 

T. TRUDRAD, sus le reprit et lui dit: Remottes | tiendra pas à Victot-Emmanuel c'est | mêmes, ainsi que leurs confrères col- | et désintéressée. | à 

Beerétas | votre épée dans le fourreau, parce | eette phase de la politique qui arri-|1 ne rebireront agcun avan-| Toute communication relative! 

Département des Travaux Pablies, [qne celui qui frappe de l'épée périra | *e à maturité et qui est représentée | tage pécnninire de la publication, et tee ln T ES UE 
Quédes, à Obtobre, 1069-27. par l'épée, (Sapné Mathieu, axes, bpar M. Drougn de Lhaÿs, ne pourront même rosvoir le reowail ra dtre adressée (franc) À l'un ou « 


| ©. Trudelle, C Laverdière, C Lé 


berge, Félix C. Marchand, A. A. 
Boucher, Alfred Garneau, J. Anger, 
Ernest Gagnon, Henri T. Tasche- 
reau, L. H. Fréchette, et L. P, Len- 
may. 


nir de solliciter ln collaboration de 
ceux de nos littératenrs eanadiens 
qui se trouvent méêlés aux luttes du 
journalisme ou de la politiqne ; mais 
lceux-là, et d'autres encore auxquels 


Nous avons le plaisir d'annoncer 


au public qne le Foyer Canadien |fax au Canada. 
comptera 


armi ses patrons et colla- 


borateurs Les littérateurs dont aui- 


vent les noms, au nombre desquels | Cana 
se trouvent plusieprs de nos écri-|lations amicales qui existent ai 
vains canadiens les plus distingués : 
Messieurs Etienné Parent, F.X. Gar- 
neau, Pa. Aubert de Gaspé, Patrice | cela beaucoup d'importance. 


ré, Mesmeurs J. M. Lemoine, C. La. 


Nous avons cru devoir nous absta- 


} 
exposés À des accidents de toutes sor- 


| inunuacrita de lu 
plus grande valeur et du plus hunt in- 
térût | N'avons-nons pus "anciens ou- 









main, dans le cas d'une | avec 
L Angleterre, À pri 44 d'armes 
et de munitions Quant à 































































































Toute communication relative à 
l'administration du Recueil neut 
Ütre adressée ‘ An Gérant du Foyer 
Canadien, Québec." 


ES" On s'abonne au Bureau du 


Courrier d'Ottarre. 
« ———— 


-M. le prince de duinville vient 
de publier duns lu Aevuwe des Deux 
Mondes (numéro du 1% octobre) un 
récit fort intéressant, et sous cer- 
tains rapports fort remarquable, de 
In (CTOITE DIT EUAUTE qu'il w fuite en 
Virginie aux côtés du rénGral Me- 
Clellun avec M. le comte de Pris et 
NI, le due de Chartres Dans cette 
narration purement militaire, la po- 
litique nv tient aucune place, Ce 
pendant, au moment de poser la pln- 
ne, l'auteur jetant un rer vêrA 
l'aveuir, à laissé tomber un Luragra- 
phe qui avait, au moment où il na été 
écrit, In portée d'une prophétie, et 
qui à l'heure qu'il cat n le mérite 
ie nppréciation conHrmé pur les 
faits : 

\E, (lit-i], — Ju lutte entre les 
deux partis aujourd'hui en armes doit 
#8 prolonger, 8i la solution de leur 
grand débat doit encore se faire nt- 
tendre, 1 en potrrr surtir “low des 
maux d'un autre genre. Poussé par 
les paësions et les nécessités de la 
lutte, le gouvernenrt fédéral pourra 
décréter l'abolition de l'esclavage ut 
inème être entruîué 4 l'eruploi d'un 
terrible moyen de guerre en arimant 
leurs #cluves contre leurs maîtres ; 
mais eutte inésure, fre ce qu'elle 
‘ ur CET cle PTIT ‘de teulent cÉ de 
barbare ne saurait profiter A CUUX qui 
l'anraient prise ; alle anenerutd du 
sein dea États du Nord des acrastonx 
colatante x, boiesti plus profitubles que 
nuisibles À ln cuuse sécessionniste." 


Nous recommandons aux ndinira 
teurs de În proclamation du 2% se p- 
[tembre ce paragraphe émuané d'ane 
plume qni ne doit certes pas leur 
être auspecte, Les dernières élections 
ee là d’ailleurs pour dire si M. de 
Joinville a vu juste, (Courrier des 
 Htats- Unis.) 


J_ Nous trouvons ce qni snit dans 
jun jonrnal de New-York ‘4 # œou- 
rant, En lisant cet article hos lec- 
teurs verront ce que messieurs les 
Américains pensent de nos mouve- 
- militaires : 
Hi PRÉPARATIFS MILITAIRES EN Ca- 
{Nana—La curiosité publiqne s'est 
éveillée ces jours derniers aa sdjet 


! frontières des Etats-Uuis et de l'en- 
{ voi d'un nouvenn régiment d'Hali- 
Les gens timides 
regardent cés mouvements comme 
un signe que le gouvernement du 
À craint de voir cesser Îles re- 

11onr- 
d'hui entre les Etats-Unis til An- 
gleterre. Nous n'attachons pas à 
arrangements ue sont que la éonsé- 
quence du projet de défense intéri- 
eure qu'il a été convenu. d'adopter 
lors de l'affaire du Trent et n'ont 
pas été influencés par des raisons 
nouvelles, Mais, en supposant qu il 
en soit ainsi, nous n'aurions pas lieu 
de nous en plaindre : le n'auront 
pour résultat de leur mettre sous la 


| 


voir lès pe ne sctaelle- 
ment en Can w” P, par 
de nouvelles woupes éerdn lee. 
mée anglaïse, nous dre - À 
redouter de ce côté-là. Les’ at 

tés anglaises ont vn ©6 qu'à av 
coûté de taire motrvotr 
question et en on 


enjoignent alors aù 
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Si ce pret de loi est adopié par Îles 
| Chambres, il sera applicabie aux deux sec- 
hons de la province. 
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riaux nécessaires à leur nombreuse Consom- 
malion. 
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les propriétaires d'établir ici un dépôt de 
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livres français, et en faisant resortir les 
svantages qu'ils pourraient en retirer, en re 
çuiune réponse d’une naturebien inatten- 
due ; les dépôts n’entraient pas dans les vues 
des propriétaires de cet établissement ; mais 
ils invitaient ce jeune homme à s'établir lui- 
même comme libraire et qu'ils lui fourni- 












Mercredi dernier, épi se du Great 
| Western a pris en feu, près de London, H. 
C. La malle et les chars à bagages ont été 
entièremènt consumés à l'exception du cof- 
fre-fort. Près de cent mille Plastres ont eté 
perdues. 
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1] 1®. Les personnes 
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1°. Ces verres peuvent durer toute la vie 
üne Personne sans 






LIÉ DANS LES INTÉRÉTS D 


CANADIENS FRANCAIS DU CANADA cr 






MARCHANDISES SECHES ES 


NTRAL 








sent aueune enf 
mais au contrai 
de repos quelqu 
on s'en sera 


smmation dans l'orga 






MODES. 


——ÿ i— 






verr 






N 





Ottawa, 7 août 1862, 





Leurs vilets ayant die achetés avant la hausse «les prix sur les marchés 
soal enyétat de,les rendre à plus bas prix que partout ailleurs, 


A BAS PRIX. 


CALICOTS QUI NE CHANUENT PAS... 
COTONS DEYFANTAISIE ............. 


iAnwieterre, 











54 per verge 


158 






LL LL 


Rss 





74. 






SALON DE PERFUMERIE 










(UNION TWEEDS).......... ; nnansssss 2. 0, #  « | DU 
RS Sdtale 0 Go. #  « CHEMIN DE FER. 
ETOFFES POUR PANTALONS D'ÉTÉ. ssssisssss fi “ « 0 — 











MAGNIFIQUE CHALLI DE LAINES2. ...… ..… De D. DA. EE. MIrI.HS, 
| c4 EE — Prrauquier £r Base. 
« GUILLAUME... . sd. “ | : | 
ne rond Le ‘Courrier d'Ottawa parait le’ Jeudi de chaque semaine. | À honneur d'eanonour an paie qu 
Bas pour Dams, Patrons de Robes &c. &o, Le prix de l'abonnement est de $.2 00. par année payables d'avance, ou 2. 60. à la fin de l’annçe, | de suture restes uen, le seront houreus 
ARGENT COMPTANT. 






Toutes demandes d’abonnemen lettres correspondan e oi | | | Ces MM. | Rte soflune 
C ler dOtt te, let Correspondances &c. &e., doivent être adresséca franco, dû büreau du nivé Ce + 1 ns cs vrac gén 






GARLAND, MUTCHMOR & CIE 






dot 














< sine gd nues | tels que Sarons, Esn- 
| | | , +-Uologne urs dé toutes spéces, 
| Ruk Rnit, Orrawa | RUE RIDEU, VIS-A-VIS LA RUE SUSSEX, re 
TT NT PRES DU PONT. gi san | | AYANT ” 
ON PEUT AUSSI S'AB NER POUR 8IX MOIS À CE JOURNAL, EN PAYANT D'AVANCE 51. 00. Des instruments dé mesique, tals qu'A0- 
| en Mar 1869. RE re mers edihdhenrct DES TE L at E E L à : rend sde. CORDEONS, YIOLONS, &e., &o. 
TARIF DES ANNONCES me que 











SE SES eo 









La 


“ht | ; : aion du Prince de Galles. 
TEUX ARFC LES LES ANNONCES SONT PUBLIES | 


AUX CONDITIONS SUIVANTES SA VOIR : 






















rsion à Montréal et retour$6 


excussion s'adresser à 


agées qui font usage de | 
s'ocouper À des ouvrages 
es plus minutieux, soit à 
de toute lumière artificiel- 


qu'il lui soit nécessaire de 


les changer, 
de Là 3°. Le crystal de roche seul entrant dans 
TT la composition de ces lunettes, elles ve produi- 
FE 7 - at 


visuel 
re le maintiennent dans un état 
L.] Le la longueur de temps dont 









MUSIQUE! 
MUSIQUE 
EN VENTE AU 
Bureau du Courrier d Ottawa 


LP] 


La Mere Canadienne 


| 
ET ee ci heure | LIGNE RESULIERE ET QUOTIDIENNE 
ur a «#4 - - trois migutes Chant Patriotique. Parol . Buls 
DÉPARTEMENT DU FEU. dmnpee "dde cles mots] OTTAWA ET MONTREAL. | Monique de 4 Dean 4° En 
) 1 MS......,. sise BR E Disgies |  : j = F " 
L: | Maux de tte 11111008 di mins (Le Dimamche exvepie.) | Le Chant: Voyageurs 
| 2 ASSU: | PS8, pour Albums et autres, | Coliques......::"""""""" wminyes bé; | Paroles de 0. qu 
C4 COMPAGNIE ocœuaue à 4SSU a etes dans quais mise] Pont le trajet en Dix Heures. | Dans 0: Vremasie, Musique de À 
Bâtisses et loutres sortes de Lombage À  DIOUres | - 
{PF ceuire les perles où dommages PRIX TRES MO R bvwes. …............ Gus Monts Le Cha nltio 
le Day à des mn ne Le dormeage par BRES |rives..."" dans quimue mioutws| mt: à da Le Chant ? Voltigeurs 
‘ .. . ü DER LT : ie DOUTORUXx al | \'.s 
ms dns ed mmcmper mes | Olvus, 19 ji ie. TOR sr mien | «QUES VISTA Mon | Eng LU Préc mu de 
pie, Pasmnes....,..., ,,,.. “clog mivutés | “PRINCE OF WALES" « -WSurxruanp ë 
ea ‘ . = = il Divuleurs chrosiques. par quelques a plicatioa A DES PRIX TRÈS MODÈRÉS 
Le F F es s | P Lee e k ÿ 
| pes aie us cddehe Jadisioues de NS n Dans tous les sas où l'on sent des douleurs, —__————___—_—— 
cette Com 9°" Feranllesenl ls p . hannurnps le READY RELIEF devrait être appliqué ” RE: 
ar" aux assurés. \ ù - Pris intérieurement—une euillière à thé dans Le Vapeur “QUEEN VICTORIA” laisns | 
# Au Set nen chargé pour Police où Trans- CHEMIN DE FER D'TTAWA ET DE en demi-vesre d'eau—il fers d Ottawa lous les matins, (excepié le Di- H (}) sh h: Li 
4 | ë . TEMPS : + 
| - c'est vu stimulant à réable à d "| EU CHEMIN DE rEn se joignant à Gr al DE 
LL Tu Le et après Love, 23 as / le tarif pour le | °°n8 que le WATS READY RELIEF est | et au apeur “ PRINCE OF WALES à | , 
( 1 Li!) fret entre Montréal une médecine sans parullèle. Ce m'est Carillon, arrivant à Montréal à 4 40 PM. ] ES ES 
"}1 | à. L | se se Per rh api mis de Fer d'Oran et Pransear Pat Grand ne vantardise, essayesz-le ai roes ave se Reournant il arrivera à Ottawa à6P. M bé SOL PSS RUES 
1443) j } AURA | 117 MIRTSS, : per Ve" | Tronc, sers comme suit, savoir : tendance su sceptiscisme et vous serez cos. | Lo confort et l’économie de cette ligne en 
j D D, Freenèes gels Provosent d'assurer Troisième Olañse DS où. be los à vaine re le eue dans sa composition | peuvent être surpasssé. Cou cle de! RIDEAU ET 87T. NICHOLAS 
24 | LS oisié laaee,..... Lu : se CoBbinaison de si l i : k 
me lus 1 nueidean, Oowa. | Trabiéme # M) à  [résntane pasnnon url vert aante | td d % 1a Plus recherchée par OTTAWA 
| Parfaité{eüretéf pour l’accomplissemeut LP | PR Re douleurs 0tie dans ss. composition, et les | | nes 
TT à da À | #F'rour partieularites, classification, ou toule | douleurs sont soul, d' manière |. Les tFCUrsiomisiés, root obtenir de \f : " 
- rt 4 TPE M PT ai 2 DU envers les porteurs de Po- régis sermaties, s'adresser, soit au Bureau | partieuliére. Loseres l'appliges extérieure. | billets de retour d'Ottawa à Gronville, bons M Rd AT A miens 
Eh re | j DT ‘ ‘ 7 , mt e la Compagn Uliswa, ou au Bureau de | ment, on s'appercerra , ur un jour, à moitié prix. 
LÉS USSIGNES Jun l ñ réciation uste et libérale jus de d'age la vorables. la Compagnie du Orand Trone, à Montréal. | eoutre-irritant, rougissant hoianémen le one | Æ DE ans alsst ns celébres sources Vins, 
de leur te comme AR 5 PHU mérite qui Las gr, ed eue 2 | JNO. R. WHITE, le où l'application est faits et faisant dispe- de Caledovia pourront débarquer à l’Orignal Bieres, 
a été reconnu l'affluence continuelle des personnes qui $e sont, oyle question 14 aux inéré és des sed do | ic: eu ve ses pet détermine “ar somme rs Fe, PTS conduire « ie 
4 4 “ “ # : | £ ù 4 : = + L E ‘ : , _ idre 
, | ba epus son ouverture; prennent la liberté| Trente jours de grâce acoordés pour le ——— 1 égalise la cireulation du sang d’ niére | , 
TE st À dress d P 3 P . la ie gp pes de renouvellèment, el efficace et near sd aux Pa dé on di | PRIX Gin, 
trui un. + uvanut com ‘ati ‘a 4 ' 
Pntiongelle ° Poliseslpour ferreur non in otel © | Me pm che mue ue | D'Ottawa à Montréal lère classe... .$3.50 Sranay, | 
4 LP on que id ‘ 
: ! nr gg extérieurs font leur éffet d'une | suis Me 709 PE um “+ 
: : Polices de | : : . BOT Où d'une autre. PREMIEREMENT : | e 
à D'OTTAWA ET D ENVIRONS dd ensuite, Pneu valse gs 0 jh Lai RUESUSSE X, ns ss mule met Res PEAR ARTE danses 
1 a di "Ie Valsséaux du sang, Tous | 
- 2 el pa cank en rodiant der pue| TENU PAR M. LAFONTAINE, Listicimeeu Sue pourles nerfs aïe. te. | Bijicus d’Exco a 
n°4 de la santé de | 


: . Fruits, &ec, 
EN GROS ET EN DETAIL. 


que 
Ottawa, 13 fév. 1862. 






























ph RE 1 mois et 4 la semaine, jamair ER a peer dans ja ciroulation du au M. Joun MoGowax à l'oflice du 
( . articipation des profits paf les Asburéé, so ac nnE; oo esseuliellé à la santé, Suoownx- | Tai. = ——— 
M chimiques Le sont carte do encre le pere eo Sr un pantens,  ['T'ARLE sene dieu Lo ae jo | ns LS | sb | 
. > E ; "Arr - paies | tentou ps, me nerveux. in- irecteur. 
| ues, ils sont certains de satisfaire les plus diff- F ge php TT buitres fraiches, et ibiers de toutes deserip- | tenant établi que les nerfs nablget eur Le Ottawa, 15 mai 1862. ion H | E C E R IN G &0 N 5, { \|- 
| + | à le ‘ É. - ; tions. Préparés dans un style d satisfaire le | vaisseaux sauguins et l'app'icaioo d'un remé- 
| tant qu ur ortrait, | | rées (aisant, sur les âges de vingt à quarante | Lius dificile. de à l'extérieur, pour être efficace doit agir ane | FABRICNTS DE 
“Aussi, ils ont toujours en main, un Assortiment Complet de mu À md Pa eut aus ls prume. proghaine tant sur lennerfs que sur le sang —  "# | anosorte 
et de Boîtes d'Union, de Morocco, de Perles et d'Or de Etampes à Polices denvtes gratvitement DY RELIEF à ete teen DT AT'E left LA JU LA VUE | | J! M Tant D on | 
: | : "| + a 1 par l'effe on fondés en |5E8, 
wi outes ( an Tous les frais de Médecins payés par la Le: “pécial qu'il a sur les nerfs. De cut mauiére | ‘ 0, 694, BROADWAF, NEW = YORK x 
Le püblic est-respectuensement invité à venir. visiter et exn- | Compagnie gt de Gent Le gr tmatiomes, le lemba- RRUTRS + A. 
PRELX 2 : or . tr Ü cn L-E | . x NE ?! | a $ LE œ | ” 
miner leurs spécimens : sans nulle obligation de faire prendre leur riété d'autres maladies. Lo vpn] ""VELLBDEOOUVERTE Exportation pour le Canada, | 
Es ovni dc 146 : Fr 'niérieurement, Ses qualités astrin entes et Four ———— " 
Portrait. Portrait pris dans des loquets pour 25 cts. a ‘DEP A RTEMENT difusives artèlent d'une manière dre les H)'ETS l'epoque où JONAS CHICKE- 
L'entrée est la même que diarrhées, les coliques et autres dérangements PRÉSERVER LA VUE. RING a établi cette maison, 24,000 pia- 
DES nr a Pou mem de gorge, accnm- nos ont été Docu et terminés sous sa di- 
guës d6 Dévrre putri t} les fié clion et celle d fils. i 
VIENN A H OUSE | LÀ j- éminent médéein attaché à l'hopie L RE re partit prier te sl 
j « | | + 2018 Nouvelle-Orléans dit que c'est une | UNETTES ERIS | T N - Wii 
M: ! , CUS. D. REYMOND TERRES DE LA COURONNE, médécine autrement excellente que la célèbre PI COPIQUES, qui | TRE JE a MUIT MEDAILLES des 
1 | | here de Fnopail, Il l'administre inté- | Inventé par M. ARCHERS,  Oculiste de Etats - Unis, comme Premiers prix sur tous les 
'orte voisine du'ma gasin de Cunnin gb am Barclay & Lindsay he: Quanse, 22 août 1862. Partements. 99 Pallenls et en arrose les *F- | l'Hopital de “Te sara re 1 
| | EE 1 Que les malades et tous " : Ms 
RE MoCOMB & PRERES, Homtoow #r Buounæ. | AVIS lee iorres dune Te tonne Tee | 92 fasoent leggag, "4 UE QUE tent! LUNIVERSITE DE LONDRES. | re SRANDE MEDAILLE "+ 
| nsbip de | à l'exposition universal s de Londres, en 1851. 4 
Carendish dans lo Comité de Peterborough H.- Le | ES lentilles ne ressemblent sucunement à Les noms de Thalberg, Benedict t D. Black 
C. sera offert en vente le et après le RADWAY & Ce Ce qui jusqu'à présent ont été sise Fe faisaient à cette sécaslo partie du luer. ee 
EMERCIE avec ne Etes PR | sh le rte pes gr af d'après pare Los du publie est Spécialement ap- | 
| le: io an général d ue Maiden Lane, | un nouveau p 6, entre dans la co ition | Ptlée sur les 
| RE ces ut gb À, à ant del VINGT-QUATRE DE SEPTEMBRE - Ottawa 21 noût 1962 "| de css verres; qui bemanre, Des Rien) Penusiiris grands et Carre’s, 
ni | | es —" to L M <: SONCATE peuvent Être adoptés à toutes sortes ui, pour 1 lité, la for | 6 
PRINTEMPS, 18624 De TRARQR RE QPrsaseomen ee aux manie oxiine der de Vue per VOpihaimencopes en ice | ets ls qualité, Gros Ja parte du 800 
dé ln Rue Sussex, dans la Rue Clarence | "0: 79 cents par acre comptant, ou SL par S TA: : DÉE ment inventé par M. ARCHERS, au moyen de | leur construction, surpassent incontestable- 
Sos tout près de la Rue Dalhousie, troisième Dr vob é dolare Basin: ie ITU ATIONARDEM AN DÉE. LE rm partie Sa er ment les pianos offerts jusqu'ici au publie. ) 
_" É | | 1 . Ageut des °8 FsyO0s soûtconcen t Ces inst uments ont obtwnu la complète : 
porte du Bureau du Dr. Dorion, où il espère Terres de la Couronne Bobes ; > dans un seul fore , Produit l' t M : rs . mn é pu ® ap 
receroir le même pa que par le pas- 3 ns | Re D RUN mi ets éd | _ convergent vais te Pos ar rétine td idem mm \ 
r2 | R E TT Mn |'et lui facilitent ses fonctions. = Ton, - 
n | M. ng re! toutes les montres, « artis Free come, teneur de lirees, nu tout Ainsi done ceux qui ont La vus foible a qui LEE re les pianes dont SCTTSCHALE i 
| ( horloges eto., qu'on voudra bien lui apporter - ANDRE Ro sant déjé m0" il Pourre s0 rendre utile | aésiront f rtifier cet dé ont |'aene del dans ses concerts au Canada, sor 2 
à Rois me den » - d'une manièce satis- "DR RUSSELL 4 ve crlrqu Preures de parvics. Demenrant marre étane à Organe si délicat n'ont _ ateliers de la maison CO H I C{K E - 
Î | nu de pension de M. À] Jbe- | SR 
R&COTVENT MAINTENAM1 Avis. Com. eslo at rares} on Pourre À oem L'UNION HOUSE, OTTAWA at 
d 3 rec lu célarrangements. L L EL 
Ottawa, 8 mai 1862. 4 septembre, 62, Ottavra, 3 sept. 1867. l 
si | . Pendant un mois, et l'argent boursé Le nes ouvelles 
UNE PARTIE DE LEUR IMPORTATION DU | ; | | AUX personnes qui ne seront pas satisfaites 
1] rt Han ne de toutes d mension et peu- rs | 
| | | : vent être placés dans de vieilles montures. 1€ b 
PRIN TE MPS | \ | À Parmi les nombreux avantages qui militent | LES BATISSES D'OTTAWA, ] 
| » | À LT. | | en faveur de l'invention de M. ARCHERS.— —- 1 
| D ls = 2 LE : Voici les principaux : 
DE 


$700,000 d'accorder 
NOTRE LEGISLATURE, 
(Continuation des Travaux, 
AU MAGASIN 
D'Engene Martineau 


Ou l’on fera comme parle | 
Passe des hardes de tonte des? 
cription., \ 


M |] COUT ET de recevoir 
NOUVELLE ETOFFES 


PRINTEMPS et D’ETE, 
Et il est prêt à fournir au public des 
bardes faites dans toutes les modes à des 
TR si réduits qu’on ne pourra visiter son 
agasin sans acheter, soit un surtout, une 
veste où un pantalon. | 

Venez voir mon établissement, et voun 
‘rouverez tout ce qu'il vons faut en fail 
[de CHEMISES, de HARDES FAITES, 
DRAP, VALISES, COLLETS, et une foule 
d'articles que je vendra à 


TRES BAS PRIX. 
E. MARTINEAU. 


a | 









Ottawa, 22 Mai 1862. 


THE 


OTTAWA CITIZN. 


—_—-8— — 


CE JOURNAL SEMI-HEBDOMADAIRE ET 
HEBDOMADAIRE, 


Est publié à l'établissement de la Presse à 
Vapeur. 


Rue Rideau-—Ottawa. 










Ros Rivsav,. Le Crrrass, semi-bebdomadaire, parait 10 
s hay | les Mamie et Vawvannrs, at est envoyé par 
Va: :'+ Xe) | QE eq ce Le Pan ous Benne 2 08 Pare | mal 00 pr ls courir sax abonnés de | 5 
| née +. ni pe - x di l'usion la piés com. ! Pour Mequente . * ; PSE payabie d'avance où Quaras Pattise o ei | 
Lier HU . FE TT IY | | D. Otaws, 1 janvier 1967 sel 1e ln semaine f 
KR 0. à M y 2 , 2 | me  — et PUUTÉ 1008 les Saumon matisPrisexe ne f 
toéULIS TE à onrere. | Un ane ON gene are neà vrpnnederinrt SES De mens 41200 A Frédie + 1 (81.50) per année : 93.00 a . 
D: : LES RAA LT | London Coffte Honm, |" | | 
.. per Miss ash og: nu = sd salée DO « 
intérêt | pa } ce 
eliers x OTT A WA," sont pourvus d'un matériel qui permet d'exé- | L. 211, RE 
| D 7 satisfaction pour ne, Gvats dagôts de orne ed eut ta d-vis le Marché Champlain. 
| Livres, Brochures, Factuma, de 3 Circaläires, Cartes Funeraires Cartes D'Addressés el Cartes de Basse Æ Ville, A 1000RSTRR sn belle terne aise ur le 
isite, Pan-Cartes, Placards Mches, Tete de Comptes, Blancs Pour Avocats, Recus de tonte | | Ro. 44 & miles de distunes dOunCe 
encriptiôn, do! | | QU'EBEHO Led crient acheter à be 
IMCrFAT 4 | dl Proprié . 
N. B.—Toute | | la exéontée dans un court délai |‘trotvers toujours pre. | Ferre s'ndrenser, à MM, One, Laposre 
in tte mire mpeg 8 NDS mp. à “ombre dé Léoplas dl manidrs des! One rame ne Er dos à Me su 
mosirénvoir le vrage e té Gé papiat sur loquel ont EN soit fait À LE 9-7 Cp | 



























pro En nu (O1) Lama 


: . ” ns CR RS 
En = 


1 A è in | : b . | ñ c | Si | - 

* cf : P rfi | de EL { | | il « s na 2 00 
À 1 CE PE" à à 

» nil LT ’ | ; l | : . L | | 4 s | 
















bi fr; 





F1 





ua 





j 
F, 













| HN: 2° | 
tai d'analdiueg sp scale. de 
"1099 ai “up end u 1 vacatlque; | 
à 


1 MS à ‘ ri COR 


E PUBLIÉ DAME LES INTÉRETS RRANCUCANADIENS DU CÉNADA CENTRÉE 80 





avr À | 






L” 
F 






RN: 


æ 
re ni 4.) À 


















































































































































































nd MEET F «ophaub À à ue ose “a 
ati 4 ; 1e = - + dr Mr 0 Fe sn | | # 
6 LL Ottawa, (0, Samedi watin 29 Novembre. 1862. DELL un N0, LA TE æ 8 1 
TS $ = - — —_—— — —“ pie L, Le - <. À +h - F- | À aan li ONE mnte? 
À Le : b ä: és CPR pesé , : | : - ———— - ee — _ — À 
HOT E L Lit leralt ute. gronadier changé de, le. surveillé, lui‘ "2 Pobé vous tnéltre À la pôrte'si | le messe, Lepère Pantaleo ofliciait ; | rien ; ji que on: physique" 
rs + sm | A , avait À # le sigle Lips | Vôtis M'hmbêtez. | lorsque la messe fut achevée, l'auand- | grotékd Best pas 60 donner 
le AMÉRICAINE mnt NNIouE | Fobilléètou du ‘‘Rrrier d'Ottaws. \ Déliv an bout de Vugt-Quutre — Eu atten dant, c'est lui qui mo- | uier de l'armée méridionale prit la | idée LOUE TT ET HET 
"gt æ; f | ms. res +, | henres, À |phonse Slguol se uit nusaie meutanement vi la prendre.” Et paruls pour inviter Garibaldi et lu : Re Date ide is 
gi P mg. Rivioile:  YINGRQINQ MINUTES POUR DEUX | Mi # Li recherehe de son opyreswaer d'un geste pleir-d'autorité, le pré- PopR.ation à prôter serment au vou-|F 7 100 HIETON 
+ | d'os - asrici'es. "Am AMES. vu autelliis du despatinne ef ile Lu ty- tre Ât ui au vieux eôldat dé dé re- vesu programme, ; toute propôürtio 
— | La » sf = rude L 1 tan tirer! Celui-ci! conseitté inétatitn. h Gurilaldi sortit dés rangs, s'avan— | | Jougs. 
a Ut [ | L Le | [. |. Après axuir dépbpsé une ou deux Tément par un effet delle grûce di.) Ç@n près du Pantaluo, puis, éten- [Ja + seu LE 
| | dada à + | Paures de Luttes à la rechenglho de " Liué ue doute, se retira ausaÎtÉ daut le alu: vers l'autel aie d'une | wub de grandes et k 
Cl 7 Le {gite du duetso chute puriois | vengeance, Signol de nent on abbé 1eprit, eu tirant su montre! | Voix wéurée ot sonûre 3 Æome ou Le | tot rgétiies aûf Vous Serrant 
RE. A | |. : Hay PROPRIETAIRE * a é jenie, Dons Farontait dertière | dre! FS pére du he QLELTECST PT VENTE “Il eat est neuf heures voulezs-tous | moyé / Bou file, Menvtti, les inenbres | Un étun, et une pans trop 
* LT Pre ère rue MM MAUS ti salon du Faubourg |umisie, lurqu'un sui Be trouvant à M'ascérde The ss Bag Enfad Gen : | orps munivipal, suivirent son «x- | pour les grande qui 
; | . | DETTES Ÿ| buré, le capitaine Duverger, uns roproseutut lune. dus Liulions, 1 Pourquoi faire ? ” en emple, puis Ja foule tout. entière 50 és CÜLES, W 105% 
s ra . | jee mp PEN COOPER hour. qut œuut Me Run, PART me “rat QD CUITS M li ue réeur bu à ie, À med, d'à d af. leyn, étemdl it Lu Laine ot ré tas leg | sé Àjontez à cette t u ! 
] | 1e UM æ, k ete si £lorieusement Hoflivier du Sr VICO Bu thidatre, de livu fai axe ie t na EL 40 apr Méuivs paroles : on surtit de l'envein. | en forme de c0c0, et Un tant 
À ins EE - les tnurs J Anvets à l'or. tenant qui l'avait fareèté, Une ini- met" vas ere - Fe tu sucrée, vu attendit que le général trop petite pour une talle st 
Mguur de l'ariube. Le Juel, es | nute upres, le follipulnire sevtrouvait L Rs rte s GR , eût fini du causer aveu. le père lan- | Courveute de chevenx épais non pei- 
ux : LIEN, ass. | M awléra moral, d'autantplué | derrière l'officier, 0 œuçus d'abprd PET ON IOUr 1e ouré, tulvo, ot la population, en proie dun |gnés, et du reste fort rébelled ah: dt. : 
| DANS le but d'uider à l'érection de lngérenx «tre uven il est ln œU- li pense du le frapper au visage, 2e nr sde serez plus de ce surexuitation indescriptible l'évuom- | Eno, a so tiennent drofts 8e CHR 
L'A Goo. HAE dm, et due, ccnbinble aq D gd de line un cp grand Mange ci-mral Gp and 2 +7 longue Jaget en dntare Le En an 9008. DE AAA 
ST PATRIGE BALL on à den juan Qne Éclt, ne contents de appuyer lo Que je dois mourir. PS Re ne Ans mas SREn 
| + US MERE, HE A € 6 VIRE BUT ges cpu le < UMuier st : — 
, Aura lieu au commencement ile [jour tous los secrets de lu docte suicn- rotonraunt, le us lreicment, anis k - Vuigl la véritable question... Le Times he peut digérer lu dé- | 868 au vitriol : un front élevé L 
! A STANLEY | Fees 1 dacl alors, “e P'OPageant com- |abec politesse, de pivudre une posi— 1 uccardes- vous ls dix wnuyies {  |fuite lufligéo aux garibaldiens par Ctroit, caché sous des sohreils tot | 
| “ ? 9 | NOV EM BR He PR ‘H A IN. [use Lips afiuire ‘le or, CXeTix: de tion plus convenable, —}Hh bien soit, mars pas Uhe nii- Leu Irlandais. Il TS voit duus veg deux YCOILX brillants et quel peu 
OCOULISTE et AURISTE, peut-être con- | | Pruloncds ravages dans les Lurygs de Ja | “Je suis fatigruc, répondit Signol. liute de plus, braves catholiques, ni ont ai vigwof- | lÜVEUTSs, qui semblent voir travers 
qu A lente Late | LES personnes Lésireuses de contribuer dcés ri ou à à een eee lu pe: | \f —Eh bien, allez vous coucher, 4 Lu LES 4: lab Et montre nt de Fa er TR ébue- | YOUS, els méme ali rh à 4 
| M À atriotique obj,1 voudront bien envoyer leur | dü temps, Combien de nobles intel | Monsicur. EN ui, l'abbé Girardet cgmseuva. |inis du Pa ue la lie de la popu- |‘ ques ache irrégulières hérisséés de 
Sun onu: E resiques rs Svus-mentionnées |ligences flétries, combien d eapéran- | —V'est ce je compte faire aprôs la, Il y a daus la parole gra ter on lave; jl n'es muius Mises con - ils là où déVhient s6 trouver, Ja 
Copie d'une lettre, | E SAITS, Mines, R, W.Scorr, | ss déçues, combien de Jeunes L'Xls- | + presentation ; t°11 attendant, Je trou- qui veut sauver uhe me une. élo- | tre le cardinal Wiseman et l'Evèque | barbe et los favoris ; ui bouche ser- 
EF En | + 6goomux, , RAM, | lunces imoiesounées avaut l'heure, par | ve un point d'appui et je le prends. queuce irrésistible, qui péuêtre et | de Suuthwark, qui ont fuit tous leurs | ré, tiuce de lèvres et sévère, lais- 
Je certifie par La présente en Dr. Stanley | " dFetalbwmur, = ‘3. Hasex, | ht fes A per le plunub d'un sanglant | — C'est donc une prévention, semble venird'en haut, tn iguo- etlorts buur prévenir de nouveaux tu- |8ant voir deux rangées de denta bilan 
ace jour opéré aur me sur ié “rec le plus M. NEGIUER RAT, | préjugé ! Ce n eat pas dans lus livres Monsieur | ; Yons ce qui se passa pendaut neuf | iubtes, et ‘jui ont rénesi, L'Angle- ches et lunyues, et un nes et d 
années, et 18 wlantes après l'opératibe à mon | Otiawa, 11 Sept: 69 LE qu A AN Se CEST RUR mort PAL Monsieur, c'est uno PAF wiuutes cinquante-neuf secondes, | terre est ei effet profondément humi | 'éilles qui seinblent avoir été em- 
sind canne et plaisir j'ai regagué l'ouïe awu, cpl : GE, laut cherclier Le remnücde upplicul 6 fl | don que JG désire. eutre le prêtre et le garde du cornk lide ; cé sont dus Lrlandaie qui nt pruntés par uégarde à lue tête de 
Éspérant de lui prouver ma grétitude je re: | ee —_— | Révre impie du duel; la roligion | Eh bien, Monsieur allez choz | iourant, imai + 1 hnpesé aux Anglais lo respoct de la | deux fuis sa grosseur. 
or À ere ag pour le bonheur doit je : | seule possède la recette qui peut lRlvotre tailleur, le hien né travaille que fa sp pesée nt Ci. lui ot dé lu religion catholi ue, “Habiller unsuité cette tigure avec 
Le, nr piens et j'avais perdu toute espérance | HOTEL DU CANADA, | Se radiralement, Là u la scierteis !jrus le Vieux, D : S Rasta “Dix e in ne | Le Let-à la voix de deux évêques catho- |1n rechange noir, long, serré et pal 
ML” d'entendre de nouteau, ES | humaine s'ariète, chuncelle ct tomb, | J'irai dermiuin Matin, mais avant, tard, le blessé : tait rie de Li a liyues, le tumulte 8 apuise ; ces homm- taillé ; crusacux, sale etratatiné à tous 
a Court-Honse ré RFTAUR SAINT-GABRIEL | a ce HOUR A scape Idivin, mar | Si Vous Le eraighez pas le 2 AAA UNR | phémer, ot dix ere ol rats vd pes Qui n'avaient pas craint de: se 1 are rpg D ee ar rc 
V Près de la Prison de la ville. | CH, pure Gt uGrit, [irons uvre nn tour au buis du us l'a'étes confessé d'aval j» ” | battre contre des di versaires cent fois ant chez Ini ;) metteg-Jui des bottes 
} de MO! TER LA E. Le «inel tome le trplus, WITI41 | lune. | ti Us da; . la oir reçu L FO supéricury en noinbre, restent tont À trop longnes ot trop ldrges H des gants 
i 12 Août 1862, | {ne le choléra, a #CS époques fatnles, | _ À quelle heure ? | 1 GE et uit a ag & sui lin- coup tranquilles après la victuire, et trop longe pour 808 ie Tonga et ‘ 
E “D x _— | E Soussigné informe se« amis eu je publie | érivdiques, L Enpire, dun sles rares | — La vôtre sera lu mienne. L __" We panne ef e= adreusait se inotitrunt disposés à mépriser on | °%6eux ; ebun grand chapeau: noir 
i- Copie d'une lettre ” EAU qu'il ni de srnes el Se Roi ciel dévagé des fou- | : opt Er 1 : | Pr eee touchantes : « Frère DT | silence ceux à qui ils out donné une | tunt re - recouvert d y cre 
de ; mens x Q |" Metoratlons à l'HikL sus-mentionné | dres € 4 EUGTTE, 16 commencement | 44 86pt héttes, soit Lt Et Siuno roll See . [si sévère leçon. Le Times nesccon- | 'ongeltr 3: donnez onsñito À ce dbm- 
VPAVEUR De MOIONAGE € à D D Nrau tres anna races let le tin, dé la Restauration, triste [se rétira disant: Enfin, je l'aire-l - Jamais * lui répondit celui-ci | unit plus la Viola Angleterre, qui fui. | POS uv air de force physique, autant 
Je certifie que le Dr. STANLEY a aujour- | rrivée des Chars, La table est toujours bien EU “is “le FETE .arord ” civiles, ui | trouvé on détournant la tête. | SAIT si bon uwrclé dis catholiques, ut que morule, et un iudlange de digni- 
4 te ns AT a “RS ul re Ses RHIE sont Vos: plus mogémée. JU RUS parteutiéreinen is ee | Le follienluire PESTE partie de — Jamais, répliqua le prètee, est | qua traituit 81 philanthrepiquemnent Lt eulme en même Loin ps que grotes- 
oreilie droite dapuis 50 pie} Foro Rs de SERATINO GIRALDI lé icur ERP Hitlees de Sup ver- | la HUIT à su rafair Li AIN : l'officier | un mot dé Sutan. | les Irlunduis. Los teinpe sont chan- |4Ue, es. vous comprendrez gti _son 
A l'impossibilité d'entendre de chaque côté. De |  Quense, 21 aubt1Re2 | sé dns lu champ choe des combats | endoruit profondément, aprés avoir | -È rére, pardonie-moi connue je ges : il fuut conipler uvée la racritle | Cntier | de er que m'a Jniasée 
? ! M plus j'entendais ün bruit dans ma tête. PS | singuliers. Quatre duels Huportrnts | donné l'ordre à son soldat de le ré- | t'ai pardonné, répétail son cainaradé. irlandaise: il n'eat plus permis d'in- Abrulium incolu.” 
L | vecot le pets montes CN me nn oe D STA | Æambours, Béuihampion, Londres et ie mere. | Sitiulèrent les Auatre derniere QUO | veiller de grand matin. | _—Attends pour cela que, comme | aultér tro publiquement le Pape, | . * + 
eur dans l'opération. | ) — | qu out précédé fa révorntun de EN3O. | . À Six heures, ras de frais, et coif |toi, j'ai fuit le Plougeon ; tu atten- | les cutholiques ne sont plus des puri- | Atnibal (non pus le célèbre géné - 
= | nsuié es sine Cu SR. | des sh ep rapeur eu fer Fe. la compagnie] Li suivent te ces douloureures rert- | ee comme gl devait nfler ‘an bal, il | dras Jon temps." 
I NA L 1 - | de page bot AMOOUrE--nmérlicatné 





par iront Leontres se rattache à denx épées dites [st rendit chég ses témoins et 80 divi- | L'abl 
e New-York pour Hawnburg via Southampton | le eemnluit: lé ' Lun (ee ; : 

i Li 1 | MIO, CAINNeNTt 1nontéds 6e! FU AT our D 111@ 
vec ln malle de. Etats-Unis et des jassagers | ue “tas “eux An bois t 
| our le Hävre, Loudres, Southacmyion c liurn- 


Rs qu'un écrase sana pitié. rul Carthaginois) mais tout simple- 
| LP] 

[li \ Hi NTOT de in pPolsser lu ri | ment | éléphant de Van-Ainburg, at 

% - à spa i " mi | LM : 4 FA 8 

d'alurine ; anis le Zones nu suit pas [tusst ialicienx qu'un politique radi- 





Girardet [l'interrompit en 
e Bonlone. | disant : “A votre tour, mou ami; je 


. 1 Copie d’une lettre. 




















C1 


PET hemardes et DR RaAl alt | Signol, assisté du ses seconde, ÿ arri- | ne vous demande aussi que dix mi-{ trop #'il serait prudent de purler trop cal Al est tuujuues prêt à quelque 
= Temolgnage en faveur du Dr | "org comme suit ; ssuus luutonant Louis air, l'un des VArt, An Mère Metant. Les vondli- | outes, haut, il se content de rniller ; il tait Imélait, et son dernier exploit a té 
= " ’ Ê ET ne L N] f L' af lis ‘| | 24 rire Ti 51 A Lral i Li L : 3 L dl ' cs Fr : F # L F] s' L #1 à EL 1 
., y Stanley, Auriste & Oculiste. Étant 5 Es Da ee a -| plus braves offiei rs ‘lé ln gra rh rOY— | tions du combat lurent dientôt ré. | | Pourquoi faire ? le plaisant, “Tout ust changé tunin- d'entuncer le Won dun colportenr 
t LA 5a D rare, Supitaine L Miaër-- Le 1 no Lale sous Charles X, ef L'an: des Plus !glées, ct les'denx adversaires en pré | Pour vous entretenir également | tnaut, dit-il; 1l ne noue est plus | de’sucre candy qui suivait lu ména- 
L è [| ï H s ; #s à r L : 4 ILE : Fe AN CET Pi L PE ; 4 2 LE TE | Le à ï n à à ne ä " ï il 1 
Le Dr, Stanley a ce jour opér été | Pin nonia, capitarue F5 -1rmdhesté tables en DE QU SIG EAN, Lyttn,| nd) JOUEZ t de 59 mettre eu | d'une affaire jen: rlaute. ‘6 ï parmis de réunir des meebinge vu | HÊTIS ambulunte, ot d'en loutir en 
4 D | mes oreilles Pour surdité avec n le 15 ILE S x .£ | SNS UD Uuilormae de sul #. | œarde, Munol s'ectin : Mo Seraig-Je | Je vous en donne quinze sens Fa plein Hir ou ailleurs, pour discntr- | ru Foi, 6,000 -parirsrct ve «T4 
; - ' slLCÔS ordinaire. J'étuit sourd depuis = Feurouia. ES " Dents ee ag L- Au sois de Lars 1844, l'atelier cle L'on, Monsieur 4 N'étuevoné pus | mencez Fee dés atjuts que le cardinal Wisemun livres de ecatidi Neo rt et 46 livres de 
80 ans à part un bourdennement con- lodunt ass 30. Eee Os CREER Ladnrner, aujourd’hui fixé cémmme | l'offeter qui, le jour du bal du Palnie. | L'abbé tin db | "ou Sir George Bowyer trouveraient | Pâtisserie irançuise? Les témoins de 
| tinuel dans mes oreilles qui était par- | és re  [Pentre à Saint-Pétershours, avait, Royal, n'avez arrété ? RC RE pal ch RIOnre, “inopportuns, Nous devons même | Cette excentricité gastronomique 8e 
e ois des pl l )n era REOMARD & HO AS. gntre autres habitués, M. de Benuter-| D Le cône dt ni et. douze minutes à pelne eétatent |. Fa [demandaient quel était le | bli 
à fois des plus affligeant, On me recom- 151, Broadway, New-York. autres Labitués, M. de Beau —Le quelle conieirétniont ses pa- | écoulées que le garde d PR dire nest circonspecte durs ne 17 POS plus anti 
i j manda au Dr. Stanley, et je: ab. 162.3. m. Les MRGER élève cle l'école de Sant: | rements À bee + :° garde du Corps r = seunvureutivrn que dans les réunions | 11e spectacle : on ln douce satiatae. 
| heurenx de dire qu'après avoir été | HS HO Pé,ss.), [T,. ë F, &| all: ché, Ex] cette Cjroniie, “li | —] finis, | Citrant ter alt A son tour la main di hs publiques, dar voici que veux « ui | Lio dl Annilul uprès avoir tuit le tour 
S Û À | En 3 at . PAR ù PSS * F F : 4 # £ PAL À - ; ss |. “. = 5 a" AÉSERER “1 
sous son Tue temps il | —— = ONE GNT nÉe Es la garde, —{Loul ur du QC régnnent, &'ost le | rade erachet et lui disait : “Frère, “_npiient des ouvricrs sont priës du cirque où Tes cris de désespoir du 
À réussi à me rétablir lonie, et je Sous JL RE aprés les travaux dû! mien ; les officiers de ve régiment-là ‘e Pércoune comme tu m'as.par- | « d'imposer silence à leurs ouvriers Ltualheureux calporteur à la décuñper- 
; - : : an neai hic OUT, A Laduruer organisait dans | sont tous solidaires, En garde, Mon. | donné, 
PUIS maintenant entendre anssi bien À à a Se, SN BRrAe, Mon 
\ 





qu'avant ma surdité, Je n'ai souflert |: 


gun ulclier, éclairé par le gaz finm- 
auchne donleur dans l'opération. 4 


+ UYHNE ‘lu pue, Hire partie d'écar- 
| , WiLLiAam Bérr. | Che = de Fer d'Ottawa ot, te Le lécrèpe clieenegion CEA EC 
Bellevue Farm } 


dans ne du ETES + parties, entr de 
+ à. | " L1 F PEN j æ = Li 
Nepean | PR ESC LT. Peauteruc et uu jenne rapin de l’ate- 


auglais dans les ateliers. Le duc. [te de l'étendud de son malheur? 
tour Crrant, l'évêque romain tien. | 

“6 luire de Southwark, viént du recom- En 

“mander à ses prêtres d'aller trouver 
“les patrons, et de Lea engager À dé- 


siënr,” Les deux gardes du corps, repen- 

Un instant après, Siwnol, traversé | ÉAULS, résignés ct plein d'espérance 
d'un coups d'épée, Paruisenit au tribu-|en la miséricurde divine, moururent 
nul de Divuu, et Dien lui demandait | dune la nuit, à dix Iiuntes de dis- 
émmpte de l'apologie d'un muanvauie | tänce, 


Ls 


RE 


CORRESFONDA NCOE, 


| de | | | “ tendre toute mention du nom de M. ls Rédonsur 
Orraw a 14 fnout "52 | Reductfon de CS à | “ , | her, entratue MU retail SR ln bur- | livre Q hi] Cent (lui signer cu: eon Fin. ti Caribmldi parmi leurs hommes afin : Léa He, 
. Les Depuis les ler (lu UT | prix cles l'ussau | Fire : Ï anche, Le: sl VOrSHIVES À Y | SiLTitr, üi 
pur [es chenvius de ler d'Ontawsx, P. seuil, | Éluolivérel 


d'éviter tout sujet d'excitation, é ete} eur bn cs .… re 
le JU” ’ uvie Mlrititioun fer 
Suns doute, des ateliers l'interdic- Rent plitique de la colo 


L dé misalion, vuudriez-vous ouvrir las coulounes 
tin s étend AUX THRISONS QUI re | de votre journal aux que ques ligues qui vont 
GuiVent des pensionnaires et à tou- | suivre ? 


Los les familles qui ont des domes- ag ra du sol pour le coloniser : 
Pis catholiques, Naud prétre | "21e doit être In devise lu peru de furilie 


ci Ne + ; Qui aime ses enfants, du citoyen qui aime 
| catho tue ie peut FEPORATe de ce au Patrie, lu jéuuce homme «ui pense lan 
qu cal april de luire un Jrlandais lon peu au lendemain. El eu est term pe ei 


 cHholique quad on p'onumce le | 0re% plus que jamais nous devons faire de 


0 Cu nRUN tous denx. Son adversaire, 


k EUR NRRES Lls du géaéral Ma- | 
el Le Grand Tronc es: “tédut AUX TAUX l'osgieth 1 FATTC TIC ] Om | moolur ; ' er QUES : | \ Cl 1j. + : È 
D: D'ÉTÉ comme suit 4-#isl0s Qi ICS Bcrotn 8, CL mines rulnz, vst atilourd' lui général Jui- | — Denx Augelnis, purs de France 
LAVU L À YU (basis à Quéhen-> ire asie. r ax di s époes lOURICS pra M. I a1ra, | méme, ef coran ue brigude le pour Be battre eu DAYS Ctranger, ju 
men ee ‘ | fl “ û di dud 4 . Ge du propriétaire de l'hôtel où | ate- | l'armée de Paris rent l'un contre | autropendant tonte 
« UNETTES M ROSCOPIQUES | “à Montréal, lére  « 


ju «lu peintre LT tronvait aitiié, A { Iwronte. A prèe avoir beanconp perdu, 
" à di dut “à Lenuterne, trés fironr, vonluit gift I] l'un d'enx dit à son adversaire : #4 

P U T = ; a d AA ETU : ; “ | A | : É F 
Le ] R Le U T E V LU E JO. jt \\ ill | | * } | « û parie que Vulis Hit Lis Éuttx Las data 
s'uS UNION HOTEL. Déux gardes di corps dé service à | ce duel à dix pas.—Je parie le con. 
. CH vient d'arriver avec un grand f illes. ieure 3 dg | Ê IF Ê ss je tire 
absortiment d'optiques. L \ ersailles, JCunGe&, tous denx, ChALCS |{ FH41 PE, reprit lu ProvOote Je tire 





LL 


CL] 


LE 







fi me nf =] 


CL 


| pletent désarmer Jus il Iilic: riprin, qui 
_ Se connaissait à peine les principemélé- 
|inentaires de l'art de tuer régnlière - 


Ottnw, 31 juillet 1842. | LEDUC & GIBBS, | men son fromime, Mais, bizarrerie 














nc de Gavabalits él Adi prrésen- vigodrnux rt pour Mann vu noble ct 
| : Re Des k par l'esprit voltatien dont Ja Franc | w 40e Vona, ut uffeneé, j'ai lavan- ce. = , ae Lee PE au Mis té Poui noi DM USE 
RC —— Ten | LA) n | Le ” | à cn8ee Ramaines ; Gcolier de AIt était FANIETence à l'époque de la Ites- É _ ÉIUE leu le prénier. | Qu lit Cette lurenr du l'ex est VARIE | nous de Précienses nunées, lardis ue Chr . 
Cartes ù Affaires NEGOCIANTS COMMISSION NAIRES. | : iii ' pr lé ALL ol L! au HAUTE, tauratron, avale en nne altercation | porte: Toutelois, je VEUX ileressor lu L'ioncnt ngrénble, Elle doit Lien HInu- | que jour l'étranger Vient de ,ai lo el DOOMLLIE 
: | 4e Beauterne suNlerra de lui Lise tellement grave, que Walgré les ef- partie, Je loue 1m lurtüne coutre lu laur lé Lrlandais gui l'orit provoquée ; dés plua Eranidis sncriires senmparer, des 
pe | — CHICAGO. IL.I. | a la première passe, et an -botit: ‘de | | 





forts des camarades, désireux de pa- | vôtre. & J'accepte ! s'écria lo CRETES LT 
cifier l'affaire, ils en avaïrent hppélés à | gnon, * 


l'ultime ratio dela force ow dé l'a. | Arrivés sur le terraiu, l'Angluis dit 


squelques henreé, i mourut consolé | 
Lo I se dlausc » N € ‘ic . l par ja religion, qui par Jonne tunjours 
| Hi repOntir. : 


He UUVE : fois cle R , [Plus Deux letras qui se trouvent. à notre 
eat ur lois (le ELITE qui porte. Hi bénoude dh les préridre nüde- 
<,  SOPAPE DrIEMIRIQUe CSL pas ONC | mêmes. 08 Lord if fasdlrait trop! d'étoh 
| ad €: -.] | terrible : ulle CS TL beaucoup, 











: 1 L gner ; plus lard nous n'aorions que d' : 
: | | dresse, l'épée ! Vainément, sûr le | aux témoins : — Vous m'êtes farants | 64e ne mord pm, Mas Inüules regrets. Le sol est à nous 
pe Negociants Commisaionnaires on genera! 5 Wuviques ürs aprés, 5 deénx terreiu, les témoins avaient de-nou- que si Monsieur ne me tue pas, touite | wyani d'êtré aux éraugers ; sachons ii 
| bé ee pr Uvérent ef C e | ME ' on + | n° : he ! à nos én réhdre mulires, Cd n'émi ä J 
TTENTION ; gel "TRE di de | Présence, | vous eherclré à “arranger. Faffaire ; | sa fottune appartient à moi et à 
FTENTION toute purteulière das PET à LL FPE | ' d 
A us jUuté dans les nains de M. de Lumot- 
: clrai de 
1 


les deux ennemis no voulint faire u- | mes enfants, “ 


| jte, NA on an ep _ régri- éüne AE s'étaient attaqués | Les témuins firent un goste d'ac- 

+ _ en | ment d'infanterio de la garde, lañtre LAFéC Un acharneitient tel Qué tous les tquiesement: puis ils placérent les 

Ale. #. darrigua, | LARD, JAMBON, FLEUR & Liane celles dé MÆäde Lacroix, sons deux, À la à 1e na tpites s'étaient eufor téeombattante à dix pas : le pistalet à la 
| MOD STE MILWAURKEE (WIS) + {cal | 


celle conditions que nous sanverons d’on pé- 
nil trop sérieux notre religion nos rnœ Les , 
nos Langes, nos lois, n 
Emparons-nious du aol pour l# colofi ! 
combien d'habitants duns tes vieillont 


On lit duus l'/nquirer de Kich- 
mond : 
* John Mithell, le- patriote irlan- 
duis, Va commander nne brigade 






Mau roginentde lu-garcde rés Jusqu'è la garde, Portés mourants | main. L'offensé devait faire fon au 





TJ, Canruns. 
















é tObseus Qui sant trop à l'étroit mur levire tartbss 
Le | ponr aller à |n rencontre dos Meagher pour Y Siablur leurs iamullus, Qu'ils sé brd- 
SLR eue RÉCOM MENDATION : | veu. Yetta officier, mortelle. à l'hôpital de Versailles, nt placés pur troisième appel de AAIn. Muis avunt | et des Corcuran, [Il est depuis (Ua: | bent Er de prendre plusieurs lots durin L 
M RE CLASSE me HE ‘GurrŸ AuMoxv, Ecr. Li frappé resta sur Je terrain. l'une’ Adieneo inadvertance datis In que l3 second eût été donné, sou Via- | tre inois ici, où il cat arrivé directe: | terrains à cnneédar., : C'est pre befle et = 
Li À MER D'ÉTÉ Hs dar ‘ 4 nil * (580 LL MM nu. méme chambre, Ta continuérent, qur | ä-vis s'était Ini-même fait santer la |unent de Paris, où il réaidait depuis | ND rase # d'htnlen See 
4 pa Cl 1! w M ñ FA , : El F ÿl Pr . , # | rm " k . pe | Ê NT ï L | ss 1 F au L LP F L pa ] LE Lx L 
Hasiizemenrs D'Enxranrs. Orrawa, 28 Août, 1862 t ls she de \ y ent ve sig leurs lite de douleur, | OULrAge sur la | corve lle. Ces anfants hériti rout de Frans °F ANT nn, : C'est un grand terre! Conbiun aussi de JUNE gens dont 
nn retr ., | A ré] ñ} Cet ‘Later venges ‘| bondho, Le com init qu la Avalent près il in million, Car 1l avAalil gagné DPurt ta de ln BODEBSIONT, les Les ! Tera urnes s'étmlent sails leur ange = 
pas ETATS ! 4 la core de : l'AC pour roncire wi | commencé l'6 rés à la MiAiD. La hai- {#0 part : ] advarsnine ne l'avait LL de L'ondant LL à | séjonr an Snd, M. |ter d'étotrortiie etqne ln Verliiue" # 
: | | té à la fuville ropale et à madnme | ne sGrmblait ranimer dans leurs coeurs !: tué, Mitchell avait été l'avacat conétant | Presque toujours ax Léponren) : Qu'ils = 
MAISON AUMOND, AUE SUSSEX, TROT T . la dnchesse de Berri, leur fille hien- 


Pis-di-vis la Rue York 
OTTAWA 


ar | - [et dans leurs yeux l'étincelle de vie 
| aimée. Le Parti révolntionnairt sai | qui menagait de s'étéindre à chaynie | 

, SE vec CMbresscinent l'oscasion d'un seconde, Les senrd de Fhopital, Mines de Cariboo, 
| | [bal offert à LL. MM. par le. duc constéruées, pleuraient et prisient 


d'Orléans, an Paléie Foryal, bour | 
DISSOLUTION DE SOcI£TÉ |A vis aux Contracteurs | 
| 


f. , . à | Dieu. Averti par elles, l'abbé Gi- Les dernières norvellos tonnes de 
k re Hs hr ht dus si | rardet, ex-ofhoier de la grande ar- Cariboo sont du 3 Nopt. 
aidés, Porore de Globes existant. N Con- | mé. e dé * clé 1 4 le iNé j, 4 , 
——{(}— L tai : D mée, et décoré de In Croix des bra- Ceux dus InNnéenrs Hi, 4 cette Cyny- 
| Forest a ci-derent existé entre MM. D"; rte déaun ee est O8 Personnes com - _'hehéemens d'incendie, otgabisé aroc | | Ÿ 


bientes désirant cut inévesln cor ire Ven, ge arésarrte toutA coup devant ‘ue, étaient CU possession de lors 
LAPTÉÈRRE st LERAAU est dissoute de | SES ed d'une maniére be tem, ir - chaises Qu Jard , furent les pre- 
ot mutuel. 


| leve À : 3 CL 8 
Huupe « À " ! eux, À la vue d ue ROUTANE, ofr- Gba Lors Eusnient plerné récolte et re 
— _e #8 # % nitare de portes d'éclnée pour las énnaux «i- | QE TES Inenre dm StHIStrée € wi hrüla ! ) 
ani era Sochété seron 
par M. 8, LEBEAU seul autorisé à 


ERP Éd ent den terre, eux , puma ‘ - 
«de la si SeSSiON, Le .. |reñt ün pen dame tds 2 pe leur 
“Sa sagncité politique lui AVRIL | gloire! Qu'il Mérrosdnt de leurs sieurapen. 
fat deviner dopuis sd out le dé- tant qéélqnes aiéés et bird ln dé vèt- 
mew brement ‘À l'Unien, [la deux | ront bonnétes et paisibles oullratéur pro- 
fils dans l'armée, capitaines, qni ne |Plétaires aisés et, Peut étre, 00. pau] plus 
sont distingués lune Les deux d ins le | lard, rclres bubitaute [| l'oub op pu i 
d | 0e trees font édchés dans It téiréz Ta 

derniers combat, Le capitaine Ali | gent ent e6tiéitané ln bein : fat CAT CTI) 

chall, du 1er volontaire de In Y rie | qui les 2% fait dort etiies met déne la wôf- 
nie, 1 été Llessé dans les batailles de. Len en y FAParDugsnous lu sol per, ju 
vant Kichmond, Un troisième fa | °%1enser. | 


[| 











| 

















| née cependant de l'étoile de l'hon-Téñéiliaient de l'or déni “bond moe. | Combien é le à” 
: nations sont PES Une rl LUS ati tilmanes 14 | | À ' | “ete en Encofé dé porkoi noté” Hénr fe 
fugue midi LORD gene ue barons A entr sito de | ve, ces glheur qui vont mourrir | D’aitres, auprés d'éix, ionrafant Rene Mitchell, dans jes | amies séstenpds émet ares 
. chain, anroir : tone tour: 08 008 Panrbone. [sÉerient “Nous ue voulôns pas de Presque de faim, Les fiyres étaient | Etats Confédérés, SU (Op | rapide pour. qu'éllen (lient) œi 
OHS LAPIERRE ‘anaux de Williamaborg, Une paire de por- Ton :#conjurés étaient à Jeur poste. Fa HE #4 et “cherté excmaivo La: vinnde! “Sa brignde s'appéllera ragade | etur nvec ayanage! Pourquo 
' | | tes d'écluse. bis: épis | L'un d'enx, Alphonse Signot-fantenr | Prètres! nous sommes soldats r ent fe js fo nn | L ha = ft RS DE É dr) ral telles À LU RO er 
| O1pt. ‘a? ss one Canal de Berbarmois. ent 2 | d'AN may rit livre intitelé Apoloyis | “900 des espucins j retirez : vos, | fraiche se vendait 65: soûs lu livre et ad Slam | 
u Canal de Beaubaenois. . . ; Trdis paires "  ‘ F2 " 








Marian , . Le’était l'été ritif le ile 
€ t | ji À d'u duel En faiennt Ne tribune d lun | Monsieur, Duus n'avons as besoin at 1 tr ri æ, SUeur 
aval de Lachine. ..;,...{Une putre - nf. | j | de vous!” ef! né Je blasphé marché. La misère sévienait crnelle. 

Les portes dofrent être constraites dans le | mumceau de chaises EL. hé ca pur le | ne: . À nan ssp ne ment sor le plis grand nombre, Cln 
voisinage 46 ho on Patte dés Oananx et li, feu, se mit à pérorer à Puis aeseun- là l'insulte, Wa détournent là tâte redontait une . révlle famine et ns 
Méne e nn blée,, au nom de Cnmille Dosmoutine,! 8Yee un mépris oragent. L'abbé!) | | É 
le Se QUE 


vÊtÉr am et roartyr de lit [erté La Girardet, impansible devant le feu | horreurs nunvndes mineure ar 


Il se confirme que les doux aides ds pr 4 me ie 
de camp de MeOlallan qui ont été ar. dons tandis ni pe pt pi drép 
rêtés, ne l'ont été que pour de légè Pourré (rom Xe rare R 1 lue 
rés fantes disciplinaires Le bruit #4 lé dde Pan Pr, HO re 
que d'autres officiers attaghés à l'é- 7 





ss D 


. 100,000 Dollars de Monbys. 
PRIX DEF ABRIQUE. 






































- =—ÿ . | « : racher les Jambôaux de viande à des | tat-major du général sermient incar. 
u | Peit voir lés plans ét 1 “eifiénii boule Évoutait atientiv leur colère, 1 ph aat-f es ir 
WEI L à h RAUKS DOR F Lente ad: —i se rer ma mul Corel | > atla ntive, Jorsque, tout 4 , “ ere, Le Res 1: chévanx morts afin de s'en alimen éérés, n'eat pas fondé. 
. ; | # Ocrogne FE Coup, ( Lamerenn, liemtenant au-Ge | l'était devant celui des atteries en Le 
ge | (ES Fo rt. PATES Se Dhneertée he che ]n garde, et de service ce jonr-hà an | Détmies, s'sp che résolument dur! " LP 
r” Pour lé Caniite. ions imprimées. © Palais Royal: vint interrompre, en | plus exaspére des deux, ét Ini dit en’! mis : | _" 

Attenda Pétat es , n006 offrons ao ‘les sou iisstôns d'otrent peter 188 ai gnorant l'orateur, le contre de «æ | fui montrant un soldat debout au! Rome ou la Le enéanexr LRooEÉ had ie 
pablee tontes nos andisen à très bas | Enatures de demx Porones soitables epmen-| 7 £ ge jt -}e = à mort vé Anosäta-14 donc ption sniran- 
prix. tant À garantir l'exécution cngrenehle - | qu cl appelait des à que roro ntion. | pied de sons. lit; ne caen 

Nos diet launte 0e l'ouvrage, Elles doléent être | maires. 






te de la personne da dent des 
Etats-Unie, nous est fournie: par le 
42 Nons Le 





ge. veut duel naires, BR “ Quel est 6et home ? so" NA. 

Deer Ven pr nr ons DE] Ovvduit ax 60/2 l'opologiète du Que vous importe ! Frs 6 ne 4 a mr Ladiger. | 
Méaens à duel, y main pe. Protiière | —] @ vouk lé dirai : maie arant ré- général Garibaldi à Marsala, n reçu produisons Roretlnens sans en re: | 
T.MRUDBAT, in her …Ÿ du Li mA A ve “ dem | pro noi Quel est cet homme! | sg consécration qui mérite d'êtrerap | trancher un mot, Hesant à son an- | 


Département des Ti PE bout du monde #'ft à fhitété 1, déraoT M tot OfMiciér de "a portée. Le lendemain du jour où Ga L'évrtonte ln responsabilité de la and | 
Goédie, LDelobre 18032 af Fe. J qui Aniéint lex proaitoh lit: 10 dh.| nie, “+ | | ve 0 (HE 
h Far f,. os Ji 




















‘ ribaldi avait pron son allocution | f | Ju, he dr 
“à trouvetil foi?" il so rendit-à l'égfi pour entendre! «... qu'ilést laid, ce n'obt l'ait 


ii idee 
C] 


4 
LE 



















9 LT Eux / #n ci | 
AUDI Fit n 





F 1 s _ü n BL. Lt | r Ligue UNE | é 





Led T 
de 


















































police vigilant ces il manque quelques lettres cette | Frelighsburg. À | de houieuses 


|[nête, qui devra maintenir la paix plu: |*emsine. Nous nous sommes à 


yens et de lours propriétés, au lieu de |'nôm vénéré & | 
Croupir aux auberges, aux maisons de | de:Canada. Der Pour bauiechs _——— ln es: 


| jeu et de pis e., « d , lésn su 9 
t P'8 encore, comme c’est l'oc- lége usqu aux plus hauts dignitaires d'uv boulanger rendant son pain à tel pri 
| prix 





sujet, mais il semble qn'on ne l'ait er angiai 
qu'on ne lait latr voyait en lui le te national anglais : cune considération, ls premier vende son pai 





























































































































































Leité, et y s iter ane | nous onuner si dans leu da pays, et | 
x 8 pard aus leurs anno - à Napierville pe QE va ur années rai, le boulanger, duut la marcha üdise à grès de l'opinion à , 

de us bté l’objet de honieusvs spéculations publique en Améri- 

Lu] 1] arrivée à. Montréal, il “di | ei Le point sur Le quel bon nombre de ces Évorable 


postes, veillant à la sécurité des ci | | 
cito- | jéter la tache du déshonneur sur un re des meilleurs auteurs Anglais. Sos me je Qu, mnsren nes es les jeune Séohe à 
: ques parts ve- | pêche dn comte Russell qui n’a pro 
pro- 


Et en aflet, que penserous-nous à la vue fonds publics 


Nous avons déjà dit ur 
1 not sur ce | nur tous avec | | | , 
ous amour et respect, car | 20 Lauada pour venir en aide anx ouvri odustrie, i 
respect, aux ouvriers industrie, il n'est pas probable que sous au- | rénéral 






















3 


Ne 3 4 : ; 
ER RS ; 


ee 





tre fait ulation de ‘a circu- | vançcait du côté | 
aire Drou ‘ v EL s M Lagrn 
de M de L'Huys pro- | tête de 40,000 Lenmes sous Tintons 


| que, jusqu'à ce jour 
| a touj “|; 
À plistegts russe l'a toujours re- 
Le comte Russell commente en 


ontre, ls décision de Sa Majosts coun- “> 


miliaires, C'est à la suite de cotte euire- 


». me 
6 € me suit : Après avoir mürement ve qu'un changemeni de bass à été decidé 
[56 tous renseignements P. | mit ct possible pue-Burnaide, pour ne 
— | | | Serre lee | d'Amérique, la gouvernement est 1 œe ssbonle parce mono 
| avait lieu le bal de la! unft e sa jeunesse |-4e ls » je"autage de l'inpuissancs | pen ge 0nciure Qu'il u’y a point lieu | GE sit iscemamment remplacé pa- 
« partie de ces vonnétables, 1 ue * l'Hotel Cham "|vocat qu'i ions ismei d pui gp" ve gen ma gl mp x | 
CE Eten | | bre « | … jamais 4 8 et ne éral accept | | 
moins dont la conduite et le aient, * Ds, PP EE l'âge de 35 ans, l vie on Cliale ot | énnmerts 2 2 ss htrbent à | position snggerée ct D Ts de | | 
Fostene, ai Le de’ces dont ae, ' “cheta une terre dans les eantons de | Pratique habituellement, _n asbington empécherait le bon effet Faits DBibers. 
tions qui Mb des dépréde- |, 9, Crnx qui sononcent dans les : Pendant la rébellion, il fût Par mon ge y rés “oi pe rapport Pos par pan” En + uence | 
| | re v t bi va ur cett rti _" qui où aux te Russel] 1 |. ve z'ancesr. aujourd’hui, ds 
D en Le 9 POrtUN | besaius de la vie, je placerai au premier uien£ observer attontiveménit le dd de New ork, Plus de 800,000, 000 


PrO- | que ln guerre retient dans l'inaction. 


— Environ 70 à 80 chevaux ont été veu- 


que, afin de saisir une occasion plus Fe : 
| A iuine dernière à Sianstead à des ! 


tôt que de la troubler, comme celx de cette erreur involontaire | Pendant pe fee Ppose d’ | 
| pe ryu ire ue temps la Gazette iquauts, ont re d'assez belles en - Le gouvernement de 8 
| To fréquemment de nos PP reMQque le journal eut été sous | Montréal: { fut ensuite attuché au | docile à (ia7é Ie base an prends us Majesté communiquera d’ailleurs rs *gonts du gouvernement des Eiajs-Unis. 
remplacer les connétables | pros. Herald où il ; t resté pendant 18 | était le prix des Pre Lla réalisation pme français tout avis de _—30 | Peu 
eme A ar hommes de police —— ane. €. à paure. 7 "20" 0t des péuibles labeurs | Washington ou de Richmond qu'il sont pod _ l'Anilerie Royale | 
n 8, qui se tiendront à leurs| Une malheureuse affaire vient de M. Kinnear possèdait béauconp de | _ !l'est impossible pour celui qui est queique | POMITS recevoir sur cet important | % , De bervirent à êsen iouee le rh sh ' 
ir un | cvP0siésances sequises dans la Jectu- |, Gen dc qui se pratique dans | Sujet Dasrfivée récemment des Provinces d’en + 
branche | Times fait l'éloge de cette dé- de 


Nous rem quons les Ji ui 
vantes dans mn article de joumel 
du Sud, l'Æxaminer de Richmond : 

Nous en sommes venus à haïr 


|duit d’ailleurs ancun effet snr les 


Cm mag de quelques uns des conné- | &e@ 
les d'aujourd'hui , des ou civils, lé nom de . Peudant qu'un auire | , Shangaï étui | : 
| M, Octave Crémazie était " rm re le vead ou sou plus] ARgaï était calme. Un engage- | tout ce on: pe 
prononcé | Voici un tableau des sommes souseri Ti nous dirons que tous aussi experts les | nent a eu li a de "E out ce qui est qualifié de li * les À 
Es riles uns que les autres à juger de el de les leu pres de Kungpoo Cri- nègres libres, Je femmes at, 


} “ 


américai : : 4 li 
cain Ward qui a été | lonté libre, le libre penser, les enfants 












































; que comme une simple sug- de Cons M | 
0) 1 l RE ER PIS ŒSPEERR Te | - J fi h e : 
LE par les amél de. » ge - réellement à cœur de nous en occuper a osméres un grand poëte sans Québec lee: E (outre) Cr lie pour alimenter su boutique ven _ JAPON.— Une dame et trois mes- libres, les écoles libres ettoute la sé- 
à vip De ce jour a été payé sérieusement, et contribuer, de tont TTLA&LS malheureusement aussi | Hamilton, ..,,. .,. ... ee à “1 F are ce dernier s engraisse, en surchar- | leurs ont été attac ués sur le d quelle maudite. Mais la pire de toutes 
ns , 06 .qui une somme | notre pouvoir, à l'adoption d’ un grand faussaire dont les London, ...,.... D ue 1,649 [geant le pauvre pour son pain, des pré- | chemin ve | Brand |ces ubominations, c'est le svetè 
| pt une mé- | actes | . 8,000 | cieuses & min par Le b d se . y yvstème 
e lot ' ‘1 fs L Pargues de as asbl oi 1 p brigand Adan e = - { 
ue de cent | sure qui veille à ce que not 1. | viennent d'être dévoilés au ablie, | 202%... 1.190 |uravail sm: frui pénible journée «ie satell : tan etses | d'écoles libres. C'est dans le sveté 
ts de | bation { k ee eotiot | Valol cette malh tem À Le Le à PTE UT » don! le fruit est parfois à peine sutfi- | FALETIITS + CharléLennox et | d'écoles libres rl les ir < 
4 | Pation reçoive force et appui. Halheureuse historre ré- | Guelph. CT es | PS Pour s'approprier seulement le pain qui | Richardson de Shangaï ont été tué MAUR ne vervie-A age 
.| Nous ne sommes pas les souls |*2M6e dans deux articles, lun du |Otanabee.. 11 ("7 400] aueinl üu prix presque fabuleux. Le ininistre britannts at ie [terre qu'il fant chercher la source € 
1 | d'ailleurs, qui déplorons les consé- | CArnicée, l'autre du Daily News de | Paslineb.….…. AT + pliée rires dans Pordre, comme du | nu dans cette sangl Les est interve- | pernicieuse de tant d’infidélités et de d 
nences «lu sytème actuel de police ; Sue, dont l'Ordre à donné l’ana- to SU AE …….....  200[du peuple, et qui le régions ar ee 1 | France. —Le er ri la | … se dou] Sd vob : 
[ [E9acun eu ressent plns ou moins les | que nous reproduisons : ST apres ee 86 | qu’il leur est donné de tra, tes os da RS DE : que la | ue ces es autant de Sodomes et | 
incunvénients, et est prêt à anne M. o Crémazis, di envpsr ls — | suivant leurs v ravailler et modeler | l'épouse de l'Angleterre et de la Rus- | de Gomarres it d < 0 
f | prêter son ©, az , dit le Chroniele, L'ase | Total. qe ani le ves daus l’anceinte du Conseil | sie eat en faveur d’ : , EL de 8a Lerrée un repai- i 
concours à une convention qui ve las quatre oa cinq dernières annéve oui | .........872,061 | Municipal, de voir à ce que les nombreux [la r 4. un ajournement de | re de fons et de. déclamateurs 4 
| drait l'initiative dans le Ah L x ) En rer avec laide de crtainos Perses ES Nous d se 0 trs _ . sont pratiqués juqu'é ce ps [ES ne Amérique. , [lants. Nons détestons ce sroiane, Le : 
Nous reviendrons prochainementeur | on intégrité. Ceci pes confianc Miance dans ee “Yons faire remarquer | à et le Se ss ir deirie, soient rélor-| À AUS. En Si nos | Parce que les écoles sont libres, ” à Ep À ° 
le sujet, et nons ne : tropbe inévitabl ra jusqu'à la ontas- Ée rapport à l’article qui atrait à aus pain établi, comme cela se seignements sont corrects, l'hési- D... Ji 
FA ' cesserons de prier On! dée HaDle et la fuite de M. Crémaxie. | 1 police, qne le caractère éauiv ue ire, ns À he loutes les villes du | tation de Angleterre et de lu lènssie Un correer dut dla 1? : N 
q uanud nous verrons 1 rouvit alors qu'il avait : 4 quivoq comme du Bas-Canad | Se DE le orrespondant de l'Æagusrer dl 
«| B 1h tâche AG- d M un très-libre ane nouus drétons À | tabl À x à; Par une loi tonche EH BA tin. ] . él Et ; PI : L | SE ngusrer « e o 
complie. ouage Ces noms de gens à qui n'avait pas de- | h ons aux connétables | équitable, accordaut justice aux consomma.- | te t #8 élections récen- | Fhiladelphie nous fait connaitre que se 
_ mandé Permission pour cela, qu'il avait von- chargés dé maintenir la police dans | "5 comme aux bonlangers, à chacune des 2 à restent le progrès des opinions | les négres, libres et esclav re 
t f e8 
refait les siguatures d’nn certain nombre la ville, ne s'attache nullement wentes modifications que subit le pri Pacifiqnes qui prévandront le | trouvai ; ME ri 
Encore le “Pays. billets qui avaient &té force ombre de ouames fa LC D de ent, nous | à farine. prix de prochain Corée nt dans le | trouvaient avec l’armée fédérale, ont ri 
d’en conatruire d’autres en différentes a. vaisnt entre les maine de divers | _ 10 do 16 a, à ceux de Le prix du pain sembl STATE OUETOS. | Presque tons gagné le Sud, préféran 
. gr À a : . marchands, | N08 compatriotes qui apparti bii TE \Dle avoir ici été éta- ? { ph A À » Prélérant ü! 
P et même l'un d'eux est à l'œuvre @ Quand notre confrère du 2 courtiers, usuriers et autres, Une RS J ppartiennent à | bli par une vieille rontine, alors esclavage et la vie à la misè 
Moment. Disons nusai ton | | U Laye no | es porteurs de c : sssemblée | cette institution. de Pare était : ue le prix , se: . re et an LA 
aussi que la population | Peut aller à cl l PT bar vol. es billets st autr ait élevé, et que les boul |mépris qni les accabl 
de Ripon ect °xolusivement pr rer pe Léon: sem Papier sur des lettres, il rasefalés lion au bureau do MM. Panel oc = . pre auraient formé une re. | en Nouvelles des Etats-Unis. Nord | MORE: Cned se 
catholique. service religier ; # " US. vol, mardi; le montan TT PRIE — 4 . r fixer le prix du pain au: Re à ee 
fert sspt où huit fois das le ho F wi Dans ba fuite il nons reproche d'a- faits a été déclaré être Lu Feist avol ds derniers froids que nous | frappé d’immutabilité, males [a De ;e M0 | On lit dansle Mess Fri M. Ingres, le célébre peintre, d d 
à des jours fixes dans une maison nonvelle- voir falsifié son on nous tombe des. |"*: 814,000 seraient dûes és Frutès: pe ns eu ont fait fermer la petite | éprouvé la farine dans son prix, u Ne s | Amemcain de N ve er l'ranco-| vient de composer, à quatre-vingt- 
matt construite qui sert de chapelle se ne. | eus et que nous lui. aus *0 78 | qui porterait le total à #100,000, sans en > | 28Vigation. Il y a encore dans notre | dernières moissons de l'automne, 7" b 8 Aew-Lork du 19 no- | deux ans, un tableau qui sera elassé . 
pas < mu Qui sera le presbytère un peu | ‘‘on nous touche dessus "+ eme cela, 1 dettes courantes. Pour faire face à port trois vaisseaux d'outre mer et | Rte échangerions volontiers de cette ma- és ma. j au nombre des plus beaux qu'il ait un 
toc le SN gl éme pot Comme nous ne gardons ni la file 85,000. dr pp ee 8j ent éstimé à posieus goleëttes qui s'apprétent sr Lire s'ils “A RE ou re SPIRITUEL, pour 2e tableau représente da 
air comme un seul homme avant qu’il soit du Pays, ni nos manuscrits, nons ne | Personnes connaissait ja aride" Late de + eve r. Le vapeurs de la ligne, | à la baisse des prix de la farine, et qu'ils wandant FRE = Stat Unis, Regal mnt Jésus au‘milieu des docteurs. ef 
qutpess Tout le fait d'ailleurs espérer, | P'OUVONS nous rappeler si le rédac- | 2% "#"40tions. Len affaires de la librairie |" cPelieu, entre Québec et cette | dent adopter Puniformité proportionnelle | terre et de mer. a donné l’ nm | en à UPOn, soquis cite | foi 
Aussi celle mission prmet-elis d'avancer |'tenr a écrit toucAa on fombe. S'l -émazie n'étaient pas assez i es | “ille, continueront bablement | P°2: !e Prix du pain. "re et de mer, a donné l'ordre géné- | toile au prix de 150,000 fr. En même. | Il 
1e idement vers; son organisation parfaite. | eu errenr ty} pas | Y à | Pour justifier le montant des billets que l’on | leurs vo jusqu'à la fi Tout en vous priant Monsieur le Rédac. | ral suivant. Nous avens traduit er temps, Sa Majesté a élevé l’: * 
Ele formera bientôt une véritable et belle Rèe porepal ue nous serons | ‘8vail en ciroulatjon, et il est mtessant sl ar ds la fin de la se- | teur de onneg, Pobliontiou aux lignes ser entier ce document qui caractérièe er, ss A élevé l'illutre ar- L | "e 
de gr cl gr eg à pe se. pas pol 24 peer Nous ne oie 3 lé ae “or êté suffisant » P rochaine,—{ Ordre si monenrn sujet trouve de l’égho ds les mœurs publiques de ce pays : die BUS. à sa 
avec plus dlauité | HE IA vérité, étnous ne *... VB Pourra soulever la | —Stir l'O | | » J'œe les soumettre bie + Washi a 7 | \ 
ot plus facilement qu'elle ne | | Notisllnisse Lie question de savoir à pt SUT l'OUttawa la navigation éat | hamblemept à | id ne! ashington, 16 novembre 1862, |  —Le shérif de Lonon, d = 
qu'à ce jour. L pau 5 | crainte, “a faibl, _ pe er la qui connaisg 1ient La, nb ie eg férmée. | mais partblièrement à ren, sal @ Le président, commandant en æhef | "4da,a en mains un ronde paie de Oz 
. Un a Aiblesse, l'empire des pré- | mis, et si leur sileh ges. ct bres de la Corporation | 00 0- l'armée de terr .  |sipalité, pour le compte du f : 
St. À rs MI DU PAUVRE. jugés etc l Dr leliée à ce sujet est ou ee di Poralion dans l'espérance FX . # de terre et de la marine ni pi fouds d’empront e 
€ ge “sf sn 16 nov. F iLa Éd ohlée dvi toui® À pa À at Aa félonieuse, L’a [an le, resihent examiner la question et voir | désire et impose l'observance régu , opens. se bare pan a re .30, } M. 
suite dans un prochain | ant ÿ change e F | | urait notil , + x | _- is de collection, | : 
| Mens et tel sera notre motto er” % °8t | mazie set sans doutgr(e À vain se Ce | —L'honorable M. John Az Macdo- | °* 21 faire une ina À he oi Fa da dimanche, par les officiers et | des intérêts. Cette somme est due pour les 
—— _ esclaves À mentir disait À Do AUX | jeter le plus de lomière sur tvotes a T8 |nald est parti la semaine dernière Croyez-moi Monsieur le Rédacteur a es soldats attachés aux services de RTE 1859 et 1860. Une taxe spéciale de dor 
nr on ina sn res UE LR po Pair Ep pe QT ns mr, pr pre D : 
| le lan age de le vérité ”__C | d la ü, ré ne rien connaît re Ur des affai de la Com ne d Votre serviteur très obligé Es homes et es tes du repos heb- yant un de 4 "81000 de un homme pa- 
W. tua, | cette Îiborté courageuse es ns Un À very À de Pentreprise. | Prêt du Canada et de l'A ngtote e | A | domadaire prescrit, les droits sacrés | en sus des autres taxes" °" Payer 180, 
rs - rageuse n'exclut pas | bon L l'assemblée | D. 0 - AGIT, | Ctawa 25 Nov: + ®! des soldats et des matel hrét: On voi 3: : 
———————— | la prudence, lu disc | ir une investigation cum dont il est l'avocat : il d or. 1862. telots chrétien voil que s'il est bon d’êtr | 
2 on, Redacteur, reusement le rédacteur du Pays ne sombles prochains. gr rapport à une as- | no assemblée générale des action-| M. Lindea A ET 1e plus élevé X'a rm qualité a aussi son men Le * k 
Samodi tin, 29 Nov Te — Lasers ; Fe ni l'âne ni l’autre de ces belles | Pour le crédit de la ville, le paire d En | moe Nr avoir lien prochaine- gloeorre, gr À Pie oies  Lsonmission dos AL re la F A° Hamilton, qui se trouve dans une pos:- 1 cer 
matin, Novembre 1862 gr os 4e au an ést prêt sr À 22} LA Ver Lo la nature des | 7 nures. ne À rte précédemment prenosé£es def PRigent que le dimanche, le ar mt borde pen 4 Ps » corauiié isa 
that ne renann tions ue | | U u M. 0 : na |’ % 3 io se 
.Pouvens-nous avoi | prit de Beat rare e contre par es- | être commises par d’autres _ Îr oc — > ministre la À ci Pen 1 wis, | QI I armée et dans la marine, se ville, et le conseil de ville, parle ph heu de 
avoir une police ? N: | Mazie, seicut comme de croit exposées | Co Len | cÈ mentionné le discours du ministre déjà | bornent aux choses de stricte nécessi- Ucoup de mauvais vouloir à donner cett , 
ons croyons qne son ‘on Il n’est pas bo RRESPO A ES ment »j Ministre entière- | té Yi nl "4 communication. —(P dns mé 
Les fréquentes clameurs qui sé tombe dates nt pas Ins fra "0138 | mercialo de elles eat pet og | * |ssnant Épnde rieur as main fo Mila discipline, caractère dos is tin 
j lèvent ds léates | ll # | uo le “on nos Fe ns s. neAIs damnation ” rés Pansent sans con- — | de M. Linden ge e plus saillant du discoure PrCes nationales, né sauraient souffrir ne cet 
| a s parts, et les aom-| Snx sont inc (LT e essus. Les st Depuis pou près via: re M. le Rédacteur, V Pas ras D SEE que la cause qu'ils défendent sdit nifte- RARETÉ DU PAPIER.—I| y a quel- rt 
1 griefs qui no compréh | ans, dit | ; ; F q opinion rel | : ; 
| q us sont ex al” préhensibles, même | | F gtans, dit le Neuws, | y RE ie pinioa relativement | en danc la p: er jue jours il était 
Ê , L. : su pose our le rédact. | à », 6 | la maison J.& ©, Crémazie, à fa ri oulex-vous entrér dans vos col à la reconnaissance - Ser par la profanatiun du jour it Presque 1m “ble 
le réd | ite lonnes e où | | ] possib] d 
ue jour par | | Ë édactenr du 2 : , ommeros le | pt andive des  C°s u 
J par les paisib} # qui « de lib 1 d e 8e pr | 
; : Paisibles cito-| nu ou nv 4'ay8 qui croit | de librairie et d'articles de Paris, e Compte-rendu suivant. Etats du Si, noae devons sent Jeffer. | 1 4 nom du Trés#'Hant procurer à aucun prix du | 
Ji # des différends quartiers de la La ÉXPrés#ions (qni cependunt | Ville, sur ane large échelle, o: ju GE ve | Mardi dermer, lé 18 Novembre, j'ai assiag | "°® Davis et s68 Go ont (a es Ets En ce temps de détresse publique per d'impression à W. Ingto cl #5 ee 
ville au, sujet de notre organi |! OUE pas d Cqnivalents dans notre | Salastrophe qui vient d'éclaier elle avait 16 à la bénédiction de la nouvelle Eglise dé du Sud une nation à ndante. Je suis | &doptons les paroles de W hic que, ational À : d ee lite 
de police, ou plutôt l'absencetétifile langue) ont droit de cité, ee a sans tache. Des 1857, v6 à lé Mg gucore an monument 41e Durs à penser que Îles paroles do M.|en 1776: “ Koss ee Se he eu un jour de la se F . TA sk 
: : ! : nmoins, 1 it 4 8 rnel de sn lt: sladstone t ioni Er À "(| Sr ES Le © aa | : | male Fri - L 
"e corps de police effectif et sus- | de da Mi] grand fuiseur | était obligée d'avoir po el Rat er eee dt reper à 6 & sr bennooup Er st Cl nes besoin, EUur servir Dien et leur pa pl “slours heures de rétard dans La d'a 
_ Ceptible d'opérer et agir efficace- An  pss = un pe qu'il est à guetter Poe i (Nails & cause de |a vatifedes af- Je ne puis reténir Ua séutiment de r “re. | le jour n'est pas loin à Moment de- trie, de 8 abandonner au vice et À l'in- | rage, parceque sa provision state tai 
ment toutes circonstances, nous a sage n | mot sur le quel il Here Edo eur du crédit, la des Tee td" g nan que les grandes puissances 9 |'MOralité.” Le premier ordre donné | éPuisée et qu'il ne pouvait | < 
° im posent le devoir de nous y arrêter rait avec re Fee qu'il pour- ir ul Ka rival cofledter ‘, n.. dlcntinrmg bros des hommes a” Dore pepe Poux mettre fin à ua hor. | PAr le père de la patrie après la dé- veler, P 16 la renou- x 
“un moment et en dire quelques mots | pour | gi or ke pe et de plaisir | fon sur son ineolvabilité. Lbom, oup- servir à ses desseine de parmis s 224 pds partie de 1 Gaulle dus prete se claration d'indépendance, indique Les chiffons sont en ce moment à reu 
RENE démontrer l'inggnséquence | ter son attention ni dde »: por | nnnnoendhui, ce système res 10 Fear s'est elle que j'aporçois dans ce sole inf") » Bouvé qu'il était une nation. + y "it quianime nos constitations, | Un prix exorbitant L'Evening Ga es par 
D critique dont ie | chou, et contribuer pour Se PE Cercle nite des nee ent le |géodreux de Baise acc e ann | egiomonte dans co nos fennede | © Le général Je l'aonrne re conf. Les Boston dit qu'incomar est + ne 
| : qui en découlent, soutenir et animer la d' : | conleront Avec r | | #86- | duitéà bonne fin l’œuvre si 0 | bonneëi rai ns. Mais j'ai de P général a l'espoir et la confi- | sera de luxe de se | | 3 | s 
“La renomuüée de | si not MOT IR discnssiongr | rations féanci pe pe + he les opé- | levef un sano l'œuvre si chrétienne dé | rs Pourg@ruis que quelques | Ance que tons los officiers et 1 - | trottoi shi TODENEr ser les RS, PAR FR 
“dement nrogressiv +, PONS rapi- Fe Mais notre antagoniste ne vise qu'à | Crémasie duket “eus ‘ennes de ln maison | st de Re qe qua y de Pauvres | ces à D Les SR Pussances de | dats prendront la résolution Mon el fashion ub es avec des ha- les « 
, deu spas pass suivie notre | Touloir faire lo savant ct il prend tou-| Le lagge. montant de Less Dogs connues. | coufssne présente à, booter À pd où lès Minis conféoérés du Sera 7900 | et d'agir comme il convient ee 2e <a arm beeux ; les loques bonnes Lg 
| son issement, mais | jours sur lui de à ose EU | ren curoula- | ru. | un Concours mes | TT | : iventen- |. convient au soldat | à faire du papier men ea | e| 
Pinsparqulièrement des cu qua | où sdroant À plu ur eee dan pas Doc | re dada D br mans A mm EE a cn ue dos dr ne one ir Plus chôres que le ils neuves - 
 METUIG années; alors on | listes Franco-c di Fi ” | Et ipi lon peut bien vise . | Peur faire tomber d’ | mille, j'ai de bonnes rai = sc) Nits les plus chers de son j n’ 
rx QU NT an ; qu'on | canadiens des leçons de | gé exprimer la surprise | aveugles préjugés en- |, J és raisons pour © u#{ pays q 
ent proclamé i nta - néralerie, voir qu'on ait pu ainsi iretenas contre notre sainte religion que j'ai | l'°stacle ne vient pas d’ | . — à pe 
pin sorte p > ut ur) en. rs un node reel À gb rh à fau ousement des pe dus De | eu Per gere Mile pied et outil. gran da ni de Pessebie de grandes Asranam Liwcoix. lavec pe ep 4 Ë die nue | n'e 
l st et CE TP dy x & sol 1- ans qu'ilmen aient eu ç , rom e u’est du | ets A : 
sqt delà dés mers, à attirée | CisMe8 ; opiniâtre, il ne peut se ré- Néanmoins, dl parait ronge saient du pain DUR entaliaelhes ne» Pie q 2 ed vale ag M la note : nemark est officiellement mnchoé écl 
fondue au milieu de nous une | "dre à abandonner une opinion, |‘*" 489 #00 systéme de faux le plus pa protestants ?...et0. L'im et od. |. Fr pe per gs de toujours | dans la Gacette de Londres. Il aure ce : 
nombrèuss de io lors mème qu'il en sou: in, sang-froll et la plan complète impunité, | ‘,"". Ervèque, ( v y los à : | sr & d'où ils envoient de | lien dans les commencem te de l 
w. à 1 utes | té 4 upgonne la fans- | Nougrcomprandrions ce Punité, | charité à | | Li grandes quantités de grai faurs nents de l'an- 
g" a se et de sen-| ji: qu'ilen voit lo dangèr, C'est contredbommerciser ten ee e À = 4 bn alu td : a+ jee NOUVELLES D£ k _Atabac, coton foarrépes te. 2 eurs, | née 1863. _ | a 
te a: | arié que es diférénda o inairement lursqn'on manqgne do | °% New-York, mais à Québec ps Père Pail ier, tou] el, je dirai a "Les avis d'Eu anpertés Le sul ts de leu D Lu à é Et de 
past les à went entreel- | 20€ raisons pour appuyer: vette |'"eAplesble. °° [sh poétique, démontrant la vérité du catho. | Perrit, arrivé jeudi à ew-York, et t enres. : ste ons A terrible accident a eu lieu Sur 
w, fi MOtiaws, le séjour de bien | 0" ee = A récotrsanx inventives, | oument CEE Jrog on Partant un do- ea _ pue jeu (le RP. pré- Sd, pr à le télégraphe, vont jnsqft GL le chemin de fer à Edimbourg et | om 
ie | et des Passions nés sur un île « roproches directs, que ceux à qui | courtier, et il déclare ee fat que la Frovidense à ré Le MR ol- | " On hngbees que leuvelles du siege de 12 guerre | 1.7" À environ deux milles à: A vo 
| = ANA ot se confo dau 18 sont adressés re poussent Ade ciroulation au pére que Louis les billets biais : . eo. ais : “là er dt Sepi puissants bots 11 onest de ln capitale de l'E 
Sid'hai à , londant au-| vent avec vivauies. soon sen bre de 963, dit-on, vont! mn que je vous ai promis un compte-ren- fines » dont 5 sont de la force de 1000 Fr uwrg.—La nuit,dern| L'accident est arri É à ai ee | 
JON AU Avec ceux inhérents à . rats : # | k- 2, vont former ane’ ligne entre le | ère, il à 6 une de activ: 0. V six heures À 
ot ulation, Îl est bion vrai de dire et de répé- Les personnes dont les signatures & Sa Grandeur Mer. d'Ounwa était accom| Mare, et New-York. D’autres vapeurs ap- | dans la ville, il e’ ,Ernde activité | Gente minutes ; il = eu pour vause Pois 
bnséqüénces résultant ducon- | 2. w qu’uu pédant qui a la préten b Het GS Pie eo rémarte sont pour Lg Len _ PA 2 ogg Lt cle Nov ras or» age_ | sortir les hab y d'on faire rs sollision entre le train parti de Pres 
ds n-|tion d'un | ve F à | ses amis personnels, où des né. |: » curé de L'Orig a chanté ew-Tork et Indes occiden - » +lascow à 5 heu t : gro 
de ces étrangers avec | 4 | PAS mble à nn | socians grec qui il fesait aftai la Messe dans la r Eos M. L' tale. Les antorités militaires res et le train Re» 
_ | ne i | 4 re, et n | : « M. L'ab- 1e | 6e taires me sont pas | d'Edim ; | û 
où ie souvent | de Fev fit marcher qu'à coupe |sin otre d'eués” ® on | Jourent out de Bockighem 26 grand |, Le, sgepondat parisien de Time a. | restées oivives Les travaux de bé |L'ajguiliour me genres Pour Perth _ 
par de regrettables Le gouvernement de Teurreneur viout da Rev. M. M F dulusl de le NL rait fait des ouvertures à sg ed digg 4 ont été minitiensement exami- | trains se recontrèrent pr là la se 
Le feu s'est déclaré SE ce @e Boot CARO, résointier re rotsse, n'arrive d'hoblees ens d’une intervention en Amérique = : 1 DE : D trophe. Le deux traine méféiiites à À 
[dant 19 magie RE erured soir em mn dans ka travauxiqu- Des aifuiren | Pavaiont rotunu, || d09e reconnaissance de lo confédération du ee ont tiré quelques | nne vitesse de 6 milles à l’henre t pan 
| Ro 06 LA, Grison, Ecr., dE =) qui se voient # 29887 Spa- COUDES de canon, mais il ne leur a pas | lement lors du € ‘où til Au lk 
ne Sunset mais les mpiers arri- | [4 | misère par le manque du on rat D'ES a | où | Lattén de ie 1e Léndres apprend que là pro- été répondn. dent que les se dre il est évi- Un de | 
en, D: « Bron nan, t n'a | , France relalivement à une in- ha lphie _N 1 Tai Les mciens avaleñ: 
Le bobine d'Halifax ont dèjà sonsdrit | Von piae t'a PU que 1088, solide” ei de Kerrention cenjointe ponr recommander sec hide pag peus. lettre reçue |le danger, mais qu'ils ne parent se 
| ee du der * putes vie Do tte Danvillt peurent puiresenesn dei Due ere it ag k a" gtquelon|l'éviter. La nouvelle se rébariit age 
Lente Sie Jaune Nonvens-Broncwiog, [PP M: Fiob à ur aie jour Lobaves Lieedbtue le promière Du agrée 0 | Winchester avec 40,000. hommes Lara e coment à Edimbonrg, ot l'on 20 ui 
ont sosscrit au delà de $6,000, » | l'intérieur de leur. Eglise. Monsieur Fiak Le conseil de la chambre de commerce | L'impresai La RP n foule à la station Wuaver] À ta 6 
mérite d’ailleure tout l'encourag | de Liverpool à débattu la ion du ra- deg ce Gor nérale est qu'il se re- | tons étaient anxieux de savoir KA | Vois! 
DT La: Jannent droit SRSRIIERS et eoti [post isbame. et à décide formellement | Le vénéra: ES avaient des amis parmi les blessés et | 
M. T. 8, Brown vient d' me à rous dute 0es choses, nr. | T'as lettre fut transmise au comte Rassel| | . ténéral Gieary eñvoie tous les | les morte. Antant qu'on | { 
mé à en emploi i être nom- appartenant à la paroees de L'orignal, E | son attention sur la déstrenion [2078 des soldag en naissance | voir i à C4 CE 8 pu 3 se eu | 
i|tère des F} Mmportant au minis- |" M. Fink à l’œurré, et l'intérieur na des marcenndises an- r observer Kane présent, il y a 16 morts ; Tu te 
Le Pa Finances, Îlsers, dit-on, |'"e église est sans contredit cs qu'il pis PAT Un croiseur armé portant le pa: | l'ennemi, LEFT est à craindre que ce chiffre D 0e bas 
| le Président d’une Commission mieux en ce genre dans le connaître l’opi- | ne soit pas le véritable, (© 1 
uête dans pan | wa. à ent js félati Les généraux con ; | que nombre de r Ar 4 ts du 
AN 3 tale | FU ARR de marches. | Puckner et Cheatham étaient à Ib sr dim dpt plus | 
- mt ' freesboro, le 18 du me | très de lessures de plusieurs | 
- | ARRIVEE DE L'ARABIA. |"°uvements indinaient rs ke na de tonte ue, Paiier 1 fase 
ER ses se retirent à Tallahe- été transp F Qui d 
Cap Race, 95 novembre 1849, |'2" ils se fortifiront. mn ù 
di “ 









| la semaine prochai [Le 








| —Une cour  militai 
enquête doit. siéger à Indianapolis. 














f 


| 
à 
| 


hs, à > 
’ 









2 qu dehors de {a station, pen 
dant que les morts et les 
arrivaient dans trois voitures, du 





rs sm qi 
ue 


MARCHE DE NEW-YORK, 
à No 


à 95.06 commune et extrs 






_ Fleur. __Superfne de l'Etat $4.85 


eb- 


nedo 85.40 à 85.50; de l'Obio 85. 





ROUE EAGANN DE 





âtre de de pe étaient var 86à 86.65 ; du Canade $5.25 à $5.- LIOUEURS. 

cher eux Où à l'hôpital. Ts étaiest|s four derssisle $3.75 à 5425 E PER 

dés d'Édimbonre pes Leger Juan | blé 1.17 à 81,40 ; sigle EScts | pu : 
uv ms À benis D ae ots. ; avoine 47cts. à 50cts. 


à obtenir l'autorisation de détactrer 


| eq Fe : de Prescott. | | 
arrivé aussi un accident { un chauffeur | RIX D CH vendre à des prix si réduits qu'il peut défier D munis sisssiont ven BETA. SEULEMENT QUE 84 d, LA. LIVRE. 
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oublié, D'autres 
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une combinaison de Lafitte, Kidd et 


S1bbs, les trois pirates les plus déter- 
minés que le monde ait connus.” 
Une singulière ivresse s'est produite 
dernièrement à Waterloo, Bas-Cauada. Une 
iruie appartenant à M. George Tressler, de 


ce village, parvint en rôdaut dans ln cour À 


un amas de cerises dont on s'était servi pour 
‘lonner de la saveur au whiskey, et devint 
trés-gaillarde. Le propriétaire craignant les 
effets de cetie débauche fepoussa plusieur 
lois la brute qui, venait à diverbes reprises. 
Îl s’en suivit nne ivresse telle que l’animal 
snccomba, laissant, dit le Commerciai Aduer- 


fiser une nombreuse famille pour déplorer | 


sa perte. 


NAISSANCE. 
en celte ville le 23 courant, le Dame de 
M. À Couturier à mis au monde une fille, 


En cette ville le 28 Nov: la dame de M. Me 
dore Beaudoin a m8 au monde une Ülle. 


ns 


DECES, 


Dimanche dernier, vers 2 heures, 
l'église St. Joseph de cette ville te 
cevait les adieux d’un tout petit ens 
fant qu'elle venait à peine de bapti- 
ser et dont la mort a plongé dans le 
deuil non seulement un père et une 
mère mais encore toute la famille es- 
timée de Joseph Anmond, Eer, A 
cette courte et pourtant imposante cé- 
rémonie, assistaient outre les familles 
du père et de la mère def’enfant, tous 
leurs amis respectifs, qui forment l’é- 
lite d'Ottawa et de ses environs. La 
petite bièrre qui renfermait ces restes 
d'enfant était ornée d'une courronne 
d'une blaucheur éclatante et qni n’é- 
tait cependant qu’un bien faible 
symbole de celle qu’une main divine 
avait déjà posée sur le front de l’hen- 
reux décédé. Le enré de la paroisse, 
par quelques unes de ces paroles qu'on 
ne trouve que dans les âmes sensibles, 
consola les parents ra plutôt 
les exhorta de remercier Dieu de la 

râce qu'il venait d'accorder à l’objet | 
e leurs pleurs. | 

Joseph Aumond O*Connor n'avait 
qu'un an et 7 mois. 

Voici a ce suj@ quelques stances 
n’on recevra, nous l’espérons, comme 
écho d'une Ame que cette circonstan- | 
ce douloureuse inspira. 

L 


La mort vient de sortir de sef antres funébres 
Et de son glaive sombre éntr'owvrant les ténd- 


Sur un berccau d'enfant jette un ol inhumain. 

O. mérsl Cette fors ce ternble ministre 

À voulu tr tôn fls, dans sn ronde sinistre, 
Poser sa lourde main ! 


7 ces branches au 
L état de s' 


Pois un souffle plos frord qu'une brise d'automne : 

Plus traître que ce rent dont l'halaine empoisonne, | 

Vint glacer tout à coup le front pur de l'enfant. | 

Et l'on erut au milieu de ce mience étrange, 

Eatendre le doux bruit que font des ailes d'Ange 
Qui monte en triomphant [.…. 


De ces lévres d'enfant que la mert à glacées, 

Où le paix, la douceur ne sont point effacées, 

O mère arrache toi par un baiser d'adieu! 

a hélas! tu dois survivre, | 

V'ois-tu, ‘un ange sai ei rapide à quirre… 
I va droit Det Dont 


Pour jamais être 


[un remède bien | 
avoir souflert À nee plusieurs 
ection très sévère 


REA L. 











EF Le Bureau du Courrier se 
| trouve maintenant Rue Clarence 
près de la Rue Dalhousie, à Ja 
Les 
Personnes qui désirent anuoncer, 
ou transiger quelques affaires 


résidence du Rédacteur. 


quelconques sont priées de s'a 


dresser directement au Proprié- 


taire-Rédacteur. 


D — — + 


AUX POITRINAIRES. 


LE Soussigné ayant rétabli sa 
par 


santé en quelques semaines 
simple après 


années uge a 
des poumons, et de cette terrible 
mala la Consomption — est 
bheureux defaîre connaitre à tous 
Ceux qui souffrent les moyens de 
se guérir, 

À ous ceux qui le désirent il 
enverra (gratis) une copie de la 
prescription avec les directions 
afin de la préparer et de l’emplo- 
yer, qu'ils reconnaitront comme 


un moyen certain de guérir la 


CONSOMPTION, L'ASTHME, 
la BRONCHITE, etc., Le seul 
objet du sünséign1 en envoyant la 
prescription est de soulager les 
flgés, et de répandre les infor- 
mations qu’il reconnait ivappré- 


ciables et il espère que ceux qui 


|souffrent-essajeront son femède 


[qui ne leur e@ot rien, et qui 
| serd re Der eux d'he 


grand bienfaits 
Ceux qui désirent recevoir la 
prescription peuvent s'adresser 
au 
Rev. EDWARD A. WILSON, 
Williamsburgh 
Kings Co. New- York. 
SITUATION DEMANDEE. 





Un garçon parlant at écrivant le français 


et l,anglaie désirerait trouverde l'occupation | 


comme teneur-le-livres ou Copiste. Quel- 
ques années d’axpérience qu’il a eû dans 
-Canadu le mettent en 
quitter des abl 
attachéerS’adresser à ce Bureau où 
d. 0. Laferrière 

Coin des rues King et Waier. 

Chiawa 14 Nor. 1862. 





BOIS ET FORETS. 


Deranrenmmer nes Tannse De La Counowxe 


Québec 28 Ccnbre, 1862. 
A VTS est par les présentes donné que des per- 


mis pour ls coupe de bois sur les terres | 


isolé | bliques, vacantes et d , siluées dans 
—" ré pie ras pd y ph à les anciens townships, les territoires qui 
Où ta croiras entendre une voix t'appéler, son! mentionnés ed seront s6corc 
Fooute ! et peut-être en ce heu de mystère, le et aprés le VINGT NOVEMBRE pro- 
Un enfant te dirs de son berceau de : Chain, par les respectifs des Rois de 

‘Mere pourquoi pleurer” ? la Conromse à ceux qui demanderont à en 


TTL. 


‘"Mére, pourquoi pleurer quelques jours de souf. | | 


*Que l'on dome au Seigneur !" 


“Bor la terre ma voix qu'on entendait s paine,” 
"Ne sévrait mormurer que tn nom … ma 
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C. SPARROW, Jr. 


Batissés Sparrosr cuin des ruesSussex et Morrar , 
Dtiawa, 13 Nov. 1862 








L’Enseigne rouge de la Tréiène 
Dira ce que vous devez faire. 

La Tuéiène ne ment jamais 

En annonçant son thé frais 

Que l’on trouve à bas prix 

Chez Rosiwson kr Comraonrx. 
Allez acheter votre thé 

Le meilleur, à bon marché 

À l'Enseigne de la Tuérène 
Tous les thés, le VERT et le Noir 
Sont bien purs et des meilleurs 
Chez le plus grand des fournisseurs. 


ROBINSON ET CIE. 


Ottawa,8 Nov. 1862 


—- — EC —RS 


MARCHANDISES SECHES 
AU ) 
PLUS GRAND MARCHE, 


OHEZ $ 


BROUGH BUCHANAN & CIE. 


CONSISTANT EN 


| MANTEAUX ET CHALES, 


R A BON MARCHE. 


AUSSI :—Chapéaux, Patrons et Etoffes our Robes, Bas de fan- 
taisie et Gants. Tapis, Couvertes, Flannel es, Toilès ouvrees, In- 
diennes, Shirtings, Cotons jaunes et barres, Canadian Teewds, Draps, 
Satinettes, Chemises, Collets, Cravates, etc. etc. 
| Ottawa, 34 oct. 1862. 
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96 CAISSES-DF BALLES 


—CONSISTÂNT EN 





Riches Soies de fantaisie et noirs glace’es 


RUBANS, FLEURS, VELOURS DE SOIES 
ET 
Le plus grand assortiment de 


DRAPS 


QUE L’ON AIT JAMAIS MONTRE EN CETTE VILLE 






Pièces de COTON JAUNE acheté avant la hausse des prix. 

* SHIRTING BLANC «  « «  « 

ce 6-4 COBOURGS, depuie 74, 

cs 6-4 WINCEYS UNIS ET CA ROTTÉS, depuis 74 
7-4 MERINOS FRAN 'AÏS, depuis 38. 


Ottawa (H_C) Samedi matin, 29 Novembre 1862. 


ei 





Le soussigné ayant acheté à très grand marché pour argent | Re le ! vit 
nl loutes ses marchandises, il se croit capable de pouvoir les | 4% Towsehipde Norti Plantagenst, Comté 


LA THEJÈRE (TEA-FOT) OŒf TA 


ETABLISSEMENTS, UNION BLOCK, RUE SUSSEX ET DANÈ-LA RUE RIDEAU 


PLUS GRAND ASSORTIMNT 


DPTATONS CONSOLES DAV 


| publie qu'il est en état 
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Bureau de Poste tenu par le Soussigué, com- 
| muniquant Lons les jours de la semaine avec 
| Mo tréal st Ottawa en été et trois fois la semai- 

mé en blrer. 

Le Soussigué offre encore en vente 30 acres 






et au plus bas prix, le met en état de donner pleine et entière sa 






















TAYLOR & Cie. 


Banquiers, 16, Wall street, New-York. 
| Chiawa, 25 oct. 1862. 


HUITRES!! HUITRES !! 


HUITRES FRAICHES ! !! 


Rnçues trois fois par semaine au 


Restaurent taine, 
Ottawa 15 Oct. 1869. 


 iliam Paquette, 













REARS & RYAI 


Annoncent à leurs amis et au public en géntral qu'ils 







vienneñit d'ouvrir, 


35 BOIT ES ET BALLES 








CHEMISTE PHARMACIEN 





DE 
(Medical Hall. | 
Rue Rideau — Ottawa. S PAR AN T'AS 
Tient toutes les medecines, et le MARC Li À N DE ni Dis. 
Drogues les plus rare. 
Dans le courant de lu semaine Ils recevront le restant de leu 





IN GROS et en DETAIL 
EN, vend loules espèces de 1 
Felniures, 
Huiles, 
Mastic, 
Vernis, 
Bols de teintürés, 
| Med nes Fatentes. 
rsatelndre 
Esprit de Terebentine 
Brosses, 
Camphine, 


MARCHANDISES, et il: invitent le public à venir les visite 
Nous, invitons tout particulitrement ceux qui ont besoin d'achete 
bon marché, 







des draps, 
Tweeds, 







Flutd, Casimirs, 
Instruments pour 
ou Do : I di 
et pour Dentiste | 1 
Detirte dia piicn Has plus modernes nwen 168, 







Par fumeries, 
PFelgnes, 





Shirtings, 


Cotons jaunes, 







Et de toutes espèces de 
Graines de Jardin, etc., etc. 
afin tout ce quel’ peut dés avoir 
dans une pharmaciepremier 0 

Ottawa 9% 1862 






Crinolines 
d’un 1s 24, à 105, &o. & 
ATISST 
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SALON DE PARFUMERIE 
DU 
PRINCE DE CALLES. 
ve _ 

















Un immense lot de coton Americain, a des prix TRES-REDUIT 
| N'OUBLIEZ PAS LA PLACE. 








KEARNS & RYAN 
BA TISSE DE L'UINION. 







L'ENQUETE EST TERMINE. 


—{(} — 
Les Trara x vont se contiauer 






Rue Sussex 3eme porte de la Rue York. 









Ottawa 25 Septembre 1862. 
———— 
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E. MILKES. 


v" + est le BARBIER des PRINOES ei 
le PRINCE des BARBIERS. 

ELLE profite de la circonstance 
| . L pour anvoncer fi vient de re- 
cetolr d son établissement, mille espèces d'ar- 
ticles dé toilette, et de la téintore r les 
cheveux. De plus il offre d rendre d 4 pe 
VIOLONS, À :’CORDEUNS, CONCERTI À, 







IMPERIALES 





FORT WASHINGTON, 


a ——— 


1T0ems runs ét Eingsbridge Road, NWNEW-TORE. 





le Tiiman, 
Fournisseur brévele de LL MM l'Imperstries cle 
Francs 21 la eine d'A véletrrre 
FIN Brondtrars Nevr. York oi 104, | 


me Michellen, mr AR INSTITUTION FRANCAISE 
MA fTerss Garniterss de == | dirigee par 


Ohapesnx et Raobans | | 
— 0 — rouvrl MM, LESPINASSE & ESTEVEZ J r. 
HAUTENOUF (! TE L'AUTOMNE 





























Th man 
PLUTINA, GUITAR sons . JL | : mn Tous les élères de l'établissement parlent ei 
han BANJOS, CLARIN E, F TES EUX de nos compatriotes quise rendent à é-rlrent tro langues : le français, Vangiaie 
si | r vu leurs! % l'espagnol ; plusieurs d'entre ‘eux parlent 
M. M1LES espère rer de noureau ah C New-Tork pour Îléurs plaisirs ou leurs pagrol ; plusieurs ü eù 






en outre l'allemand. 

Les mêmessoins seront toujonrs apportés d- 
l'étade des lngnées vivantes et mortes, tandie- 
que l'élude des sétences va prendre un nouvel 
entor 

Préparation à l'école centrale, à l'école Im- 
à des Mines ot d l'érols de commerce 
“arts, ainsi qu'aux diférentes écoles d'i 
nieurs de Etats-Unis, 

18 soût "02.9 s, 


me doireut pes méhquer de visiter la 
malsos TILMNAN, surnommée dan. |« monde 
élegut de la métropole américaine, le Tém- 
Fleurs et de Goût, le Paradis des Da: 
mes#tM. TILMAN exporte aussi Pour le Ca- 
nada aux conditions les pins srantageuses 


pu bre ‘62 


=— ES 






Pouroir sasfaire se 
pratiques comme par le : 
 Orrawa 21 Août 1662. 
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UN JEUNE MONSIER d'ons éducation die- 
Ungnée désire trourer ane place on dans an |. 
én dans mne famille, Le la le Cran- 
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. TA de Ê ENTELLE NOIR et de FAN-| SITUATION DEMANDÉE mur “0 "ul Een qu ee = 
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RE oc ae Gas ee MUSIQUE : 
PE O0n ARE TUE im | "MUSIQUE 


L CEUX QUI NE VEULE bos-| "RIVIERE OTTAWA IN VENTE 
(As nes rue sasoos | REVIRRE, O7 ro er 





| ! LATT PER Ta 
| MeEOC ET Lamnese + 
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Las à sn 
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Li beeugur, « leur disons‘: san | su $ sé misl u 
ui | pe 2 LE MMM ed cuve: de rudvi | astiets den l'an de pue éssplisation" que le RADWAY': READY | QUEEN VICTORIA" | UTtay du Courrier Ù Ottatox 
\ |: pe Fat … | lu PHOTOGRAPHIE PET E LIEF soulagers immédisiemeut ceux qui —Sr— I de : « nd 
F 1 ù : dy re souffrent soit en cu faisaut l'application inter - té PRINCE OF WALES 1e : TB MOfCéSU uSique VUITRBLE : 
Fiemds de lcserve. Lei | dr Lil perse. | à ou eslerve, li : gudcire Le . 



















































































_—_—— be ouvrages mur Ga ccuiés à la satislèc- | Rhumdtisme, ......... ET eu ciog beurcs LIGNE REGULIERE ET QUOTIDIENNE La M ei ( anaçhe + 
ni “ou Générale et dans les mb] à 1: pt Mal de gétge. .….…........dans ciny@ilautes ! l'Allier % Ar 
f, À en Ésrgut RES Sur VERRE, éur FAP el | Mal de Len ls ns dans trois miauies BE Eli L En, à J Chant Fatrliotique. Paroles de En. Blais. 
DÉPARTEMENT DU FEU, 4 TO loute grandeur, depuis la pe Nérralgie,..........,..,, dans cinq minutes! OTTAWA ET MOBTREAL. Musique de À. Dessane, 
ur nalurelle Ju8@fà du bodrai cobr # KROrampes..4.:.. !.1.:.4..das ciog minutes | mal : | ha = , 
CETTE coMPAGNIE Eréndour, ss sagrapae de ste Re 0." dans it mimeg 7 F auntz Voyageurs 
$ F ra L à 5. a HECETETT ET TER Te lnui ; | FE L . . " À; 
… SD'RED es Déctans à Toit nn [ous pour AB sur PR. da quanatemiuus| Font le trajet en Dix Eenres. | LT ras 
L° Q bridlés : | = - ; mi Musso nsg gén à à à à dans x Eu lé . : 
te | u To F0 de MEET eee] PRIX1 ODERES  |rièvres........... on : 400 qniems Le Chant Voltigeurs 
Pr. 4 To ps. les ne hargs rul , |'nflueuss........, +.s.dlans quelques boures É. Les DOME 06 TS Vapeurs. Paroles de L. H. Frécheite. Waslèes de 
sd ILAI | Lésos dédnetion où dc pLe, 61 And rMfémt | --Oibwa, 19 pin 1862 æ «2-0 RE Rs > | rt m0 “PRINCE OF WALES? AL W Suuaneo Jane. 
4 @® Angleterre COR EET TION Rs née Douleurs chroni{tef, per algues ner nes A DES PRIX TRÈS MODÉRÉS. 
DZ 74 ET ; este Compagaie £arantissent As ne Daus tous les es où l'on sut des douleurs, CREER 
SE D türeté aux nssarés. … Ge ep me DR —_ 1" READY REBIEF devrait ètre sppliqué.| + E Vapeur “ QUÉEN VICTORIA” lisse 
_ée 4 | Îl n’est reu chargé pour Police où Trans - ni lie intérieuremeni—une Cuilliere à thé dans L, Oitawra tous les malins (excepté le Di- H "1? E 
. &; FRERES, forts. | | CHEMIN DBFER D'OTTAWA ET DE | du sur Potomes os tete soute laset | mouche) pour Munuense Gare 9 Di 4.0 EL 
| | UE "E | c'est un stimulant agréable à podne. Nil ou cuxuin ne FEM, se joignaut à Grenul 
DÉPARTEMENT DELA YF. PFRESCO Ty. À CEUX QUI NE PENSENT ras-—Nous. maintes: | #4 chemin de Fer de Carillon er Greovi e | 


DAN GOODE. 


COIN DES RUES 


Dons que le BADWATS READY RELIEF est | €! au Vapeur « PRINCE OF WALES’ à 
üne médecine he tal +" À, n'est Me Carillon, arrivant à Montréal à 4,30, P M. 
une vanutardise, cssayez-le sÙ vous avez un. | Reournant il arrivera à Ottawa à 6 P. M 

tendance 50 scépiisciome et vous sérez con- Le confort et l':conomie de cette ligne en 
vaineu du fait. leentre dans aa composition | peuvent être sürpasnsé. Celle route est de 


- Le ai apres Lune, 23 a di le tarif pour le 

Les avantages auivants, éntre un arand | frét entre Montréal et Outaws Clié, par le Che- 

'aotnbré d'autres, soc otierte parcelle compa- | mia de Fer d'Ottawa ét Preseott, et le Grand 
pes AUX Personnes quise pronosent d'ansurer | Tronc, sera comme suit, savoir : 

Eur Vie: — 


LI 1 
on | 
ü | 


di 





PTT , : nBiéuo «1 


RIDEAU ET ST. NICHOLAS 
_RuekRideau: Ocwe. 


Troisiôme Classe, .... 25 cie. per 100 Ibs 































| bi se toits. Re Les | ct tu 
Re AU PEU tn ares pol qnenre te soMgts qu | lue ilamque ct la plan rechaiebée pa OTT A WA 
L Furfaile sûreté, pour l'ac eo: plissemeut Trobièune, DOILLE DS pas de narcotic dans aa composition, et les Eos sms its. t obtenir de 7 D 
des engagements envers les porteurs de Po: | EYrPour partieularites, classification, ou toute douleurs sout soulagées d'une maniére toute | bille à ner MS “pr % T4é "Las M GOODE tient tout ca qu'ily à de mieux | ne 2 
*ä -di4}) }9 bons sutre information, s'adresser, soit a@ Bureau | particulière. Lorsqu'on l'applique extérieure- Re où . sg af HT spé ds envie, Cons ETES 6 fau de 
dr “ il a j : L Ter ï : r Ë s | de la Compaguaie, à Uilawa, où an Bureau de | ment, on s'Appercerra que c'est un ulssaut Jour, ä mi È 
rit Ju SOUSSIGNES flattés ar l'a réviation üste et Hbérale o de eg AA PES k | lu Compagnie du Cruod Tronc, à Montréal coutre-irritaut, rougissaue re par- Les passagers allant .s celèbres sources un 
” de’lédr n te comme ARTI S PH RAPHES mérite ‘qui pe nt, et 1 plus libén AT bee re mr JNO, R. WHITE tie cù l'application est faite et faisant dispa- | de Caledonia pourront débarquer à l'Orignal eres, 
16 1! QerilLe COMM La < à ] jugement, et la Plus libérale considération de —. : Ré raitre le saug congestionné qui fait soudeir oc | 08 dés poures scroni prètes à les conduire Pert, 
ms eÆreconnu par l'affluence continuelle des personnes qui se sont | ie Dee He ent A me gt RER . Jeraage Lou par suite peut déterminer l'inflammatiou | aux Sources, Cidre, 
' s RE TS . LE /- «SE M té Trente de grâce acoûn pour lé |. = $ LA | !l égalise la circulation du sang d’ ré | FHEIX 3 | 
M assises d aÿR lerie depuis son ouverture ; prennent‘laglib. rté LS vague dus ylgi de read al el nes eficace et admirable aux Foly El Gin, 
ES citoyens pas : e retrail de LL ice Ppour | ITTeUr MO its à ET à ; peurent Comprendre l'astion d'on reméde, D'Ottawa a Montréal lire clashé $3.50 Lrandy, 
a. lenticunelle. ah ] fl üt | ] À CEUX QUEFENSENT mn NOUS maintéuons que T si ni PRES Fr 
; | 10e F 10N4 La tous les ramédes extérieurs font leur effet d'uue ne d'u Haies” és 
Pulives échues pour non paiement de prie | name. une autre, PREMIEREMENT : ,  EVT | 
| dise er LE er Here id RUESUSSE x lis aglssisent directement sor le systéme ner. (REPAS EXTRA.) Folmens, | 
D'OTTAWA ET NV ONS, mois eu payant la prime, et une amende le or épusgs Ne les vaisseaux du sang. Tous Volailles, 
di Brain pui veutfèn) né élseil dés dou! | J'EN Î PAR M. LA FONTAINE lesliniments d Arüica, pour les nerfs etc. etc., | Billets d’Excorsion à Montréul el relour$6 


és fulisialauotes du bon étatuio da santé de 


e [touchent aux nerfs mais u'afectent nullement 
tré Ou on recoit des Fensionairesau 


fa et | Pour autres informations et pour ce que | 
cesdere ra y as ils peuvent calmer regarde les billets d'excussion s'adresser à 

DPorairement les douleurs mais ne : vent | l'oment McGor ‘off: 

air rétablir l'égaliié dans la del à l'agent M. Joux McGowan à Poñice du 


Fruits, &c. 
EN GROS ET EN DETAIL. 
Ottawa, 13 fév. 1862. 


à Que, pa mériter d'avantage leur approbation, ils ont introduit 


L . mols et à lu semaine. 
ment dans leur art, des améliorations toutes nouvelles. 


Panici Pêliohides profits pér les assbrèd) se 
m 


— &, Chose essenfells à la santé. Sécoaps- | quai. s , a —_— . 
“l_ G ] rt ] mé a]l C : Dante ad deu x tiers dumodiant ét. 2 FABLE ouverte 4 touts bourg du jour. MENT : [le agissent sur les Vaisseaux danguins R. W. SHEPHERD, HI K C E R IN G &0 N 5, 7 PE 
Comme ils BC servent dans leur L érie Û es mel eurs ameras Cats Bonus décidtés ni 1945, se Mo an L'on trouve à co reslaurent en tout temps, séng égard Bu dyetème Der veux. Il ei main. Directeur. 
substances chimiques, ils sont certains de satisfaire les plus diffi+} a #9 par cent: par unuée sur da somme, #hu- | buitres fraiches, et gibiers 


“enant établi que les nerfs réagissent sur las Ottawa, 15 mai 1562, 
ralsseaux sanguins el l'app 
de à l'extérieur, pour ètre e 


de toutes desorigs 
rôes faisant, sut lex âges de vingt à quarante | ons. Préparés dans un style à satisfaire le 


ans, 80 par cdutaur ia prune. La prochaine | Plus difficile, 
division des profits en 1860, 

Etainpes et Polices données fgratuitement 

Tous les frais de Médecins Payés pur la 


et. 
- ciles/tant qu'à leur Portrait, i 
0 dAufsi, ils ont toujours en main, un Assortiment Complet de 
» Cadres et de Boîtes d'Union, de Morocco, de Perles et d'Or de 
outes Grandeurs. 


FABRICNTS LE 
Piancsorte 
GRANDS,CA RRES, ET DROI T 
Mordacun fmdee ee 


{ en IE] 
0, 694, BRUADWAY, NEW - TOR 


‘icaiiun d'un remé- 





Heace doit agir au- EE | 
tant sur les nerfs que sur le sang 


Nous mainienons que le RADWAY'S REA | | 
DY RELIEF à cette double action par l'effet 
apécial qu'il a sur les nerfs. dé +" Perben 

| UNI 








| De cette Maniëré — {1 — 
x à ‘ re Compagnis. S il soulage et guérit les rhumatig: le 1 # | ti | 
Le public est respectueusement invité 4 venir Visiter @t @xXa- | Référence Mdicaie—), A Gnawr, M. D. _ go, ri mal de dent, les maux de A te TE SOUVELLE DECOUVERTE Exportation pour le Canada, 
; » | | IMeDS : SANS | igation € ire prendre leur H.J, FRIEL, Agent riété d'autres maladies. Lorsqu'on le preod | TIR Mages is DKE- 
‘ miner leurs spécimens : sans nulle obligation de faire prendre leur £ ue miss intérieurement, ses qualités rie POUR D:::: l'epe que où J0x48 oHIc KE 
. 27 régis in omis AND 8 | va NT RE à DEPARTEMENT diTusves arrêtent Ü'une manière natureile les Pos ar INC 8 établi cette maison, 24,000 pie 
Ê + 
L'entrée est la même que 


diarrhées, les coliques et autres dérangements PRESERVER LA VUE. 
des boyaux. Po 


rection et celle de son Gla, La supériorité de 
ur les maux de Eorge, accim 











, DES pagués de fièvre putride et pour res ces instruments eat aitestée par 
| 2 ; ,,. POUF les lévres ty- —— |} DENTE … | 
| ur : = . | | re red DA Tr a | nieDe È As T S P (PIQUES qui TENTE a MUIT MEDAILLES des 
* $ IENNA H Je CHS. D. REYMOND TERRES DE LA COURONNE. médécine autrement excellente Sn es célébré d ; ln rs Premiers prix sur tous les 
_. eau médecinale de Raspail. 11 l'administre in té Inventé par M. ARCH ERS, Oculiste de è 


rieurement à se 
parlements, 
Que les malades et tous ‘ceux qui! souffrent 


on fassent l'essai, L'UNIVERSITE DE LONDRES, 


Ils ont également reçu la 


GRANDE MEDAILLE 
à l'exposition univers le de Londres, en 1851. 
Les noms de Thalberg, Benéedict et D. Hinck 
faisaient à cette occasion partie du jurr. 


Porte voisine du magasin de Cunningham, Barclay & Lindsay 
RUE RIDEAU, | 
Le McCOMB &: FRERES, 


8 Patients et en arrose les ap- | l'Hopital de 
Quenxc, 22 août 1862. : 


4 VIs est par le brésent donné que 
les terres déhe le towoship de 


Carendish dans lo Comté de Peterborough H.- 


HoLocer #r Buovnex. 






me rr. K::2 | € lentilles ne ressemblent aucunement à 
RADWAY & Ce 


celles qui jusqu'à présent ont été mises ep A robe ru du public est spécialement ap- 
EMERCIE avec beaucoup,de gratituÿe CO. ours offert en vente lé et après le" | | veate; le deb pp seul mouln d'après = os Fo grands et Ca: e’s, 
t | bli énéral de | * #7, Maiden I UB nouveau procédé, entre dans la composition : rte 
ses arms él le poblicen gên " Ca , n,Lane, | à Res di pos qui, pour Is qualité, Îa force. La au 
l’eucouragement qu'il en a reçu Jusqu'à ce Ottawa 21 août 1862 S CCS Verres; qui bien qu'ayant tous Îa forme 2 , °iap , 


MOT: QUATRE DE SEPTEMBRE | 0BCSvE peuvent ire adoptés à toutes sortes 
‘ de vues par l'Opthalmosco « Un instru- 
SITUATI ment he par RS . Au moyen de 
; TATION " JIÉ LE | cet appareil/lx mil Wèmé partiéd'un, rouce 
A JN DEMA N DÉE. CE is Tümiére dont tôns lés rayons vont Ir à ea té 
; PRET . «ns un seul foyer, produit l'effet :oulu: 
Un JEUNE H( IMME bien recommandé ve- | rayons Pre vers. le centre de Ia rétine | 
nant du Bas-Canada, désire se procurer une | et lui facflitent ses fonctions. 
pla e “me.cOommis, leneur de livres. 0 tout Aisei donc ceux qui ont la vue: foiblé et qui 
autre siluation, ow. il pourra ge rendre utile | désirent fortifier cet organe di délicat n'ont 
ayant déjà ses preuves de service. Demeurant à | qu'à se présenter à 
la maison de pension de M, Alphonse Che 


élicatesse d'action et généralemeut toute 
leur construction, surpassent incontestable- 
ment les pianos offerts jusqu'ici au public. 
Ces ins iuments ont obtenu la complète np- 
Probalion des premiers artistes américains ét 
européens. 
ET Tous les pianos dont GOTTSCHALK 
d'est servi dans ss concerts au Canada, sor- 
aient des ateliers de la maison C HIC{KE- 
RING. Fe 
4 Septembre 61. 


PRINTEMPS, 18624 


a (je D — 


MLD NTTNUR KL. 


jour, et il les, Pafor re inéusement 
wil à FRANS BG RES r GE SPrE mn auement 
. ln Rue Sussex, dans la Rue Clarence | 
tout prés de Ja Rue Dalhansie, troisiéraé 
parte du BureauwgaDr. Durion, où il espère 
recevoir le mérgé patronage que par le pas- 
sb. 

M} Raïÿmond réparera tontesiles montres, 
horlages été, qu'on vondmu bièn lui apporter 
à des prit mtlérés, ot d'ung manière satis- 
faisante, 


pr dv aux conditions ordinaires de regle- 
ment, #0 cents par acre comptant, ou SI par 
rTersemént, 

F S'adresser à Richard Hughes Eor. Ageut des 
| Terres de ln Couronne à Bobcaygeon, 


ANQREW} RUSSELL, 
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L PE Er vrièr, Bue Murray, l'on pourr le troure ! | ini | 
TRECOTVENTSMAINTENANT O 8 mai 1862 4 se nn “ RAS Je er pement, PR) NUE, "Les Bonnes Nouvelles 
Ï ; EN" NTENAN à ui # La Tr, es L L, À : | > & ne 
Dis - ts : EE LE 1862, M. ARCHERS danne ses lénéltes pour essai Le anus 
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LES BATISSES D'OTTAWA. 


S700,000 d'accorder: 
PAR 


UNE PARTIE DE LEUR IMPORTATION ou 
PRINTEMPS 


pendant un mois, et,argent Pope 
lens 


—— | boursé 
| aux personnes qui ne seront sfaités., 
rm” J | Les vérres sont de tot lon et pen 
Le | Ï, vent être placés dans dé risilles montures. 
r | Parmi les oombreux avantages qui militent 
| | en faveur de l'invention de M, AROHERS — 
Sn | | pe Voiei les principaux : 
; | L®. Les personnes agées qui font usage de 


ri 13 PSP _TEpEr»xe INOTRE  LEGISLATURE, 
bd in ” nr: Î : i d | ces lunettes poutent s'occuper À des ouvrages ETS 
| s les plus délicats et des plus mioutieux, soit à 
& | DES | La darté du jour ou de ‘toute lumière artiñclel- | 


‘Continuation des Travaux. 
| le sans nuire:à leur vue. 


CANADIENS [FRANÇAIS DU CANADA CENTRAN, 7 lsérnene en Rte ERT is ÉA 
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| lea changer. ‘4 

3°. Le crystal de roohe seul eñirant dans Ou l’on fera comme par le : 

passe des hardes de teute des” | | 
cription. 


M MARTIN EAU Vient de recevoir 
La) 
BELLE ETOFFES 


1 VAT ! 4 et D’ "E 
ÉBINTEMES et au bi d'es 
bardes faites dans toutes les m » à des 
rix «1 réduits qu'on ne pourra visiter son 
| Magasin sans acheter, soit un surtout, une 


, f on cn que 2 lt composition de ces luñettes, elles he produi- 
OS sent aucune euflampd(iod Üâbs l'orgahe visuel 
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| mais au contraire le maetlennent dans œn état 
AT de repos quélquie soit In lébgmétr dé temps dont 
“. PAS on s'en sera serTi, 





Ottawa, T août 1862, 


2 Leurs vtiets ayant ête achetés avant ln hausse cles prix sur les marchés id'Anwieterre, 
‘8 soat en état de les vendre à plus bas prix que partout ailleurs. 
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